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ALLELUIA !
Jésus-Christ est ressuscité par sa propre puissance: J’ai le pouvoir, 

avait-il dit, de déposer mon âme et de la repn mire.
Se ressusciter soi-même, cetait couronner <Io brillante façon la preu­

ve de sa Divinité et défier la mort sans lui laisser do réplique: 0 Alors, 
ubi est victoria tua.

La résurrection, c’était aussi l'exaltation après l’humiliation et l'a­
néantissement. Celui qui s’abaisse, sera élevé: voilà une loi formulée 
clans l’Evangile, et S. Paul l'applique à Jésus-Christ: “// s’est rabaissé•---- 'O 7 ■ - ---- - I l '
lui-même, se rendant obéissant jusqu’à la mort, et jusqu’à la mort de la 
croix. C'est pourquoi Dieu l'a élevé, et lui a donné un nomwv.t%# ___ ____ t.... ...................... 1 .. .... _ ____ qui est au-des­
sus de tous les ruons, afin qu’au nom de Jésus tout genoux fléchisse dans h 
ciel, sur ta terre et dans les enfers, it que toute langue confisse que le Seigneur 
Jésus-Christ est dans la gloire de Dieu son J'ère (Philip. II, 0-11.)

Duc à Jésus-Christ en retour de ses abaissements, la résurrection 
consomme la* certitude de notre foi dans la Divinité du Sauveur: Si
Jésus-Christ n’est pas ressuscité, s’écriait, hardiment l’Apôtre, notre pré­
dication et votre foi ne valent rien!

Corrélativement, la résurrection du Sauveur appuie l'espérance de 
sortir nous-mêmes de notre tombeau, à l’exemple et par la puissance du 
vainqueur de la mort.

Que notre foi s’avive donc au spectacle que l’Eglise nous met sous 
les yeux en ce grand jour de Pâques. Et si nous voulons atteindre 
au but de nos espérances, à la résurrection glorieuse, demandons à Jésus- 
Christ d’infuser à nos âmes un grand amour pour Lui, pour ses abaisse­
ments,pour ses souffrances, et, conséquemment, une haine proportion­
nelle pour le péché qui sépare île Jésus-Christ, voue lame à lu mort éter­
nelle! Demandons un invincible courage au combat contre les défauts 
et les habitudes, dans les occasions qui sont les amorces du péché! De­
mandons au Sauveur Ja grâce pour nous d’une solide conversion: pre­
mière résurrection qui est* l’image et h* gage de la résurrection dernière 
pour la stabilité de la gloire éternelle. Jésus, une fois ressuscité, ne 
meurt plus. Qu’il en soit ainsi de nous.

Le retour à la terre
Ce que veut dire la nouvelle loi de 

colonisation — Séparation du do­
maine forestier Le c don cl te 
marchand de bois—L'aide au colon.

“Emparons-nous du sol”

Avant d’entrer dans le domaine 
forestier pour suivre le colon qui 
veut défricher son lot, il est bon que 
nous passions en revue les derniers 
amendements apportés à la nou­
velle loi do colonisation.

Avant Pan dernier, le domaine 
forestier englobait les lots coloni- 
sablcs. Aujourd’hui, ces lots ne 
font plus partie du domaine fores­
tier et des lois sévères empêchent 
les marchands de bois de s’emparer 
du bois du colon ou de s’arroger 
un droit de coupe qui ne leur ap­
partient pas.

Le Gouvernement Provincial veut 
quo le colon soit absolument maître 
chez lui et puis en retire tous les 
bénéfices pour lui et. sa famille: 
il l’a donc protégé en conséquence.

La Province fait, dos sacrifices con­
sidérables pour la colonisation et 
l’établissement des terres nouvelles, 
afin d’agrandir notre domaine, notre 
belle patrie du Québec.

L’an dernier, 1020-1921, le dé­
partement de la Colonisation a dé­
pensé un million et demi pour des 
fins de colonisation, confection et 
amélioration de chemins et de 
ponts, aides aux écoles, etc.

Cette année, 1921-1922, pour 
les même fins, il dépensera deux 
millions. Si le gouvernement Tas­
chereau veut atteindre le but pro­
posé, il faut que les terres propres 
à la culture restent entre les mains

propriétaire du lot vend sa coupe 
de bois sur la partie non défrichée, 
l'acquéreur de cotte coupe devra 
payer à la Couronne un double 
droit. L’objet de cette disposition 
est évident; c’est d’enlever la ten­
tation pour le spéculateur do venir 
s’emparer de la coupe de bois de 
ce colon.

“Qu’cst-il arrivé, l'an passé?” 
demande I'll on. M. Perrault. “Des 
marchands de bois se présentaient 
aux colons, achetaient leur coupe 
de bois pour quelques piastres et se 
réservaient le droit de couper le 
bois, jicndant quarante ou cin­
quante ans. “Or le colon se trou­
vait à rester avec seulement quinze 
âcres de défrichement pour vivre 
avec sa famille. “Il éta»t. clair qu’il 
n’en avait pas suffisamment et il 
était obligé d’abandonner son lot 
ou de le vendre pour une bagatelle.

“Cette disposition (h* la nouvelle 
loi ne constitue aucune hypothèque 
ni aucune charge sur la terre. Si 
le colon vend sa coupe de bois â 
un marchand de bois, ce fait ne 
donne pas fieu non plus à l’annula­
tion des lettres-patentes. Le colon 
a le droit de vendre sa coupe à un 
marchand de bois et s'il fi* fait, le 
marchand devra payer double 
droit, à la Couronne. “Cette dis­
position” continue M. Perrault”, 
n’empêche pas fi* colon de couper 
fi' bois polir ses défrichements 
ne l’cm pêche pas également 
défaire couper ce bois ou d’en ac­
corder l’entreprise afin de continuer 
le défrichement de sa terre”.

“Et maintenant, voici, le troi­
sième changement apporté à la loi 
tel qu’exposé par le ministre de la 
Colonisât ion.

“Ce changement veut que, pen-
dos colons et dos cultivateurs et. -laid vmgt ans apres 1 omission dos 
non entre celles des spéculateurs, lettres patentes, une étendue de 
A quoi nous serviraient tant «le «!«»•»• Pour cent de eImque terre 
sacrifices pécuniors pour ouvrir ««t maintenue en foret pout 1ms 
de nouvelles régions de oolonisa- domestiques du Propriétaire■ 
lion, do nouveaux districts ù la ‘ Le lait de 1 eta >liss.> « 
culture, si CCS terres devaient, pro- cette réserve forestière est double, 
liter des spéculateurs sur le bois. -I abord e e.-t quinze pour un 
Aussi mon. .1.-10. Perrault, en » '•«' If l,;n;e que le n«:irrhaii<l 
proposant sa nouvelle loi, en a-t-il{ bois ou le spéculateur ne I- f ‘ 
exposé les fins: toucher; en deuxième lieu, >'

“La nouvelle loi est la répétition !™^ \ !‘I:U clloso" 'n i ‘
de l’ancienne, a-t-il déclaré, sauf heureux qui existe dans un trop 
cependant trois ou quatre change- çnnd nombre de paroisses c e,t-i
monts qui ont été faits uniquement fi •« 'P'-.
dans le but de protéger le colon ‘If la 1 roM'ue do Jm ' » - *
contre l'accaparement‘des lots pour plu* ^ f°iiM ruction m «I
fin de spéculation sur le bois et >ois de ehaulTage. Tous ley ours, 
assurer ainsi des lots ù la culture. «Impart.ornent des I erres et loi et s.

“D’abord, il faut que le eolon reçoit «les demandes pour]pcrmwMon 
défriche trente acres au fieu defile couper du bois de construction
qui,uc avant d’obtenir ses lettres I ou « u bois de Niai,(Tage sur les terry 
patentes: les conditions de cons-file 'a Couronne. i > j 
t ruction étant les mêmes que »us fi»" ny a ijih dr _ I s
l’ancienne loi.” plans les municipalités d’où l’on

Ce qui est arrivé trop souvent, I Liit ce.s demandes. 
c’est que des spéculateurs ou de ’‘Le propriétaire du l«.t a eudem- 
faux colons prenaient un billet ment le droit d utiliser le ljo» de 
do location pour un lot, faisaient I°?tte réserve fores u < , P ,
quinze acres de défrichement, cons- fit‘«t pour se construire ou «cchauf- 
truisaient une bâtisse et obtenaient I fer. f nouveau i . .
leurs lettres patentes. Il restait constitue pas non plus une hjpo- 
85% du lot ainsi obtenu en bois de-fihèquc ou une charge s - P 
bout et ccs spéculateurs ou faux pnété. M le colon ne conserve pas 

« colons vendaient ce lot à une coin- sa réserve forestière ‘Je quinze pour 
nagnie, faisant, commerce de bois, I cent, cela ne donne pas h i .
pour une certaine somme d’argent.fiiulation de ses lettres p.i i n >.
P Les ëolons, qui veulent faire de Deux droits «le comte sont payfr,
la colonisation, ont accepté «le bon-1 et eest tout. , .
ne grâèo cette condition «le trou- “Le colon peut obtenir ses Jet­
te acres «le défrichement nu lieu très patentes aussi vite qui s est 
tin n m in 7e conformé aux dispositions de la

“Un autre changement," coati- W. 11 en wt aHi s^ sont acqmttés 
ic le Ministre de la Colonisation,fin moins de trois ans Comme

™ ^5ëSlrïor'''dTt ouWaï-éil^'t facile «le s’en rendre compte, la
miMidb dèfl terres patentes, si leI nouvelle lot n’a qu’un but; aider la

L’Agonie de Jésus à Gethsé-
mani •

Du Messager de St-A n toi ne.
C’était la nuit du 2 avril de l’an 33 de notre

ère. Jésus de Nazareth sortait du Cénacle, où il 
venait de manger l’agneau pascal avec ses apôtres 
et de leur donner à manger l'agneau de Dieu, dans 
le sacrement â jamais admirable et adorable de 
son amour, la divine Eucharistie. Les Apôtres 
venaient donc de faire leur première communion. 
Leur bonheur était grand, mais il 11'était pas sans 
mélange.

Parmi les paroles, divines, brûlantes d’une ten­
dresse infinie, tombées des lèvres du Maître, ils 
en avaient entendu (pii les avait troublés. ‘‘Pre­
nez et mangez; ceci est mon corps; prenez et buvez, 
ceci est le calice de mon sang qui sera répandu 
pour le salut du inonde.” * Paroles consolantes, 
celles-là! Mais il avait ajouté: “Faites ceci en mé­
moire de moi”. Son sang répandu en sacrifice 
pour rappeler sa mémoire!. ... Il parlait donc de 
sa mort prochaine. Puis: “L'un de vous doit me 
trahir.... c’est celui qui met la main au plat avec

• ftmoi.
Jésus était triste et scs dernières paroles avaient 

enveloppé les apôtres d’une inquiétude poignante.
Judas, le traître, était sorti du Cénacle avant 

les autres, pour consommer sa trahison.
Aux portes de Jérusalem, de l’autre côté du 

Cédron, se trouvait le jardin de Gethsémani où 
Jésus avait l’habitude de se rendre pour prier avec 
ses apôtres. C’est de ce côté que, au sortir du 
Cénacle, se dirigent le Maître et les siens.

Après l’hymne d'actions de grâces—le grand 
Hallel, chant de joie et de reconnaissance, qui re­
flète l’éclat du bonheur et des joies de la Jérusa­
lem céleste,—le silence avait ramené dans la petite 
troupe l’impression pénible de toute à l’heure. Il 
y avait du reste dans la démarche du Sauveur 
comme dans le son de sa voix une solennité, une 
émotion qui jetaient les disciples dans une sorte 
de ravissement mêlé de tristesse profonde, 'fou­
tes les paroles du Maître depuis la Cène sont dou­
ces, pleines de bonté et d'amour infini, mais elles 
résonnent â leurs oreilles comme un dernier adieu.
Il leur parle de sa mort, de son amour pour eux; 
il leur promet de 11c jamais les abandonner et leur 
recommande de rester unis entre eux par les 
liens surnaturels de la charité; puis il leur prédit 
leur abandon et leur fuite honteuse, et, â S. Pierre 
qui proteste de sa fidélité, son triple reniement 
avant le chant du coq.

On arrive au jardin des Oliviers. “Asseyez- 
vous ici, dit-il à ceux qui le suivent, pendant que 
j’irai lâ et prierai.” Et, leur recommandant de 
veiller et de prier afin de 11c pas entrer en tentation, 
il prend avec lui Pierre, Jacques et Jean; il avan­
ce de quelques pas, et les quitte â leur tour, en leur 
faisant la même recommandation qu’aux autres.
11 s’éloigne encore pour s’isoler davantage et entre 
dans la grotte de l’agonie. Une peine immense, 
une affliction sans nom fa envahi. “Mon âme est 
triste jusqu’à la mort.” a-t-il dit en quittant les 
siens et maintenant le voilà la face contre terre 
priant et pleurant au fond de cette grotte obscure 
et froide.

Quelle est donc cette affliction, cette épreuve 
qui terrasse ainsi le Dieu des armées, le fils du Tout- 
Puissant, qui est lui-même le Tout-Puissant? Quel­
les sont donc ces douleurs qui le renversent, le 
broient comme le raisin dans le pressoir et qui lui 
font verser des larmes et des sueurs de sang ? L’heu­
re de sa Passion était venue. Cette agonie épou­
vantable en était le prélude. Est-ce donc la pers­
pective de la croix et de sa mort ignominieuse qui 
brise ainsi toutes les forces de son àinc et de son 
corps ? Non. La véritable cause était plus haute. 
Pour effacer le péché du monde, lui victime il avait 
pris sur lui le péché, il s’était fait péché, il était 
devenu pour son Père un objet d'horreur et de ma­
lédiction. Maudit, abandonné, livré à la malice 
des hommes, exécré comme le rebut de la nature 
entière, traité par Satan et scs suppôts comme un 
jouet, voilà sa situation. Dieu a placé en lui les 
iniquités de nous tous___ Et tandis que lds an­
goisses de la mort l’environnent, les torrents de l'ini­
quité le bouleversent et l'accablent. Quel drame 
épouvantable se passe dans son âme devenue le 
champ clos de la suprême phase du duel éternel 
entre le Bien et le Mal, phase mystérieuse où 
fauteur du Bien se livre en victime et s'immole 
sous les coups de fauteur du Mal pour en triompher 
à toujours!

Moment terrible! Jésus le Sauveur du monde, 
Jésus qui commandait naguère aux flots de la mer, 
qui arrachait à la mort ses victimes, qui délivrait 
Lazare de la pourriture du tombeau, Jésus est 
tremblant, abattu, sans forces. Les quelques pa­
roles qu’il laisse échapper, scs allées et venues de 
la grotte à l’endroit où sont scs apôtres, le secours 
et les consolations qu’il semble attendre d’eux,

tout dénote qu’il est en proie à un affaissement et 
à une terreur insurmontables. \’otrc douleur, û 
Jésus, est grande comme la mer.

Sans doute, il voit venir tous les outrages, 
toutes les tortures de sa Passion qui commence; 
et la main qui trahit, et la main qui soufllète, et la 
bouche qui raille et blasphème, et la langue qui se 
parjure, et les verges, et les épines, et lu croix et 
les clous, et la soif brûlante et la mort; cette vision 
affreuse révolte sa nature délicate et extrêmement 
sensible, et tout son corps est secoué d’un tremble­
ment convulsif; mais une vision plus poignante 
encore jette la terreur et la douleur la plus cuisante 
au tréfonds de son âme.

C’est la masse immonde de tous les péchés de 
l’univers qui s'abat sur lui, l’enveloppe comme 
d’un horrible suaire et appelle sur lui, victime 
pantelante, les coups de la justice infinie.

Quelle épouvantable cohue de crimes, quel 
amas repoussant de pourriture et d’horreur! 'fout 
ce que la malice des humains au service de la per­
versité des intelligences infernales peut produire; 
la trahison de Judas Iscariote et de tous les Judas 
de tous les lieux et de tous les temps, les parjures, 
les blasphèmes, les fratricides de tous les Cains, 
les scandales, les apostasies, les abominations des 
Sodomes et Gomorrhes, la corruption des Babylo- 
ncs de tous les temps, les cruautés, les brutalités des 
séducteurs et des persécuteurs, les rapacités des 
avares, les forfaits innommables de tous les temps.

Ecrasé par cette avalanche formidable de tous 
les péchés passés, présents et futurs dont il se fai­
sait la rançon, Jésus pensa mourir et son humanité

Nettoyons î

Nettoyons f

se sentit défaillir. “Mon Père, s’éerie-t-il, s’il est
» •possible, faites que ce calice passe loin de moi. 

Un ange descendit du ciel pour relever et soute­
nir l’auguste Victime. “Que votre volonté soit 
faite et non la mienne, ajouta Jésus en acceptant 
avec amour de boire le calice d’amertume jusqu’à 
la lie.”

Par trois fois, il avait demandé à ses apôtres 
de veiller et de prier avec lui pour l'aider à soutenir 
la terrible épreuve. Ilélas! ils s’étaient endormis 
lourdement et l’avaient laissé seul aux prises avec
les angoisses de son agonie. “Vous n avez1 *•

pu
veiller une heure avec moi, leur dit-il”, et 1 instant 
d’après: “Levez-vous, allons! celui qui doit me tra-

Dans les rues, dans les ruelles 
lot dans Ica cours, <•<» printemps 
'comme à la fin des Invers précédent», 
nous trouvons à peu près tout co 
quo nous voulons.... ou, plutôt, 
tout ce que nous ne voulons pas; 
débris de bois, de papier, d'ali- 
monts, ordures, etc. etc.

Nous rsjH*rons que la Ville et 
les contribuables se feront un de­
voir do faire au plus tôt le grand 
net toyago.

t’’est une question à la fois d’hy­
giène et «le fierté. On serait épou­
vanté, si on voyait combien de 
monde il meurt, chaque année, 
pour cause <Je malpropreté et, donc, 
par manque d'hygiène. D’autre part, 
étant donné que ça ne coûte (jpas 
plus cher d'être propre que malpro­
pre, et que la vin est plus intéres­
sante au milieu de la propreté, il 
n’y u pas de raison pour négliger 
de faire le nettoyage du printemps.

Et sans sortir do cet or­
dre d'idées, rappelons aux pro­
priétaire:; que le temps sera bien­
tôt favorable pour peinturer les
bâtisses ou, au moins, les blanchir
à la chaux. Dans ses réclames, il 
y a un de nos annonceurs qui répète 
souvent que ‘'sauver la surface, c’est 
sauver le tout.” Bien n’est plus vrai 
quo cela.

Enfin, il y a la fête des ar­
bres fixée eetto année, sauf erreur, 
au 1 niai. ( Via veut dire que cette 
époque est propice à la plantation 
des arbres. Quo n’en planterions- 
nous tous au moins une couple au­
tour de nos maisons? Avec des 
arbres, vous faites d’une propriété 
moyenne ou même médiocre un 
petit domaine enchanteur.

Soyons propres, soyons des pro­
priétaires soigneux, assurons-nous 
la compagnie de cet excellent ami: 
l’arbre. •

Jules CIVIQUE

hir est près d’ici.”
Et déjà 011 pouvait distinguer une troupe de 

gens armés qui marchait à la lueur de torches dans 
la vallée de Cédron. C'était Judas qui s'avançait 
avec les bourreaux afin de leur livrer son divin 
Maître par le baiser de la trahison.

Ajoutons que c'est pour nous et pour chacun de 
nous, pouvons-nous dire, cpie Jésus-Christ a souffert 
cette agonie; c’est pour expier nos péchés. Com­
patissons à ses souffrances en y unissant les nôtres.

Le Congrès Eucha'
ristique de1 Rome

d) nu
—r t*v,q

Le pèlerinage tfftlibnal nu Con­
grès Eucharistique ?flSHRonie; or­
ganisé par la Compagnie du Paci­
fique Canadien, a reçu la haute ap­
probation de son Eminence le car­
dinal Bégin, ainsi que de plusieurs

La Société St-
Jean-Baptiste

# 1 ' 1 1

Assembler nu comité geneual

lo pouvoir de s'adjoindre les mem- membres de l’épiscopat canadien, 
lires nécessaires et de former les désireux de collaborer aux désirs 
sous-comités jugés utiles. Us û-Mu Souverain Pontife à ce sujet, 
mol rapport à la séance du 23 avril, “h* fais des vœux pour que lespè.

M. l’abbé J.-C. Tremblay pro- farina soient nombreux” a bien 
pose qu'une campagne s’organise voulu écrire Son Eminence le car- 
pour remettre en honneur la vieille Minai, tandis que Son Excellence

Ainsi qu’il avait été décidé à la 
séance du 2 avril, les officiers de la 
Société St-Jcnn-Baptiste do Chicou­
timi tenaient leur première réunion 
dimanche dernier, dans la salle du 
Progrès du Saguenay. L’assistance 
était nombreuse et la besogne ac­
complie fut considérable.

Les officiers présents étaient Mgr 
J .-A. Larnuchc, MM. les abbés J.- 
Wilhrod Dufour, JTremblay, 
Onésime îziroiiehe, Philibert Mo­
rel, Joseph Tremblay, ('.-K. Gi­
rard, Herinénégilde Fortin, Luc 
Morin, Uric Bouchard, Léon Mau­
rice et Joseph Lévesque; MM. h* 
Dr Tremblay, L.-II. Carrier, J.-D. 
Guay, Dr Duhaime, Arthur Otiel- 
let, Ludger Cimon, Alexandre Bé- 
clrnrd, J.-O. Fontaine, J.-A. Mer­
cier et Eug. L’IIcureux. Les B B. 
PP. du Bassin s'étaient excusés, 
étant empêchés de venir l’un pur 
Ja maladie l’autre par lo ministère.

Sur proposition de Mgr La rou­
elle, M. le Dr Eug. Tremblay pré­
sida l’assemblée.

On autorisa h* secrétaire à com­
mander toute la papeterie néces­
saire à la correspondance) et aux 
délibérations. .

Sur proposition de M. J.-A. Mer­
cier secondée par Al Arthur Oucl- 
lot, il est résolu que la Société prie 
S. G. Mgr Izdirccquc de lui nom­
mer un aumônier.

Il est proposé par M. J.-D. Guay, 
secondé par M. L.-II. Carrier et 
résolu qu’un comité formé des deux 
présidents, des deux secrétaires et 
des. deux asst.-secrétaires formule 
un projet de constitution et fasse 
rapport au Comité général, à la 
séance du 23 avril.

habitude d’arborer lo pavillon, le Pietro di Maria, délégué apoçtoli-* 
jour de la St-Jean-Baptiste. Mue, dit aussi : “.Fajnulc bæn volon-

Les trésoriers fourniront les soni-l tiers une................. J® cordiale bénédiction au
mes nécessaires au commencement I pèlerinage canadien qui vient 
de l’organisation d'ici le versement M'être organisé par le Pacifique Ca­
des premières .souscriptions. | nadien, et duquel les Pères-du 1. S.

ment sur les détails de l'organisa- mettait qu’outre nos étudiants ac­
tion. J h* celle discussion est jaillie elésiastiqucS qui sont déjà à Borne, 
une foil le de suggestions dont fera d’autres do nos diocésains, cçelé- 
KOft profit le comité d’organisation, Mastiques ou laïques eussent lo

_------ f bonheur d’être les témoins du Con-
Dês le 23 avril, la Société St-lgrèsde Borne.”

Jean-Baptiste de t hicoutimi vo- Comme on le voit, et sans donner 
guera sur la haute mur. de plus amples extraits, lo grand

L’organisation d’une magnifique J événement religieux que sera lo 
célébration en l’honneur de notre] 20o Congrès Eucharistique inter­
saint patron national battra Boni national mérite que tous ceux qui
plein et, d’autre part, un nouveau lo peuvent 11c négligent rien pour 
corps, représentatif de tous les I s’y rendre, surtout dans les condi- 
mcillciirs éléments de la société lions alléchantes offertes par la
chicoutimienne, aura été définitive- puissante organisation du Pacifique 
veinent formé, se proposant d’ac-1 Canadien et de la Cio Française 
tiver chez nous la vie religieuse, I du Tourisme. On fera bien, cepen- 
la vie nationale, la vie intellectuel- dant, de se bâter afin de réserver

eolon de bonne foi à se créer un 
foyer. Nous verrons dans un pro­
chain article, ce que la Province 
dépense pour aider h* colon à vivre 
libre et heureux sur son lot, avec 
sa femme et ses enfants.

ARMAND DE VAL-JOLI

Sur proposition de M. l’abbé J.- 
C. Tremblay, appuyée de M. L.-II.

____ Carrier, un Comité spécial est
S. V. P. correspondants et I formé pour l’organisation de la 

collaborateurs, adressez-nous célébration de la fête nationale.

Timbres de Dollard
ch lire explicative des prix et con­
ditions, détails d’itinéraire, etc, en 
s’adressant au Service océanique 
du Pacifique-Canadien, 141 ruo
St-JncqueB? Montréal, \-1 yLa Propagande vend les lim 

bros de Dollard au prix de 5 hous| 
le cahier de 90. Six sous par la
riallc. | grès du Saguenay,L il y aura réunion

vos écrits, au plus tard, par*Ix* membres de ce comité sont M.
nil j: - . - Ho Dr Eug. Tremblay, président,

malle le lundi soir. ^ # IMM les abbés J .-O. Tremblay et
Ayez soin de toujours si-lxJIric Bouchard, MM. Loüfa-Phi-

gner VOS écrits. |lippe Dçsbiena et J.-D. Guay et ont

Tous ceux qui ont la prétention I générale de la Chambre do Com- 
d’être patriotes devraient utili- Imerce do Chicoutimi. Ioiis les 
ser le timbre de Dollard, afin de membres sont priés d’afwister à 
populariser le culte à ce magnifique I cotte réunion. Des questions très 
héros de l’épopée canadienne. 1 importantes y seront traitées.

--------- -- Ceux qui désirent faire partie
| PkamUrû • M° *ft Chambre ou achever do so
HjiB. Lnamore I mettre en règle avec elle sont priés J

J** Pnmmprrp ll° 80 rendre à 7.30 heures, afin quo 
uc VAJIAIIIW1 1 rassemblée* puisse commencer A

8.00 heures précises.
Mardi prochain et non vendredi 

à 8.00 heures du soir, salle du Pro- Le Secret aie»Y* 1
.i"'

. h .f â. V V M1.. * ...»
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DANS NOTRE 
DEPARTEMENT 
DE BOURSE

NOUS FOURNISSONS LA 
COTF. ET ACHETONS 

ET VENDONS
Toutes les actions de compa­

gnies canadiennes ou américai­
nes.

DANS NOTRE 
DEPARTEMENT 
DE DEBENTURES 

NOUS FOURNISSONS LA 
COTE ET ACHETONS 

ET VENDONS
Toutes les obligations muni­

cipales ou gouvernementales.

Voub êtes cordialement invité il vonir 
à nos bureaux ou à nous écrire

L.-G. BEAUBIEN & CIE
BANQUIERS ET AGENTS DE CHANGE 

Tel: 6645-6646 70 St-Pierre Québec
L.-T. DESRIVIERES, GERANT 

REPRESENTANT POUR LE DISTRICT DE CHICOUTIMI
FRANCOIS PARADIS, - - - - Chicoutimi

Condoléances
:o.-

Chicoutiinj, 0 avril 1922
Assemblée stkk'ialo du f onseil 

Général de la K. U. M. N. nous la 
présidoneejde M. Arthur Ouollet 
|>rértid<*nt général. Sont présent**; 
M. l’abbé .loan Bergeron, aumônier 
général,) Victor Jacques, vice-prés, 
général, Henri Girard, Albert Ba­
rouche, Budger Murdock et E­
douard Bouchard, président au Bo­
cal.

Il est proposé par Victor Jacques 
secondé par Albert Barouche et 
résolu que le ( Conseil t'énéral de* 
Ba h’. O. Al. N. a appris avec re­
gret la mort de Mme l ldéne Ro­
berge et d<* Mme François Des- 
hiens et que copies «h* la résolution 
soient envoyées à MM. Roberge 
et Desbiens cl au Pre-grin du Ntt-

mu IOE 3ü ÎOE 3or 31[o|[c 30E 3j|CZ30E=51 J®

A JONQUIERE

A vendre bon marché dans 
un bel endroit, près do B église, 
sur la grande rue: une maison, bou­
tique, étable, hangars, pour un 
homme désirant ouvrir une bou­
tique. Excellent poste; bonnes 
conditions. Pour tout renseigne­
ment adresse/ Boîto 20 B ou à 
J.-Wilbrnd Gagnon, au magasin 
de J.-W. Gagnon.
1 ü mars au 1 mai. V. 2192

Exigez partout le respect
---- J gtuuay.

du français
Guorgch GAG Ni )X,

Si.'c. très.

Pour les cultivateurs

Cultivateurs ! Cultivateurs !

Bimsseau & Groleau
Comptables Licencies, 
Syndics autorisés. 
Comptabilité de toute sor­

te» . ,
Organisation de compa­

gnie ou autre,
Auditions Municipales, 
Faillites ou Liquidation.

111, rue St-Joseph»
D. 2338 ’ !. ‘ V Québec

Is< mbreux sont les cnit i va leurs qui ont è déplorer, chaque print emps, 
la perte sans cessa* croissante de jeunes porcelets à la naissance. Dans 
toutes les paroisses, on peut constater que beaucoup de porcs viennent 
au monde ‘‘pas de poil”, et meurent infailliblement.

Ignorant, pour la plupart, les règles de la “portion If imé', on s'ex­
plique cette anomalie comme on peut, rarement eoimne elle doit l'ètre. 
Les uns l’uMriBucnt à l'humidité excessive des porcherie*, d’autres à 
l’alimentation surabondante de grairts ronds, etc, niais tous tombent 
d’accord pour admettre qu’aujourd'hui c’est la la mode, et, que celte 
mode fait perdre aux cultivateurs, tous les ans, une somme globale d'ar­
gent assez considérable.

Ba cause et les remèdes de cette maladie, si on peut l’appeler ainsi, 
sont clairement énumérées dans le “Bulletin de la Ferme”, No. du 7 
courant. Pour ceux qui no reçoivent pas cotte intéressante revue agri­
cole (mais c111i devraient- tous y être abonnés), je me permets do trans­
crire une partie do l’article en question, avec la conviction qu’il sera utile 
à plusieurs.

Gustave PRINCE, B. S. A.
Agronome officiel, Div. A du Bac Sl-Jean.

.. A;
. „ ,l ni Is,^ j I*itlil

i

I

tV.ne»; > fë 4

I

T
Tél. 613 J

,l*i r;:».i».
, Consultation*:

2 à 4 brs ot 7 à 8.30;P, M.

Dr Rodolphe Madore
MEDECIN - CHIRURGIEN 

Rue Montcalm 
Chicoutimi

20 dôc. au 13 avril D. 2239

V/

Dr Henri-L. DUHAIME
Rue Racine»- Chicoutimi 

SPECIALITE: 1,1 
MALADIES DES YEUX, DES OREILLES, 

DU NEZ ET DE LA GORGE.

mi

LAINE et LAINAGES
de TOUTES SORTES

Porcelets sans poils
Ç<iuqcs.—I/hlopécio ou absence de'poils est attribuée :\ lJaauflisan- 

ce de sels ridçaires et d’iode dans le*’nïh'nents et les eaux do. boisson, 
('os trouble? hpjWirril&ènrt «^dvent diibs li*s régions où In-fin-rain <*?
alc^lm et fournit lés aliment* usités chins l'alimentation ch*s porc*. '

B’alopécie se voit plus souvent riiez les porcelets qui miivscnt eiï 
hiver ou de.bomie IkmiIo-au priiiteinj)s. ( o phénomène trouve son ex­
plication dans h* fait que les aliments servis aux truies portières, à lu 
[porcherie, en hiver, contiennent peu d’iode.

B’absence de poils peut aussi être consécutive à l’avortement- in­
fectieux chez les truies.

Th a itkment.—Mettre do la diaux dans l’eau. Servir de la poudre 
d'os, ou du phosphate de chaux précipité dans la nourriture. Donner 
aux truies do la viande cuvée (tankage)’ On recommande' le tiède, 
les riirirtes, bèt Yét'iVè.Ç Ou rllbuX de Siam. Donner pdf “de grain.

Thaitkmknt si‘K<’ii iqi’k.— Be traitement spécifique consiste à 
administrer do l’iode aux truies gestantes, fous forme d'induré de potas­
sium, raison de* 2 grains par jour. On p*ut aller jusqu'à cinq grains. 

Il uV»st pas neceiraiie do commencer le traitement dès !<• début de
la gestation, ni de fournir tous h s jours h*s mesures indiquée* afin d'évi­
ter ‘TiodisnV'", ou la saturation de l’organisme aTiimal par l’iode, phé­
nomène qui so manifesto par le manque d'appétit,1 je larmoiement. l’in-
salivatioh. On1 peut appliquer lo traitement pendant S jours», le cesseï 
pendant. 8 autres joui* et le reprendre*.

F. ISIDORE,
Prof, d** Zooeteeh'nio à l’inst. agric. d'Oka

M. le Dr Duhaime est ti­
tulaire du département 
ophtalmique à l’Hôtel- 
Dieu Saint-Vallicr, où il 
tient son bureau tous Içs 
jours, de 9 heures à midi, 
excepté le dimanche.

Le Dr Duhaime tient son 
’bureau chez-.lui tous les 
jours de 2 à 4 lira p. m.
D. 2353

Au Séminaire
Tableau d'honneur du mois de

MA HS

AU OOUltS CLASSIQUE

Eléments latins H,—ABM. Jean- 
jos. Fortin. Pï.-Jos. Brassard. Rn- 
«irio Néron, André Poisson, René 
Dallaire, Raoul t îugnon, Jos. Si- 
rnanl, I-mile* Simard, Eug. B.anay,

; Nap. ( ôté, Jean-Jus. Girard, Bio- 
nul Ba pointe, Béonce Trembla v.

mm mi .... i* ; Béonec Desgagné, Aimas Tremblav,
I htlo.ophc -IM. Allait Be- | jVRS|i H„|f|ur Ham,q Wjfi'j,. =

voscpie et Ad(*hir(l Dufour, ex agm; lMvi TmtiMav. (;,U(|
Ldilher Wvosqun, l rte l’reuette, Elémentslalin** MM Raoul dr ë 
Ant. Pouhot, Pli. Gagnon, Ant. u(,rcrprnil i.v v«t. u , i . , ,Hm.rl.iml .In Itmlv VI,n VIVouJ.'W"’. 1 l'Xl \ U«iic*n1111, Ail- Rnhl,

J’ai le plaisir d’annoncer an public que, j’ai démissionné comme gérant delà Filature 
du Saguenay Ltée, pour m’occuper exclusivement de la vente de produits de laine. Je me suis as­
suré l’agence de compagnies fabriquant des articles de 1ère qualité, et mon expérience de plusieurs 
années dans la fabrication tant à Chicoutimi qu’ailleurs, ajoutée à celle des manufacturiers, vous 
est un gage certain de pleine et entière satisfaction de ma part.

-Quelques exemples de mes prix donneront l’idée des avantages que je vous propose:

Grosse étoffe épaisse (pesante) $2.40 la vg. double hauteur 

Flanelle grise $ 1 .50 la vg. double hauteur

:
"mi

O

\\..

Pantalons en grosse étoffe $4.00 
Chaîne et tissure blanche:

Cardage, 1 Oc. h livre 

Filage, 1 8c. la livre 

Total (cardage et filage) 28c* la livre

* o .*
i , !j U

•ob 1 K

NGTEZ BIEN—Contrairement à la pratique générale nous mettons très peu d’hu:!edans nos chaî­
ne et tissure. Un seul lavage suffit donc, vous n’êtes pas obligés, comme autrefois, de la laver 5 
oü*6 fois 'pour la blanchie. -N. B. Plus la laîne filé? contient d’huile, plus elle pèse, et plus elle 
perd de poids au lavage. Tenez compte de cela quand vous comparez les prix. Ma laine filée se­
ra de 35 à 40% plus courante et plus forte que celle de n’importe que-le autre manufacture.

(ri

*2

FLANELLE ET OUVRAGES DE CULTIVATEURS.—J’achète tous les ouvrages au métier, faits à la 
maison, pourvu que le travail soit bien fait.—Ma toux*née est commencée. Attendez ma visite, 
cela vous paiera.

o

L.. FAUCHER, agent de manufacturiers
Rue Cartier (près l’école du Centre, chez M. Méridée Belley) 

Satisfaction, prompte livraison assurées. CHICOUTIMI

nor 301 3[d1ç :iàoc (£ ion D. C HOE n

<

TELEPHONE

Service Local et de Longue 
Distance 

RACCORDANT AVEC
La Cie du Téléphone Bell

BUREAU PRINCIPAL: 
Chicoutimi. Téléphone 461 

ABONNEMENT: -,
Réiiàono* Trivéo $20.00 par an 
Commerce - - $30.00 par an

Bouchard, J os. Boilv, Aim. Treiu-1 ,r-jn n,, (’jnll * \ / „• . ,’ 1 !.. n<bhv *\nt Orrnior los i . ‘ è Byonidas Laroucho, Roland

•mas-Bouis N’illo- 
fisih» Villonouvc; 
(îerinaine Ville-

A VENDRE

Irak, Adélard Bergeron, Oscar Me- Tmnl.lnv V»l, w ] ? h •lat"coh,.(JJ{* ^ufcnir, C h.-Eug. Dallaire,

Cîrimani ( f ,( ,, V- *Vrt lu * llnard, Geo.- («ab. I-ortm, Oscar Côté, Maurice
lk Itcx-Lcttrcs. — MM. Adrien i' ’’ Tliilicnuli, C'h.-EiiK. Bouulicii, Art.

Coudé, J.-Bto (’jirrier, Raoul Beu-, 
ehartlj Arthur Smith, llermel i» >i- 
vin, Fh.-Eug. Grennn.

Notes locales

ENTREPRENEUR 
MARCHAND DE BOIS 

Manufacturier 
Construction de maisons

Bergeron, Gérard Fortin, Alph. 
'rremblny, Kmery Dubé, Hid. Gi­
rard, Roh; l'rernhlay, Jenn-( ï. Du­
four, Isid. L’uidry, Fr B«*may, J.-B. 
Btissorq J. Tremblay, J.-Cli. Ros­
signol, rr.-ll. Gobcil, Bueien (iau- 
dreaultj Ros. Croit, Ad Desmarais, 
Au g. Fortin, 1'. Bouchard, AU. 
Bergeron, Henri Martel. Aim. Sa- 
vanl, Dav. Régis, J.-Art. Fortier, 
B. Simard, II. Giranl.

Versifient ion.— MM. Rosaire Ré 
gis, Baul-Km. Bergeron, Henri 
Uirouche, Virtor Bol vin, \’ie!o- 
ricn Tremblay, Antoine Bnnointe, 
J.-Bte Jalbcrt, Léonce Bizot le, lût 
charistc Tremblay.

Syntaxe UA’\ MM. Médérie B:i 
voie, Aimas Simard, Marius Bin- 
uiondon, Michel (\uron, Bnureut 

iTremblav, Armand Brassard, Pier-

Ai corns commkuciai.
Simard. Aimas Perron.

Quatrième **/)” MAI. Augustin 
ni ,, . _ . ^, .Gauthier, Snintfeî Bomliard, Henri

/f/.v.sv a A [Ta u ires. MM. Jos. Tremblay, François Simard, Ch

A L’ANSE ST-JtAN
Xaiss WTBS

Jose;)h-Béandre, fils de Mattriec 
Ifoilde et de J(»:uitie Simard. Bar-

I J'kM ÇKIl MX’NK
I Beaux jours de fonte, à la fin de 
j la semaine passée, et dimanche.

Dimitnche matir*, les merles ou­
vraient leur saison d’opéra; ils

Logement à louer

rain: Willie Côté; marraine: Ar- ! Vri^ient en retard sur les rossignols 
thémise Houde, tante de l'enfant. ;malhiiiu* un eonnaissetir,

sont arrivés depuis une quinzaine. 
Bes pluies ont fait heaueoup de

E\ PUOMKXADK
; », i r i i Mm** Polycarpe Boudr^auît <I d. ( oie, Baun*nt-B. Befehvn». Jos.

Giranl. Baul-Edm. Gagnon, Baul
Rochette, Gab. Barouche, Maurice
lit van I, I a) ms-J os. Desbiens, Jos.- ! Simard, l’hôte de M. Bat rice Côté. Dimanche, nouvelle assemblée du 
Bd Guay. . i ’ * * conseil central dit la Société» St-

Ba magnifique propriété du Dr 
Alphonse Hamel, de la rue Racine, 
Chicoutimi. Un des plus beaux 
postes de commerce de la ville. 
Maison trois étages en pierre et. 
brique contenant toutes les amé­
liorations modernes.

Dimensions du terrain soixantc- 
dix-hut pie.ls de largeur par 
cent dix de profondeur.

Pour autres informations s’a­
dresser à F. VINCENT, arpenteur, 
Ba .Malbaie.
Du 23 mars au IJ mai. D. 2500

son fils Bigtiori de St-Félix d’Olis, ’ ™'*ages dans dans quelque* unes 
étaient les hôtes de leurs parents. | 
cette semaine, ainsi que M. Réné j * f-NS9N*s*v

A VENDRE

(EN! VILLE OU AU DEHORS)*^ ...... _
Fabriques dei portes et de Ire/IVenifday, René Bergeron, Elia?

fmafra» I Cîfiuthicr, Gérard Tremblay, Ar-fe né très 
SPECIALITE: poteaux de vé-

Assortiment complet de

mand Treînblay.
Syntaxe *7J".—MM. Rosaire 

Tremblay, Joseph Larouehc,, Flc- 
ribert Coulombe, Lucien Duix*rré, 
Auguste Lévcsfiue, Thomas Villcv

bois de plancher» de boiaf m’uvr> Briand Coulombe.
^ a4- Eléments latins “A”. MM. .losa nnir, et de bois I Harvey, Jos. Bégin, Jos. Morin,

de charpente Vdricn Premblay et Roland Dufour
Noi prix défient la concurrence. I j ^fti! \ Jos.-Ld Allard, ( h.-IIeni < 
fdmcct TDrujiDf i v I ^ dlqnt'11% è, laul-lleiui rremblny.
ERNEST TREMBLAY Éùigar lîouchani, Edouahl Ba-

Industriell rdis, Jos.-( h. Simard, Gérard D«\-s
Riv.-du-Moulin. D. 2172 -7,Fn,v» 7n"d; Y?': G''"-

T T | | I ............................. . . . MMII.II lin l.l MHirM: l’I*

in logcmeiit d<* .) appartements Quatrième<%C".—AIM. Albert Ho- Ste-Rose de Lima Mean Baptiste. Les membres té-
JrJLsp,.1 Aj (»|UOr‘ 7-^ ;l7 vingt on, Jules-Art. Villeneuve, AI-' M. et Mme Phvdime Gauthier, : ,,.,oî*î,Mî!lt l,f;l,,ronP d’ontrain: aux
D •>v>*> ' 1 , 9 L-hicoutiini. hen Blourde, Jnan-ABirie Tremblay de Sto-Annc de Cliicomiini, étaient i<‘,t.°.v,'ns de faire leur part, dont In

' ’ Fudore Gagnon. J.-Bte Angers, en promenade chez M. Auguste VijJ P’cniDr pas est *Ie «levenir membre.

Prêteurs d’argent, lisez : 
" ! féü) 1 ~

( h. Blackburn. i leneuve, la semaine dernière. S()cié(é.
/ roi sienh- “A .—MAB Hidola i Mlle* Béontine Villeneuve et I *'.n nimj:

MV... it a* » ■ .. ..... . 1 Afll.l

Placements de tout
repos

LA SOCIETE DE TELEPHONE do 
ta paroisse de N.-D. DU LAC ST- 
JEAN, iRoborv&l).

Intérêt 7C» %, fé*v. et août 
Echéance, 1 A 10 ans.

I n'inldjiy, Maurice Lamontagne, ( ie.ugrtte Villeneuve arrivent tj’uno 
Bonis Pouliot, Alb. Dumont, Jos. ' prometiatle à Cliimutinii et St- 
l'ortin. Jouirent Ba forest, Gérartl Fulgerun*, ainsi quo M. Hector 
( »uudreault, Jos.-Alph.vjJJlouin. B.- \illoactt\c c»t Gérard N ilh*neuve. I
Ph. Talbot, Badoue C’ôté, Ch. Bon- M. Auguste Villeneuve el Sll|,|t’éal. passe lu semaine on ville, 
chard. Ban h. (iir.iîd. Duchés- fi b Charles sont revenus d'un 
ne, Ludovic Lavallée, Jf-Jo?. Bon- promenade A Chicoutimi, 
chard, Joseph Brassard, fleuri Bon- Mme Emile Grcnon suit un trai-

Mlle .leannette Gagné, de La- 
t<»rrière, est venue à Chicoutimi, 
la semaine dernière.

M. h* Dr II. B.dardy, de Mont- mond, Portneuf. 
* 1 -' Il mai D. 2508

Bois franc de chauffage» 
vert et sec» merisier» érable 
et hêtre» 30 pouces» à $5.00 
la corde sur les chars à St- 
Raymond; et merisier sec» 
scié 1-2-3 pouces à bonnes 
conditions. S’adresser à 
Napoléon GENOIS» mar­
chand général» Saint-Ray-

.ic

r “Action

J*il***, Gab. \allenmdj Sylvio Du- 
iitay, Art. Jimeau, Adr. Gagnon., 
B.-Fug. Lavoie, Alichel Livoi**, 
Paul' Tremblay^ Ph.-Aug. Sa\*ard, 

•Ilenncr AtfdéÇ fVBBoudrcat'iIt, Ju-
],.c_ in.UiPmiiv J *•> r' il** ni!i « *If ||es-Alb.,cPr6ux.h

La CI© COOPERATIVE TELEPHO­
NIQUE des comtés Lac St-Jean 
ot Chicoutimi.

Intérêt 7* c. niai et nov. 
Echéance, 2 A 10 ans.

J’accepte au pair, (100%) les 
bons de la VICTOIRE en paie­
ment «le ees valeurs.

Eerivez-moi. et j’irai vous don­
ner tout es los explications.

LEONIDAS BLAIS
Courtier en oblicottono

ROBERVAL
liv.» 11 /

(’her, I bornas St-Gelais. Elias Boi- r monl t\ l lu nital depuis quelques 
v»»; ... . ï n . j airs.

Troisième^ "B\—MM. Loui.s-Ov. Mlle Be the Grc»uon est actueüe- 
Riverin, Gérard Guay, Ann. Ga- ment chez sa sa*ur, Mme Lionel

L’ennemi séculaire
gnon. Arm. Tremblay. Eue Bed- 
neaulf, Uapliae] Gua>yÀdIrien (’ôté

est enfin terrassé
K ha ira'*» de ^ nicout mi.

M. J u le.*? Bergeii n, de St-Fu!-
I .uchariste Simard, i iioinas IV«*!n-1 *renco <•'»! de nassogo ici. 
b lav, Hid. Boulianne, Majella Ber- A été ha n>cc dans* la ehuuelle 
giron, André Néron, Henri Bon- de Str-Rosode-:,ima, >»ari«*-F .in­
chard, Emile Jalbert. çolhe-AIjette-Cîe nm:», enfant de M.

T roi s k nu *Y’ ’-MM. Raoul tîau- e: Mine Fninço > \ »il. ïieuve. Bai- 
dremilt, Lucien Brassard, Nil Mur- min: M. George* X'iHeneuvr, oncle

Le Souffle
CETTE REDOUTABLE MALADIE QUI 
A CAUSE LA RUINE DE TANT DE 
BOI S CHEVAUX ET QU 0N A SI 
10NGTEMPS CONSIDEREE INCURA­
BLE EST MAINTENANT DOMPTEE 
TAC •

ray; ( lande Guy, Yve* Doyon, 
Alb. Boulianne, Ros. Bqivin, Êuz.

de l’enfant: maria’ne: Mlle Ger­
maine Villeneuve. LE VIGOR A

Bouchard, Ph. Unrvçy, . Cml). B *- Dimanche M. et Mine Charles 
febYre, Ernest Gaudreault, Eug. Grennn visita’. »

Çultlvnlciim, nmrrhimlr rt tnun l'« pmpri^tnirrt de chfv*iix wml invité A rn 
• rrfaire I VfMi.

T it Mme Joseph
ümssard, Màrct'l Fortin, Edouard Boiu-liard. i!i -ix d'Ot.is,
T • • y *Lavnfr.

.Sfco»dc,—Myk .Johnn>:,,fortin,,
ii' Bœilîllçu, M

A été oaptiséô dan; la chapelle 
5ihVi St-tDiiailo du Tableaux iMnrwr 
Gnrmiuno-Alictte-RifA •'onfanLH'üe h

./. B.
Pour 11 rirrtjlairc^, Mlreu« i*vouu chn

r
PHARMACIEN

:am irroi o 'j? {'rr'-r .i
WAL tu W’iq

•I
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V NT PAQUES
monde

I! n’y a pas de meilleur temps pour larcer une vente comme 
cell> zl: les fêtes de Pâques, Ie3 grands .ménages du printemps 
et P époque des déménagements sont autant d’occasions qui 
nous ferment a i achat de quelques meubles nécessaires au con­
fort et à l’embellissement de la maison.

De nouvelles marchandises ont été reçues; les prix ont été ré­
duits pour intéresser toutes les classes, et, si vous désirez quelques 
meubles que nous n’avons pas en magasin, rappelez-vous que 
nous gardons à Québec, le plus gros stock du Canada, et que 
nous pourrons vous les faire venir aux prix réduits.

Lits en cuivre
Valeur de* $17.75 

Réduit A......... S12.60
Valeur de $28.75 

Réduit A......... $19.60
Valeur de $39.00 

Réduit ........... $23 45
Valeur de $43.00

Réduit A.........  $23 45
Valeur de $47.25 

Réduit ............ $32.35

Lits en fer
Videur de $5.50 

Réduit il...........
Valeur de $6.10 

Réduit il...........

$4.15

$4 20
Valeur de $11.25 

Réduit il...........
Valeur de $14.00 

Réduit A ........
Videur de $12.20 

Réduit A...........

$9 20

$9 45

$11.00

Matelas
Toutes les largeurs. Ma­
telas mêlés laine
et coton. 'Prés
l>on (‘outil $6.15
Matelas tout 
laine durable et 
confortable . . $6.75
Matelas en du­
vet, de coton. Le <tm OC 
meilleur en tout

Sommiers
Tout \s les largeurs. Som­
miers cadre en 
bois, broche tis- AZL
séc double....

Sommiers tout 
en acier avec 
renforts acier.. $4.25
Sommiers en 
ressorts spirales, 
tout en acier . . $8.70

Superbes mobiliers de salon
Ameublement 5 morceaux fini acajou, comprenant 
causeuse, 2 chaises, un fauteuil et une berceuse. 
Sièges sur ressorte, couverture soie de couleurs as­
sorties. Prix de Fâques......................................................
Ameublement 5 morceaux fini acajou ; Sièges et dos­
a ers recouverts de soie brocart. Prix spécial pour 
Pâques............................................................................................
Ameublement de luxe acajou solide, 5 morceaux; 
sièges sur ressorts recouvert de soie très riche. Prix 
de Pâques.....................................................................................
Ameublement 3 morceaux, Causeuse, Fauteuil et 
Berceuse, entièrement recouverts de riche Tapisse­
rie, sièges sur ressorts. Très spécial à notre prix de 
Pâques ............................................................................................
Ameublement 3 morceaux en quart de chêne fini 
fumé, sièges sur ressorts, recouverts en véritable 
cuir. Prix de Pâques.............................................................
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Nouveautés pour Salle à Manger

•issy

pm 
?•

Ameublement 8 morceaux, e^i chêne Royal fini 
doré, buffet, table à rallonge, 5 chaises et un 
fauteuil. Prix de Pâques.............................................
Ameublement 9 morceaux, en chêne Royal fini 
doré, buffet, table à rallonge, vitrine, 5 chaises, 
1 fauteuil. -Prix de Pâques..........................................
Ameublement 9 morceaux, en chêne fini fumé. 
Belles dimensions et beau style. Spécial pour 
Pâques.............................................................................. ..
Ameublement S morceaux, en chêne solide fini 
doré. Nouveau style et très riche fini. Prix 
spécial pour Pâques..........................................................

JÜS.S8
sm.ij

Meubles de Chambres à Coucher
su

Ameublement 3 morceaux: bureau, lavabo, 
lit; en chêne Royal fini doré. Prix spécial
pour Pâques.................................................................
Ameublement 4 morceaux: bureau, lavabo, 
lit, table à toilette, en chêne Royal fini do­
ré. Prix pour Pâques.............................................
Ameublement 3 morceaux: bureau, com­
mode et coiffeuse, en noyer, style Reine 
Anne, belles dimensions. Prix pour Pâques 
Ameublement 3 morceaux: bureau, coif­
feuse et commode, en chêne fini doré. Beaux
grands miroirs. Prix pour Pâques................
Ameublement 3 morceaux: bureau, com­
mode et coiffeuse à trois miroirs en Noyer 
de choix. Prix pour Pâques. . ...........................

$112.50
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Phonographe
jouant tous les d'sques

oe».rd« Columl»in vnlnaft fô.IO rt .V) niguillri* <*.nn 
!»■ h Cl HA 11 I I liMI.N F «ver rim/)']*» instrument. V 
»<•* Ij voir et l'cntcnJro. Profites «le Ml* t,cr« 
ion.

//

Grand Rabais sur Tapis
Nous attirons spécialement votre attention sur les 

magnifiques Carrés de Tapis (Rugs) convenables pour 
toutes les pièces de la maison, que nous offrons à des 
prix excessivement réduits.

Tapisserie
Tapisserie 2J4 x 3verges $17.75

Tapisserie
Tapisserie 3 x 3Yi verges.. $22.50

Tapisserie
Tapisserie 3 x 3 verges$18.50

Tapisserie
Tapisserie 3 x 3Y» verges.. $21.95

Aussi, grande variété de carrés Wilton et Axminsters.

. IMI

Chicoutimi

(«ClSEILOEllE
y

Province do Québec* 
district de Chicoutimi 
Extrait du procès verbal de la séan­

ce du & avril 1921.
A une session générale du Con­

seil de la ville de v hicoucim»*, icnue 
ce troisième jour dV.iil 022, a 
l’heure ordinaire* A l'Ilôtol de \ illr, 
son présents soit Humeur le Ma r« 
Elz. Lévcwqucv et ---------------

H.-P. Desbiens, Léonidas Gagnon 
H nry Bergeron, P. Vézina, Wm 
Pilanchettc, Jos. Gauthier formant 
quorum.

Lu lavis de convocation de la 
dite séance et le rapport de signi­
fication d’ieelui;

Lu le procès verbal de la der­
nière session qui est adopté.

Lu le rapjjort de l’élection de 
l’échovin Léonidas Gagnon au siège 
.\o 2 du quarter Ksi et de son as- 
«ci moulât on à la dite charge. 
!^ehov.^g.^

se des félicitations au nouvel écho- 
vin ainsi qu’aux contribuables du 
quartier Est, M. Gagnon remer­
cie cordialement pour ces paroles 
de bienvenue en assurant le con­
seil de son entier dévouement et 
«en honneur le Maire souhaite h» 
bienvenue au nouvel échevin et 
adresse des remerciements A l’écho- 
vin Delisle que M. Gagnon a rem­
placé.

Lu les lettres de C.-A. Voyo et 
de J.-C. ^Barnier demandant A 

attende l’IIôtel de Vilio

pour y donner des représentations 
cinématographiques.

Ces deux demandes sont référées 
au prochain comité qui se tiendra 
mercredi le 5 courant.

^ Lu le rapport de l’auditeur M. 
Frs Paradis pour l’année finissant 
le 31 décembre 1921 et disant qu’il 
a trouvé tous les comptes et livres 
en paifa't ordre. Approuvé.

Lu et examiné le cah'er de vota- 
tior, letat et b cert:ficat de la vo­
tation du règlçnien* d’emprunt No 
225 de la ville idc Chicoutimi quf

MICH. LATULIPPE
INGENIEUR-MECANICIEN

303, RUE DORCHESTER, - - QUEBEC
Fabricant de Bouilloires, Réservoirs et Tuyaux» . 

Appareils de Bouilloires stationnaires.
SPECIALITE:- Soudure Otogène de tous les métaux

et Machine à couper le Fer.
UNE VISITE EST SOLLICITEE.

Tel. 2878. D. 1959.

Lu une lettre de M. Oscar Morin 
autorisant le conseil A appliquer 
les $3200,00 prêtées A Mme (’lis 
Simard sur le premier prêt qui sera 
approuvé et do Pen aviser. Approu­
vé.

Lu les lettres de P. L. Jx>rtio 
Fire Equipment Limited offrant

des machineries A la ville. Remises.
Lu le rapport du directeur local 

du logement sur le prêt fait A Dcl- 
waide A: (îolHn. Référé.

( V conseil nomme M. Johnny 
Saulnier pour faire l’évaluation de 
MM. Dclwaide Coffin et donner
son rapport au Conseil pour le 5

mères fécondes et décorées. Au­
cune n’a moins de cinq onfante. 
L*\s médailles d’or sont décernées 
aux titulaires do 10 onfants et 
plus, les médailles d’argept vont 
de 10 A 7 enfants et lcs'.raédâillos 
de bronze de 7 A 5 inclus.

Le record est détenu par uno 
citoyenne do Domfront (Orne) qui 
a 17 rejetons, lies gagnantes de 
10 A 15 sont déjà plusieurs dirai nos, 
et entre 14 et 12 on cotapto par. 
centaines. •

Et i jour tant la France continua 
A se dépeupler. .

avril courant.
Lu une lettre de M. J.-A. Les­

sard demandant do transporter A 
Wilbrod Tremblay le prêt de $3200. 
que la ville a consentie. Référé.

Lu le rapport de l’ingénieur Jean- 
A. Claveau sur la réclamation do 
la Cie Industrielle de Chicoutimi. 
Référée.

Des permis de construction sont 
accordés A Edmond Tremblay et 
Thomas Dufour, mais ce conseil 
déclare qu’il ne |x>urra pas don­
ner le service des égoilts avant h* 
dégel.

Lu une lettre de M. L.-Eugèno 
Jalbert relative A une lisière de ter­
rain que la ville aurait prise sur 
son terrain rue Cartier.

L’ingénieur Jean A. Claveau est 
chargé de dire quelle grandeur de 
terrain que la ville aurait prise sur 
cette propriété.

Li demande do M. U. Jobin pour 
réduction de taxe d’eau ne pout 
être accordée vu qu'il ne paie 
que le prix des autres qui font le 
même commerce.

Lu une réclamation de $100.00 
par J. Desgagné pour dommages 
A sa propriété par la conduite de 
l’aqueduc.

1/officier E. Blackburn est chargé 
de faire rapport nu conseil sur cette 
réclamation pour le 5 avril cou­
rant.

Lu le rapport annuel do la Cais­
se Populaire de Chicoutimi pour 
l’année finissant le 30 septembre 
1921. Accepté.

Lu une requête de contribuables 
du quartier Est se plaignant de 
l'installation du kiosque des Char­
retiers et demandant qu'il soit, 
placé A l’Hôtel do ville

Ce conseil déclare qu’il ne peut 
pas accorder la requête immédia­
tement faute d’endroit disponible, 
mais qu’il s’occupera de cette af­
faire aussitôt que possible.

Lu Je règlement No 200 pour­
voyant A la nomination d’un ins­
pecteur dos échafaudages en deuxiè­
me lecture.

Proposé par Pèche vin L.-P. Des­
biens, secondé par Péchcvin II. 
Bergeron, et résolu que le règle­
ment No 200 pourvoyant A la no­
mination d’iun inspecteur des écha­
faudages soit et est adopté en 
deuxième et dernière lecture.

Lu en deuxième lecture le 
règlement No 207 établissant le 
nom des rues et le numérotage des 
maisons et terrains dans la ville 
de Chicoutimi.

Proposé par l’échevin L.-P. Des­
biens, secondé par Péchcvin P. 
Vézina et résolu :

Que In règlement No 207 établis­
sant le nom des rues et le numéro­
tage des maison et terrains dans la 
ville de Chicoutimi soit et est adop­
té en deuxième et dernière lecture.

A VAL-JALBERT
Au couvent Tableau d'honneur. 
Cours modèle:
1ère div. Paul-Emile Anctil, 

Chs-Auguste Morin,Juliette Mar-* 
coux, C lis-Joseph Martel, Lu ci le 
Garcau, Ernéliosc Bouchard. • 

2c div. Charles Sénéchal, Henri’ 
Duchesne, Thaïs Fortin, Qabrielle 
Bouchard, Georges Bernier, Chs-
■ « ■ m m m a » & » . -Paul Morin, Germaine Bouchard,

îae ~Albert inc Lapointe, Fernande La­
pointe, Marguerite Simard. *

2e classe, cours élémentaire: Ma­
rie Brochu. Adrien Sénédmfi »Ar- 
mandine M iousq Rosc-Amm Martin, 
Yvonne Martin, M.-Jcanqb.Har­
vey, Anna-Mario Harvey,’*. EstoJlo 
Gareau, Alice Lapointe. -V 

2e div. Alice Fortin,* Eirnnfc-Mj*- 
rie Fortin, Marcellin Martin*! Gpf- 
maine Taillon, liosario Gren*
Marguerite Plante, Johnny, Dèîtué» 
Germaine Fortin, Lauretta Girard, 
Aimé Simard. . . . *. ■ ' • ■

. Yvette Séné­
chal, Ls-G. Thibault, Rose Qi 
Léopold Morcoux, Geoi 
Sénéchal. ; > .U? *

2e div. Jeanne-d’Arc P<
ri Delisle, Jos.-Alfred Martel. La- 
Joseph Gauthier,

, QeorgkxU*é
Côté, Alphonse Fortin/ + J vv : TP . 

2e div. Gej-niaino -Pell
(]berta Bouchard,

Germaine hortin, Ida- Vullbe. Lil 
dovic Martel; •• V /l *

la
Lu un projet de contrat entre 
ville de Chicoutimi, et la Cie du

sont approuvés.
Que le Trésorier est autorisé A 

payer la somme de $102.50 A l’Ho­
norable Ministre des Affaires Mu­
nicipales pour droit et honoraires 
sur examen et prise on considéra­
tion du règlement d’emprunt No 
205 de la ville de Chicoutimi, sou­
mis A l’approbation du Lieutenant- 
Gouverneur en ( onseil.

Lun uno lettre de L. B. Gagnon, 
demandant le remboursement du 
mônfarit: qu’il a prêté à U Villè. 
Aêcordé!

Chemin de Fer Québec et Lac St- 
Jean fixant les conditions par les­
quelles la ville est autorisée A 
passer scs conduites d’aqueduc sous 
la voie ferrée A l’intersection des 
rues St e-U mule et Georges Cartier. 
Accepté.

Résolu que son honneur lo Maire 
est autorisé A signer pour et au nom 
de la ville de Chicoutimi, l’acte de 
conventions par lequel la Cio du 
Chemin de Fer Québec et Lac St- 
Jcan permet A la ville de Chicou­
timi de passer des conduites d’aque­
duc sous sa voie ferrée A l’intersec­
tion des rues Ste-Ursulc et Geor­
Ges Cartier.

Vraie copie.

5c classe, 1ère div. 
lisle, Albertinc Apctil,
Martin, Gertrude MarHj 
Fortin, Simonne .Forfîi 
Julien, Jos.-Arthur 8étt 
trick Thibcault,
Way. #

2(* div. Annotte Marobift*Viy 
tte Martin, Annettegetto . M ■

Rose Lasanté, RoAo-Alir 
Lévis Beaulieu, AJmÜT 
Léonel Côté, G.-lîcnH
Adrien Fortin, Edmouf 
J os -l 1 enr i 11 ar vey, 4, > ]

A VEND!
Belle proprlét^P 

et magasin, stor‘d' “ 
eerie et de rest 
12 chambres méi 
située dans. um 
manufacturière 
pier très prospèi. 
casion exceptioi 
S’adresser au bu( 
Progrès du Sagiii
6-18-20 avril D. 2628

Mlle Odile TREi
Garde-malade di| 

Avenue Bégrin, CHicI
28 man au 8 Juin O. 210i.

Les familles nom­
breuses en France

(Service de la Rente, fait par 
Versailles, Vidricairc, Boulais, Ltée) 

L’Officiel français du 14 février 
a publiée uno liste de mères de 
familles nombreuses A qui est dé­
cernée, par le Président de la Ré­
publique, la “médaille do la fa­
mille française”, en témoignage de 
reconnaissance national ?.

Cette liste emplit 97 pages et 
291 colonnes du, jour xsl. A rj.on 
dè dO^fcoms parjcbloTnc en niôycn- 

tnc, cela nous fait environ 11.èOO

Carte d’affi
V. Viîi

Henri Girard, N
SYNDIC AÜT

5V

Argent A prêter stifr h; ^. 
Achats de contmtà, 8j 
incorporation do oomj 

Immeuble Gagnoh i. .
(on haut) rue Racine. Cl 
TIMI. ..:J . 5;.

N. B. Bureau du toi*: 
rues Montcalm ot Lortto. ; l^A 
23 fév. au 17 août.

Servante de:
On demande uno, 

périence. S’adresser 
Dufour, Hôtel Beflovjté» 
timi. # ^ .**
J.n.o. D. 2479 SVc

Adjutor
AVOCÂf

Rue Racine - CHInml
Tel. 696 X ' ,r « 1 ,■

rs-«epanleg up
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COTÉ, BOIVIN & Cie,
(INCORPORÉS»

CHICOUTIMI - - - - ROBERVAL
NEGOCIANTS EN GROS

w' ffû1

LAUGHLIN
Coupon

McLAUGfiLIN
'«9 c'

Veuille* m'envoyer franco, et «-an* oM-galion «J 
churo illu8tré«* McLaughlin.

Nom............................. .........-...................................... ........

Adresse ............................................................  ••

MM. Colc, Boivin 
& Cie : c.

CHICOUTIMI,
Que.

ma part, la l»r«»-
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Pacifique 3
Le service insurpassable

ENTRE
QUEBEC ET MONTREAL

Terre à vendre
J’offre en vente un lot de 

terre plane, pas de roche, 
avec bâtisse dessus cons­
truite, le reste de la récol­
te, 13 vaches à lait et tou­
tes les machines nécessai­
res.

Conditions avantageuses 
pour un prompt acheteur. 
S'adresser à Arthur Boily, 
cultivateur, Chambord, 
Lac St-Jean.
JO mars C-13-S0 avril. D. 2614

Pour la fête
de Dollard

* • • • • •

Départs de Québec (Gare du Pa­
lais) :

9.00 a. m.—Dim. cxcp.—Mont­
réal, Gare Vigor 3.30 p. m.)

1.30 p. in.—Quotidien.—(Mont­
réal, Gare Windsor 6.30 p. in.)

4.40 p. ni. —Dim. exe.—(Mont­
réal, Gare Vigor 9.40 p. m.)

11.46 p. m.—Quotidien.'—(Mont­
réal, Gare Vigor 0.40 a. m. et Gare 
Windsor 7.05 a. m.)

Arrivées d Québec {Gare du J1 al ai a)
6.30 a. m.—Quotidien—(de Mont­

réal, Gare Windsor 11.20 p. ni. et 
do Gare Vigor 11.45 p. m.)

2.00 p. m.—Quotidien—(«le Mont­
réal, Gare Windsor 9.00 a. m)

3.40 p. ni.—Dim. cxcp.—(de 
Montréal, Gare Vigor 9.45 n. m.) '1 ^

8.35 p. m.— Dim. seul.— ( de 
Montréal, Gare Yiger 2.30 p. m.)|#|.v .

10.15 p. m.— Dim. cxcp. —(deIg 7 
Montréal, Gare N iger 5.00 p. in.) »

C.-A. LANG EVIN,
Agent du trafic-voyageurs, Cînrel'" • " 1 ' i0(lut "••‘nu- de. V épis,sic du Long* 

du - Palais et 30 rue Kftint-Jcnii, rs’,,M//- Qwtqmn jeune* jllh* fraya*,■*
se font port d, leurs anjoissrs éi Vappro* 
"/<« • tes Irr.tpioia. I.o Mère Mura de
Il near notion urrie* ,t raconte h devour* 
ment héro f/uc de Dollar,l. Im généreuse 
action d, cr héros fronçai* est, /soir c»s 
jeunes fithrs incitatrice de nohles senti* 
ment*: /Httriotisine ard, id, fierté nationa­
le.- (Jne/tpus lirons pratiques d'Murat ion 
tiré,* de ce glorieux fait d'armes.

FKUSONXAGES

Mère M.-irii* de l’Incarnation.
( în»up<* «!«• fillr.s français ( 11 à 18 ans) 

Jeanne, Blanchi*, lxjtii.-c <*t Madeleine.
J«*un<*f« itulirrmo#»: Catherine,' A gués et

ThériVe.
Mère Sif-tlrhulo (portière).

SrnvoH do ViPc-Mari©. Et. I© héros «V 
jolie dil vruiirt*, cYft «m jeune olHeirr, 
DollArd. sVtir «le Oi ruraux

MAI KLEINE.- Et la gramb* urinée 
iro |i:oi. <* .s*. f*î sauvé ?

M I K I/INCAR NATION Uni, mon 
enfant. “Nous nous Munmva vus à la 
vrille que tout était perdu, «t < ©ta .-«*iail 
arrivé m furinée iroqunise, qui venait ici 
et nous rût trouvés sans déf«‘ii>.**, n'cftt 
n'iirijiitré di»i-.-s*pt Lnuiçai- ci «piclqu 
-au\ag«-> « hiéticn-. C'est line eho><* a I- 
iiiiruhb* «1<* voir la Pmvidcnee * t les con­
duit* de I )ii u ur ee pay * qui -sont tout 
\ fait niwlt ssum d©* conceptions humili­
ai - !.oim|Uc nous «levions étn* détruit©, 
r u\ (|iu étai« nt | art is pom prendre 1«>
Ijoqto» ( ïiî Ile prix «*UX-lll«’tnes «‘t 1111- 
imili'i pour tout Je pays. I! •• t rtrtan 
• pie, h o.- eett«* r«*ncontr<\ nous éîion1 pei- 
du * .«ans r» o»ur< »

j r \ n m . . f ■
la \ ieree Marie qui in pira • brave -, 
«*Y-t , lie qui a conjuré l’«»rage qu venait 
fondri* «ur nous.

A LIRE

R «.traites fermées

L *.« diiincs,' I«\s «lemoi.solles et 
lis mes-ifîins «pii «lésirerniont faire 
u no retraite; fermée, à Québec, n’ati- 
rout i|iis’a<lres-«»r à M. l’i«*m 
Simard, village d’1 lél*ert ville, t Vite 
retraite p«mr b.- «lames et h*> mes­
sieurs <*ouinicne«*ni à lu même date*, 
b* 3 juil'et prochain, «*t se t«*rmineru 
par un |hîI' ri nage à Ste-Aniu? «le 
Beaupré, le 6 juillet au matin.

Veuilh /. «loue doutier vus mun­
ie plus vite possibh», Car le nomLr« 
«les places est limité.

Pour reiis(qgiie!ii«»ni : s’adre -et
Pierre Simard, organ! nie’r. vi; 

li • u'Jlébert ville*.
5 av. au 22 juin. i>. 2523

Le renouveau
commercial

l.i S

SCENE 111

PRIX EDI VH S.
i i;st li;

M Eli K STE

M. S.-Utst I.E (li M de n actif 
nutum ) Enfin, vous \« ilà, m:t Mère.* 
1/. «baloupi-.- -ont arrivé*

M f >I; L’IXCARX V I ic iX Oui, je 
!»• ais; la colonie ••*t nuuv«V encore • «-tT••

l»i« n mur::
«Ml«*

: »

braves

lois.

M
ttw,

leçon iriiemnsME et de 
:fr® l'ATlMOTlSMK

(SayuMo)
(C *• m*ourri d«* 1021) 

l.n seine fi /tassi an Chutent d,S I rsuli-

Québec.
Représentant l'OUTES les li­

gnes de navigation circulant en­
tre l'Amérique et l’Europe.

CHEMIN DE FER

ROBERVAL•SAGUENAY
HORAIRE No. 37 

Modifié le 15 janvier 1922

LA SEMAINE 
Départ de BAGOTVILLE 
(3.00 A. M. Les mardi, jeudi et 

vendredi pour I^atcr- 
riôrc, Ha! liai Bay Jet 
et Chicoutimi.

6.36 À. M. Mercredi et samedi

SCENE I

tl.es j, une* fran aises * titrent, en run* 
said, dans /« ur salle de récréation.) 

JEANNE “Plu* «h* doute, ii• • • di* 
pour lia! Hal Bay JetI I -ait hier Mèr«» St«-l rhiilc, «:*cst la tin «b 
et Chicoutimi. If.i Nouvidb^-rranc© Iplus intrépides

4.55 P M. TOUS les jours excepté .sont A bout; ils pari, nt «le faire venir 
lo sam«‘di (*t 1«* dimati-ldes vaisseaux d«* trailer pour rnnbnr- 
che pour Ha! Ha! Bavlqurr tous 1rs cjIoum. i.h population «f- 
Jct. et Chicoutimi. Ifravér est dans l'attento drs plus cruels

Départ de CHICOUTIMI LoUtoun»".
7.05 A. M. Tous les jours excepté ÎILANCIIK. (pii donc jHmrrait nr- 

1c lundi et dinianche, I létrr ces guerrirr» dont la haine pour les 
Pour Pont Arnaud et I I rançais ©‘avivo toujours et ne p«*ut 
Ha! Ha! Bay Jet. 1 -’éteindre que dans le sang de leurs etino 

6.00 P. M. Tous les jours except é I mis V
le samedi et dinianche. U )l*ISE—Tout «‘fois, la grande année

7.05 P. M. Mardi, jeudi et veil- iroquotse, toujours an nonets? ne parait
dredi pour LaterriiVc hmint___
et tous les jours exerp-1 MADEI.EINE.- J'ai tellement peur «b 
té le samedi pour Port- 
Alfred et Bngotville.

Départ de IIA ! IIA ! HA Y J CT.
7.35 P* M. Tous les jours excepté 

le samedi pour Port- 
Alfred et Bngotville et 
les mardi jeudi et ven­
dredi pour La terri ère.

LE DIMANCHE 
Départ de BAGOTVILLE
7.15 A. M. Pour Ha! Ha! Bay Jet

et Chicoutimi.
6.05 P. M. Pour Laterriùrc, Ha!

Ha! Bay Jet. et Chi­
coutimi.

Départ de CHICOUTIMI ,
7.45 A. M. Do Chicoutimi-Oucst.
7.16 P. M. Pour Pont Arnaud et

Ha! Hal Bay.
8J5 A. M. Du Bassin (Kuo Mont-

Se-l lîSI I.E -- Mais, il* -• n 
les brav» V ,<• qui a fait I>«'u 

à e . l' irotn b» > Iroquoi- lia ib*. qui « t 
un fiTVMif chrétien, eomme votn* avez, 
ma Mère, m’a raconté l’afî tire B clair 
à Montréal quand n«»s soldai ' te parti 
et dit que li.ti de plus bfUU. •!«• plll* 
lirand, ne >’• -t vu! S’« n allant à la mort, 
ils le savaient —ces héros se piéparcnt à 
mourir: ils font chacun leur u ’aîinnt, 
s’approchent rclighiiM'inciit «les ©aerc- 
iiipnt »!•• !Vnitrue«* et «i Euebari tie wt
«n prés) n ri» d«*s saint- aut«*Is, ©'cngagi nt, 
par un si rment M»tenncl. à combat fie 
jusqu’au dernier houff!e. I )ét«*:iiiinés qu'­
ils S4,nt à mourir pour le pays ils sYn vont 
jetant à leurs parents it à leurs amis, 
un stiprérm* a«li«*u.

TOI TKS.— t »h! le.- fervent.* cîiréiiens* 
M DE LTNCAItWVI IO.N.—Us vad- 

lanfs soldats «lu Christ!
JEANNE.- Il* s’en vont plu© au inar- 

tyr«* «pi'au combat ! *
M. Se-I lîSI I.E.— Tout «•«•lu ne peu! 

être inspiré qu«* par la «•crtifude inébran­
lable «les espérances «!«• la f«»i.

I.DI’ISE—Vit-on jamais plus -ublimc 
désinté-r» ss. ment, s ii-rifu »* plu- pur!

M. Se-I KM I.E. IL il*a pirent «ju - 
après la récompense «le Celui « la gloir«* 
duquel ils veulent se nnerificr.

JEANNE (Qu’elle devait être émou­
vante Cet t « • veillé»* damns, celle nu mW*

r mt llirme «pi \lg«*iH|uiii‘. 
de tout ee qui le‘ir était née©

\< ; \ I :s 1 >• Mure n au*
TJIEKESE 1! y en a «i«h 

«•liez nnu«.
M. DE I. INC.VHN \rl ION.—“Ils ar­

rivèrent l« premier jour «l«- mai, eu un 
fort «pii avait été fait ITiutoiniu* pa» é, 
par les \liron«pnus, au pi«*d «lu Long 
Satilt. I.e jour suivant, on «lécida «l«* 
faire une e»>ntrepnli*su«lo pour fortifier 
celle «|u'ils avaient trouvée, **t qui n était 

j pas de «léf« n*e. Mais les Iro«pn»is ne 
t b i- « leur en «lonnénuit pas 1«* l«»i-ir, ear p«*u 

«b* triups a]»rès, on b-s vit «I«*>«•»-luire -ur 
la iivièi«* au nombre *ie «l«*ux c«*nts. 
Nos gens, qui faisau-nt alors l«*ur pri«*re, 
étant surpris, n*«*urent le loi-ir «pie «i«- 
s»* retirer dans cette faillie retraite, lais­
sant dehor© leurs cbatnli«'r«*s «pi'ils avaieii* 
mi.-es sur h* feu pour piépan r b ur repas 
Apiès le© buées et les salv«s de fusils de 
part et d'autre, un capitaine onnnnta- 
gcronoti avan<;a sans armes, jusqu la 
portât* «b* la voix, |M»ur pnrlcineiiter’'.

LOriSE.—(Urrijiic) Ces barbares les 
entraînèn tit-ils «buis un gtiet-apeim?

M. DE L* INCARNAT ION.—D*s Ir«>- 
«piois eommeneèreiit à «lie.-ser une pa­
lissade vis-il-vis «le celle «le nos gens, 
«pii ne laissèrent pus «b* se fortiliiT le plu.* 
qu'ils purent, «ntn la«;ant les pieux «I 
bran«-b« s d arbn*s et remplissant le tout 
«b terre cl «le pierres à hauteur d’hoinun , 
<-ii sorte «pie néanmoins il y avait «les 
iiieuitrièns ù chaque pieu gur«h*«*s par 
(rois fusiliers. L’ouvrait** n'était pa> «*n- 
eore t miné que l'euiu mi vint à l'assaut 

BLANCHE.—Quo iH.urn.nt une imi­

les «)|>t ti istes, inêine ’«*s plus
un <b'rés, s’accordent à prêt lin? une 
grandi? amélioration commercial* 
avec l«* retour «lu printemps, (’’est 
a loi s «pie les voyages entre l’«-t <» 
r«»in:-t canadiens repi « ndi ont l«?ur 
«•«>ttrs nornml «*t nous désirons rap­
peler fortement au public que I 
ervice olleit par I«* ••Continental 

Liim'é*’ c'*-t !<• dernier «*ri < 1 u eon- 
oour b* voyageur. ( <• train 

* r»l« :i<!i«!••, im matériel roulant tout 
tt acier, circule uuotidicnnemcnt 
fill»*' Mon (real et \ aneotiver pal 
a rouit» <!’( )lîa\ a, «le Winnipeg, 
!*• Saskatoon »•( il’I TJmoitlon, l’ouest 

d l'«ltu<jiit«»n, !«• convoi «• dirige 
nar 1«* Rare Jasper et. celui «in 
Mont Robson offrant nu voyageur 
«luehpti « mis des plus beaux pavsa- 

•< • <!ti monde eut icr.
I.«* train «pii part «l«* (^iéb«* • à 

5.00 j). ni. I«*s lundi, merenMÜ « 
vemlr«*«li fait racc«>r«|emeiit ù ('«»- 
«•litan«» av« c le “( 'ont mental Limité*' 
«b* Montréal.

I ailes l'essai de ce service supé­
rieur lors «b* voire prochain voyage 
«la ns J'out d.

Elus amples renseignements se­
ront donnés par le Bureau «le la 
Ville, 10 rue Ste-Aime, Québec, 
T«4. 530, par la («art? l’nion «lu Pa­
lais, tel. 2125 «»ti par n importe 
Ie«pi«*I Agent «lu ( lieinin «I«? ber 
National «lu ( 'amnia, 
i 3-20-27. D. 2117

-Honneur à nos vaillants

Si
•>

Quand un repas *
vous embarrasse

— serrez du Macaroni!
MACARON I

pVr
TT
i

HIRONDELLE i.
4

teniez ù lu Cic C. 11. CATtLU. Ltiuitdc. üv&iiul, vaut 100 UeccUo.CtlATlS.
..

gnéc «Y* braves devant l'attaque furieuse 
«le ces fur ml «dit s gmrrbrs!

MADELEINE.—Continuez, Mère, j«- 
vous, m r.upplie.

AL DE L* IX CA U N A TIO N.—4 4 Les a* 
dég« si- défendinut vaillaiiimeiit. tiu’,r«*nt 
«*t 1»1« .v.-**r»*nt un grand n«»mbre «l’Iro<|U«»i.*
sans avoir pcnlii un seul homme. La 

. ................. viH.-M.'tr.". ft.,vi.,lr (|ui Ini, ,|Iltls ................ lo l’on*
où, dans le Inuit d<■- sanglots étoulT«çs 
e»*s «lix—«»p( gens unissaient h ur smaifu*' 
à «•«•lui «le Jéitis!

m*mi leur fit prendre la fuite à tous, « » 
b*> liôirti .-•’« -stim:::« nt déjà heureux «b 
s«» v«>ir rpiittrs à si bon marché’*.

M. Sc-UKSl'LE.—Oui, eerie . I’aeti«m CATIII.IMNE Useroy:»ient.s;uiMd«iu- 
<*st -généreuse quoiqm* l’iastu* ii’«-ti ait pas te, «pu* «•ette forteres.-e était r«*mplie 
été favorable. S’il nous vient quelque d u:u * * « t n »i* :i«>mlmu-e d«* gu«*rri«.*j--

if

calm), pour Laterriôro, 
Port Alfred et Bagot- 
ville.

8.00 P, M. Pour Port-Alfred et 
Bagotvillo.

Départ de HA ! HA ! B A Y J CT. 
8*46 *À; M. Pour Latcrrière, Port- 

Alfred ot Bagotville.
8 20 P# M. Pour Port-Alfred ot 

* Bagotville.
Nolt: — Lca convois laissant Ha!

voir ainsi le* maisons et !•• rottvenl tout 
l»arri©a«l«#*sf p« re«Y «le un*urtrièr«*s, que 
eha«|Ue jour, il me scnible «pie, «letnain, 
nous mourrons.

JEANNE.—Prions la Sainte Vierge, 
au li«*u de nmous eoniiuun’upier ainsi 
nos apprébt usions et nos terreurs. (Elle 
chante:)

uEepinrl ayons ri cours 
\u liras puissant de Marie:

I.e fieu pie qui la prie 
Triomplu ra toujours.**

(Toute* chant, ni «î genoux:)

"MHi •/» ta Sainte l\spérance, 
ti Toi dont h nom ,st #« doux, 
Sens,hf, a notre confiance,
Du haut de* deux, proièÿc-noUsl

PETITES l’ILLI S SALVAGES. -(Ne 
junchtwt dan* In porte:) Ho! ho! —lié! 
hé!—Ali! Ali!—AIo! ho! ho!

SCENE II

MARIE DE L’INCARNATION. LES 
JEUNES 1 IIA NC AISES, PETITES 
S.V U V A G ESS I >>

M. DE L’INCARNATION.—Gloire à
Mari«\ gr/itvs lui «rient n*n«lu«*s!- \*oici 
lu nouvelle «pu* b-s RR. PP. Jésuites vien-

I.«ur r«Vit m'a 
jVn suis toute

. , . , -, .------- - -................................ Hun.ns au-
V01S GC3 Chemina de rer r:ii<*nt été pris «*t s«* seruiont sauvés com- 
Canadtens Nationaux. liX- MH, niimeuletis«ment- pas Tassistaurt* «b* 
ceptlOD POUT less convois »a Saint«* Vierge. H»: se ai«*ni arriv. s
en retard de une heure et 
plot.

Hal Bay Jet. tous les jours 
à 7.25 P. M. la semaine .............
•t 8.45 A, M# et 8.20 P*|nent «b* nu» rupiiorter. 
xVI.Je Dimanche, font rac*, t«m>*lié«. t«*l!cmcnt «pu*
•ordement avec les con- .^ii.^io, tout émue. D«*ux Hun,ns

autre nouvelle, je viendrai vmin « n faire 
part, i Elle sort.)

SCENE IV

LES PRECEDENT ES. MOINS M. S.
URSCLE

M. DE L'INCARNATION.—'“Le llé- 
vérrtid Pèro ( 'b:iuii»«*nn«»f, -ur la dé|M>- 
-ition «l’un Huron «pli s'est sauvé « t «pii 
a vu tout ce qui s'est passé, «lit «pu*, «!«’•-* 
h* mois «l’avril. c«*s «li\-*ept braves ITan- 
«;aiî*, volontaires do .Montré:»’, pi iront 
le <u ■ in do so hasarder pour aller faire 
quelque emhtiscatlc au< In tpiois. «n* qu'ils 
Tirent avec l’approbarion et l’agréu ent 
«le «‘eux qui comman laieiit. lis prrti- 
rent accompagnés de quarante sauvages

i>lan«
M DE L*1 N CA R N.VTION.—“Que!- 

<pi< g. n • autèrent la pali.-snde |JOur 
couper I t* te au capitaine Sonn»)iita- 
fnnari, «pii v«*nait «lêtre tué, «*t Térigt- 
n ni « ti ti'‘pb**e, ail lxiut «i'nn pieu, 
ur la palissade".
JEANNE.—Je vota ?-i celte action 

lianlit* irrita ces farouches!
M. DE L’INC MtNATIt >N.—“Le- 

« un: iui> « ianL rev«*nus «b* la fiaywur « 
traordimiire «lont ils avaient été saisis, 
se tallièn nt. «-t, durant sept jours «*t sept 
nuits entière-*, grélèr«*nt nos g« ns «le coups 
<ii* fusils II- donnèrent « neon? un«* .-•*- 
• «ml* at nque plus opiniâtre que la 
première; mais I< « nôtres la soutinrent 
>i ««itinigetisfmrnt, «pTils prirent la fuit» 
p« ur la second e fois."

M. DE L'INCARNATION.—“Il bu) 
la aux lins 1«* visage, aux autres b-s ma n -. 
« t à tous il <>ta la vu** un as.-« z lonu 
t«mps «t l**s mit hors «b? eoinbuttn*’’.

LOI ISE. —(pleurant) Mon Dieu!.. 
Mon I >it*u!. ...

A( î N l iri.— (frissonnant.) Mon tueur se 
tend! ..

M DE L'INCARNATION i l
«piois s’aperçurent de l'avantage «pu* cet 
ar« (but b ur donnait. IL s’en préva!«i- 
renl «-t sc saisirent «le t »ut«— !«•- incur- 
Irii'n?:* «pie ces pauvres aveugles v« liaient 
• le riuitter.

(Jii voit bientôt tomber «le c«*»té «*: 
«Tautr»*, tantôt un Huron, tantôt un Al- 
gorxpiiti, tantôt un l'rançaL, en sorti* 
qu'i n peu «1«* temps une partie «les assié- 
g«'M si* trouvent morts « t le r* -te blessés”. 
Dollard toinlx* tin des «lerni«*!s.

MADEI.EINE.—Oh! l’héroiqm* «roiii- 
mandaiil !

BLANCHE.—Debout jusqu'à la fin!. .. 
JE \N N E. - Di* u est le ni &!t ; i '
I.Dl ISE.—Q«k* sa volonté s«»if faite!.. 
M. DE L'INCARNATION ‘ Enfin, 

> Irotpiois, grimpant «I«* tous côtés, en­
trèrent dans la palb-a«lc et prirent «pu !- 
pies prisonnier* «pii n'avaien? pas i*n«M#r«* 

expiré; ils les tireut briller inlitimaiiK- 
iin nt."

JEAN NE.—truelle horreur! ... 
BLANCHE C’est inouï!
THERESE.—(atce effroi.) 

veux se «tressent qir ma têt* !
CATHERINE.—(atterrée.) 

prit se perd .
M. DE L'INCARNATION La t«

rible ré—i>:anee de Do!ia:«l d»'«*oiiiag* a 
<•♦ s farouches «pii s’en sont retour n - «I ms 

I | leur pays".
FILLIP FRANÇAISES.-Vive Dol­

lard!.... Vive sa petite «:<iiiipagnic!. ..
JEANNE.— Lu acte «le cet héroïsme 

mérite un iininoi tel souvenir!
LL \N(TIE Le nom de Dollard fei 

toujours battre les eieurs généreux!
M. DE L'INCARNATION, .'i la 

beauté «b* « e g«*>t«* vous séduit, e!iér< > 
enfants, puisez dans «*c Mibiiim* ex* mple 
la force «le l’imiter dans vot;«* modeste 
plu*re.— Le pays a besoin «b* ces grands 

-ouffl«*s «1«* fui et «l«* patriotisme.
MADELEINE. Olr! «joui, Dollard et 

s<*8 eompagm ns cous «butinent «les leyons 
d’héroïsme.

M. DEL1’INCARNATION. l'«*urri* /.* 
vous en tir«*r «ptebpie.—un» s'.’ .. Je vous
écoule, «‘onférez ensemble en toute li­
berté.

JEANNE.— Eli bien! n«*us ans i. en­
fants «le la France, soyons «les héroïnes 
à notre tour!

Lot ISE Mai ; «pi. ibîN'oiis-nous Lure V 
nous somnie- ïi j« uni - et la tâche est i- 
baute!

Mes ebe-

Moll ea*

Terrain à vendra
Ce b^a•J terrain voisu 

Je Gaudreauit &. G< 
<*non, er. ville, donnar. 
sur les rues Racine, R; 
vérin et du Havre.

Conditions faciles.
S'adresser à

Isidore Gaudreault, 
chez

Gaudreault tü. Gagnon 
J. n. o. D. 2522

A LOUER
Magasin et plusieurs lo 

gements privés.
Pour renseignement* 

s’adresser à
XAVIER TREMBLAY,

Cordonnier, 
Chicout imi-Ouest 

30 mars G-13 avril D. 2513

LE MARCHE

$1.6
$U

$2.13
50;

(Gros)
Blé d’Inde John Wall

la doz....... ;...................
Tomates John Wall, 

la doz
Pois Standard Lion,

la doz...... ...........
•Café Seal Brand 
Empois Canada,la bte 8 c 

t GruauTillson eps 20s $5.M 
{Lait condensé Silver

Cow, la doz............... $2.G5
Miel pur 16oz. la doz $5.00 
Saumon rouge 11b la 

doz .......
Saumon rose, I i b, la 

doz .
Saumon blanc 11b, la 

doz
Paudre à pâte Magic 

16 oz $3.93
Poudre â pâte, Furi-

tas 1 6 oz.....................
Vernis à chaussures

$3.30

$2.5:

$1.85

Glycerine....................
MADELEINE, tyi • {•«•ut une jeune J Noir à chaussure 2 x 

fill»- «le rei/.e ou dix-huit ans pour le bon- 1, la doz......................
Riz 100 Ibs........  .
Mélasse extra Fancy

$3.80

$2.0C

b«*ur *l«* >u patrieV 
JEANNE. Oh! il faut «I«* l'énergie

une v«»l«>iit<j «ourug<*u>«*. . . ("c «pu* n« un q. ,
voient jeter n-*' sauvages dan l'étonne-1«levons faire? C'est nous dévoiler, nous ^lroP de sucrc

Tonner, h«»un *a*Tiii« r à Di«*u « :»u i*a\ joucre granule

$1.33 
6)i 

8Ôc 

70: 
$7.10

I
.. PRODUITS

VICTORIA
Depuis quarante ans, la qua­
lité des Tomates “VICTORIA” 
a été maintenue au niveau le 
plus élevé; elles ont conquis le 
marché. Demandez à votre
épicier les produits “Victoria.”

*

^fiéÔ^tue ôÿ/icl
C’«it réellement un thé de qualité supérieure. Un essai vous convaincra 

Distributeurs: LAPORTE, MARTIN, Limitée.

fruits
LEGUMES
POISSONS
ESSENCES
EPICES
THES
CAFES
RIZ
KETCHUP
VINAIGRE
ARROWROOT

♦

DM. RUE SAINT-PAUL OUEST, MONTREAL-

i

Ich«*z 1«*m Père*, » mbit, apportant la no t- J 
voile de ln retraite «le l'ennemi, 

j BLANCHE. — ((tonnée) Le* Iniquoi* j 
I «c «ont enfui ?

MADELEINE.—QuVst-cc «|ui las nf 
'déoour.igé* «b* venir à Québec?

M. DE i /1N CA R N AT ION.— T.èr «
de notre jçurunlvüfauU» l’hoiocautto «ublfme do '«!*<• \*p

VALLEHAND, 
Surintendant. '

n;. g...L :

RejponMLbilité Publique—Demmiget Matériels
Ta Prévoyance” émet une police d'assurance gui cou-*4 
vre votre responsabilité pour les dommages-intérêts 
à raison de la mort ou de blessures accidentellement
occasionnées par votre automobile au public.. •___
£lle#vous indemnise de toute perte résultant ’de dom-' 
mages matriels à votre automobile, (clause collision)
ainsi qua des dommages-intérêts causés par elle t la propriété 
d'autrui, y compris, dans chaque cm% les frais des procès, f ;

Pciir p*ut amp:.* rrn* ignemcct«. à

ALBERT LEMIEUX, Agent, Clùoouamt •

favorisez les annonceurs
nor tr

MA DELHI X E.— Nous b* vouloii.-. N«»- 
tr«* j«*mu*-M*, notr«* ««L*ttr, notnr vie, nous 
b n eonsacrerons à la gloire «le la patrie!

JEAN NI*].—Quelle «pie soit notre mi — 
sion, pour être une liérofne, il faut, à 
l'heure «lu Micrifire, rester «bbouî. .'sa­
chons mourir !«*> aiuu s à l.i main, victi- 
mvs «lu devoir.... viclitnes imTnc «le 
notre hérolMiie, t«4s que DnlIunJ « i ses 
c«uupagn«ms d'armes.

M. DE L’INCARNATION.—Do tria
héros ne s'improvisent pas!.... C est 
>ur les genoux «le bur mère que .-c* sont 
préparés <*es vaillants; c’est dans b*in 
petite enfance, dans leur adolescence, 
«pi’ils ont appris ee pur dé-in t ère: «nient. 
— Retenez bien que la rosée «lu matin

BLANCHE.'—Autre lc;«m |>our nous. 
Auprès «les ber«*«au\ «b* nos eli«*:s petit- 
frères, nous avons «b*s «levoirs: tant «l'es- 
|V:rances re|H>scnt sur ces petites t «* t «*.- 
blon«lc*s que l’on couronne «h'jà «!«• lau­
riers!.... Et, si IVilucatioii fait les «a- 
ra« t«'*rcs, n’«st-ee pas à mais, apr« - m» 
mères, <15n tracer les premier.- Iiu«;:un«*iit 
«b»ils leurs âmes?—La famille canadienui 
est- no»nbr«ïUse: mis matnans ne peuvent 
su IFire.

JEANNE.— Bien trouv«'. Blnnehe! 
LOUISE. Oui!.... Rréparoiu-!» - 

à devi nir «les f«*mm»'s ayant le»» vertu- «itt 
foyer, «les éjiouse- Fnlèlef», «les mèrcc* plei­
nes <l«? Hollieitiidt*, que b s malheurs «lu 
pays trouvent toujours tris vibrantes.

M. DE L’INCARNATION - J’ai sui­
vi, avec intérêt, vim r:i:sormen.«*nt- «*t 
j’applaudis à vos généreuse- ri—lutic ns 
Oui, mes enfants, Kiyez, vous ai s*i, les 
gardiennes «les loyers eatiadici.s et, «b* 
notre grand sacrifié d’hiei, prenez la «b- 
vi'ie:

JUSQU’AU BOUT!
Raphaelle

Mi nastère des Ursuiiims, Robeivol).

s.* * 6.7! 
£8.0: 
.'rô.S: 
3S.K
S7.ï
$4.3:

. ! •: ■
_J

X

Cassonade jaune ....
Sel fin 31 o lbs qt S0 
Savon Comfort, es ....
Savon Gobcl, es.......
Savon Lux 72 s. es....
Savon BonÂmi, 3 doz 
Tabac canadien en

feuille............................
Tabac Quesnel pur,la

ib
Thé noir Congon, la
Ib..................................

Thé vert roulé, la 1b.
Thé Lipton, la lb.....
Vermicelle Hirondelle 

30s .
Levain Royal 3 doz 
Farine Five Roses, 100 

lbs
Farine Five Roses, 24

Ibs......  ............
Farine Glcnora .
Farine Royal Patent

à P ..... ......................
Farine à engrais .. 
Moulée d’orre 
Moulée d’avoine 
Blé cl'inde 90 lbs 
Avoine, SS lbs .
Fèves, !a livre........
?ot Barley....
Pois à soupe, leminot -3.2o 
‘ $3.73
Gros sel MO Ibs 
Lard Clear fat 25-35..
Lard Clear Back Z - 

40 ....
Saindoux pur lard 29 

lbsi ^w •••• •••••••■*•••

Saindoux composé 20
lbs 

Foin

20c

60c

35c
5Sc
45c

$3.60
51.90

$4.40

$5.30
$4.10

$4.03
52.23
$2.25
?2.30
S 1.60
$1.95
7Uc

$3.50

Cl.Si
34.50

40.00

$3.40

21.00

•lie lot
Pas de peuple libre sans
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Aide à ceux qui 
économisent

L’économie est une habitude qui doit 
etre encouragée non seulement comme 
sauvegarde pour 1 avenir mais comme 
désir d’avancement et de «kllrrt*C ’lllrrtl avancement et de succès et aussi 
pour 1 indépendance, le bonheur et le 
contentement qu’elle donne.
La Bank o! Montreal aide ceux qui éco­
nomisent, en ayant un département 
d’épargne dans chacune de ses succur­
sales au Canada. Vous pouvez ouvrir 
un compte de ce département en dé­
posant la somme d’une piastre ou plus, 
sur lequel montant il vous est payé k* 
plus haut taux d’intérét.

Henriette Boivin. Parrain: Geor­
ges Fortin, cousin île l’cnfa it ; 

/marraine: Mlle Mathilda Fortin. 
! La TEMPERATURE 
j La temperature est très mauvaise 
! depuis plusieurs jours. C V oui cin- 
jpêclio nos gens de se livrer avec 
succès à la culture du sucre d’ém- 

, Idc. Npus <*:aignons que la ré- 
i coite dé 1022 soit moins al» aidante 
• que celles des années derircres. 
Souhaitons néanmoins aux bravos 
cultivateurs qui se livrent à cette 
culture, une température plus fa­
vorables dans un avenir prochain. 
Va et vient

MM. les abbés Joseph Girard, 
curé, et F.-X. Gimon, pire, sont 
allés à nie-aux-Coudres, lundi der­
nier, h* 3 avril, pour en revenir 
mercredi le 5. Ces messieurs ont 
prêté leur précieux concours de­
faut à la retraite prêchée en cette 
paroisse.

B. S. P.

C’EST UN FAIT
et non une théorie 
que chaque goutte

D’EMULSION SCOTT
riche et nutritive, est 
instantanément ab­
sorbée par le système 
et le renforeik _

Scott Sl Booms. Toronto. Ont. 
-----FABRICANTS AUSSI DES-----

trefoi f où elle a été renversé par la mili -e et la gendarmerie à clc-| 
les juges. (val. Il réaliserait par là une éci> •

; Quoi qu’on pense et quoi qu’m nomie annuelle de $700,000 b $1,-| 
«ait dit, la lumière nV>; pas fuite 0 !().() K). l/idée est bonne mai 

*sur cette question de conscriptio ! n’est pas neuve. L'oppos lion rnr-l 
File peut chaque jour nous entier ixdlc «pu» Frederick Borden prési­
des surprises. niait on 1000 une mesure de ce1

M. Deslauriers, >ninte-Mnrje, a gome, mais sans inclure la geiular- 
ent»etemi la ( hamhre d’un projet merie. L’opposition s'en tient à 
intéressant, dans la journée de l’opinion de sir Frederick et les 
lundi, celui de t'fUctriJiaitiori, (un progressistes se joignent ù

KMIOIftâ
(Tablettes ou GranulraT

Pour L’INDIGESTION
202*

BLOC-NOTES

BANK OF MONTREAL
Etablie i)i:i*uis h.us ije cknt ans 

Succursale de Chicoutimi: J. O. FONTAINE. Garant.

A LA BAIE ST-PAUL
Lkjournal?
01 Toutes les personnes qui désirent 
régler leur abonnement a\oc le 
‘'Progrès du Saguenay'* voudront 
I fieri s’adresser à M. l’abbé Alphon­
se Tremblay, vicaire. Celles qui 
voudraient prendre un abonnement, 
seront également reçues an même 
endroit A *•
Le PREMIER VENDREDI

Nous sommes heureux et le Su- 
eré-Ccrur est content, de constater 
la bonne volonté de nos l raves gens 
dans l'accomplissement de N ms 
promesses relativement au premier 
vendredi du mois. Bien de plus 
beau, de plus grand et do oins chré­
tien, que do voir une foule de 1500 
personnes se presser à la ’fable 
Sainte un matin de semaine. Des 
gestes de cette nature, révèlent une 
foi vive et grand amour pour Jésus 
Hostie qui ne manqueront pas 
d’attirer sur toutes les familles de 
nombreuses bénédictions divines.

Fuissiez-vous, mes bons amis, 
demeurer fidèles toute votre vie à 
ers pieuses pratiques! Ln les gar­
dant, vous conserverez l’amitié 
de Jésus, dans vos cours. Et, 
quand on a Dieu pour ami. cela 
sullit.” Quid prodest homini si 
mundum universum lucrctur. 
anima* vero stuc detriment um pa- 
tiatur: Qui» sert a l’homme de ga­
gner le monde entier s’il vient à 
perdre son aine. ” (S. Matth., \\ L 
25.) >jt. •

Si nous sauvons notre Ame. !»>»•»
«*<t gagné; si nous la perdons; tout 
est perdu.
Sem:lti res
BU'st décédé en cette paroi."»*,
2U mars, M. Joseph Pot vin âgé d»
21 ans. Il était 1«* fils de feu M. 
Hidola F.Mvin et de Mme Alma 
Daniel. I.e défunt a été inhumé le!
22 du même» mois en cette paroisse, j 
Ftnienî présents à la séptdture:]
MM. J .-Arthur Lavoie, beau-frère,
Llzcar Lavoie, l'-sdins Gagné, 1*1- 
phégo Simard. Stanislas Lavoie, 
Philippe Harvey ainsi que plusieurs 
parents ou amis.

Au.'.si M. félesnhore Simard, dé- doz. 
cédé le 3 1 mars et inhumé le 3 
avril, âgé* de 7! ans. I/» défunt 
était l’époux de feu Mine Mathil­
da Fortin. Banni les assist an tr*. 
nous avons remarqué MM. AmédéeA 
Simard, Alexandre Simard, frères 
du défunt; Gnésime Simard, Chs 
Fortin, Joseph Fortin, Edouard 
Boily ainsi que plusieurs parents 
ou amis venus en si grand nombre 
que la nef était remplie.

Aux familles, nous offrons nos 
meilleures sympathies.
Naissances

Le 1er avril, Joseph-Georges-\ n- 
toine-Adélard, enfant de M. Chs- 
Fugène Gemlreau, agent d’nssu- 
rnneps, et de Dame Hosa Audet. 
Parrain: M. fieorges Audet, for­
geron; marraine: Dame Blanche 
Boily, oncle et tante de l'enfant.

Le mémo jour, Georges-Femand- 
Isidore, enfant de M. Gajetano Pel- 
licelli et do Yvonne Daniel. Par- 
min: Fernand Bédard; marraine: 
Antoinette Danielson.

Le 3 avril, Marie-Jeanne, enfant 
do M. et Mine Albert Tremblay, 
Henriette Tremblay. Parrain: Wel­
ly Tremblay; marraine: Marie-Jean­
ne Lavoie.

Le 5 avril, Mario-Adriennc-(*ons- 
tanee, enfant do M. et Mme Jo­
seph Fortin, cultivateur, 'et de

Le sénateur Borah, de f Idaho, 
parlant des eomplieations en Orient, 
croît qu'une guerre est probable 
entre Chine et Jajxui, dans la­
quelle seraient entraînés les Etats- 
Unis, parce qu’ils ont signé le traité 
du Pacifique.

Ft, que ferait notre Canada, 
alors ?

A Ottawa, conservateurs et li­
béraux voudraient nous voir uti­
liser les ports canadiens de préfé­
rence aux ports américains. Los 
progressistes pensent autrement : M. 
Crorar appuie son opinion sur Je 
fait que l’expédition du blé* sc fait 
à meilleur marché par Portland.

A la serre de
f Hotel-Dieu

Les Religieuses de l’Ilôtel-Dieu 
seront heureuses d'offrir a ceux qui 
en feront la demande les produits 
de leur serre, aux conditions ci- 
dessous ment ion nées.

Plants de legumes

le

'fumâtes 10c la doz. $3. le cent.
Céleri 30e la doz. $2. le cent.
Choux d’été 25c la doz. $1.75 le 

cent.
Choux d’hiver 25c la doz $1.75 

le cent.
( 'lioux-Hepc 30c la doz $2.00 le 

cent. . .

Montréal veut un autre pont le 
reliant la rive Sud. Nous, quand 
en aurons-nous un vis-à-vis ( ’hi- 
eoutimi ?

Les travaux du pont de Sliip- 
shaw-Jonquière, nous dit-on, sont 
commencés.

Le ('oiTC.spoiidant (de Paris) pu­
blie d’intéressants échos de la mis­
sion du cardinal Dubois en Grèce. 
A un diner chez h* ministre de 
France, M. Polit is, ministre des 
affaires étrangères porta le. toast 
a la France et dit, entrant res die­
ses. “La France tient aujour­
d’hui dans le monde le rôle de l;i 
Grèce dans l’antiquité.... Les 
maîtres seront, toujours bien ac­
cueillis chez nous.... et nous es­
pérons que h? gouvernement de lu 
11 épul >1 iqne faciI itera I Vxj»ansioii 
française qui s'exerce ici par les 
congrégations, Do votre côté, Emi­
nence, veuillez Agir auprès de ces 
congrégations pour quelles nous 
envoient des sujets. Le gouverne­
ment hellénique assure d'avance 
su protection à une œuvre d’ensei­
gnement que voudraient fonder â 
Athènes, ou en Grèce, des Fran­
çais dûment qualifiés.”

Dire qu’il fut un temps où la 
République traquait les membresLaitue 2f)o la doz.

I oireau Lac* la doz. SJ.QO le cent l(j,.s congrégations comme des êtres
Oignon 15c la doz. $1.00 le rent 
Tabac 15c la doz. $1.00 le cent .

' nuisibles.

Plants de fleurs annuelles

A lysscs 25c la doz.
( ürotlée 50c la doz.
Mufilier *10e la doz.
Reine Marg. 50c la doz.
Phlox Dnimond 50c la doz. 
Oeillets (Dianthus) 40c la doz. 
Lupin 50c la doz.
Scabieusc 40c la doz.
Capucine naine 50c la doz. 
Kochia 5Uc la doz.

Plants de fleurs vivaces 

Passe-rose 10c chacun, $1.00 la

Campanule 50c la doz. 
Aquilcgin 50e la doz. 
Delphinium 75c la doz.

Si le gouvernement fédéral ne 
pare pas à la situation par quelque
proviso, 2072 employés civils se­
raient bientôt, remerciés en vertu 
de la loi Cahier.

A St-Sauveur, l’œuvre de Jeu­
nesse prépare la célébration du jour 
de Dollard, le 21 mai. Bravo! jeu­
nes patriotes.

Pensées 75e la doz.

l

Gros plants cultivés en pots. 
Geranium zanale 25e chacun, $2.50 

la doz.
Géranium Silerai 10»
( ’oleus 10e chacun 
Dahlia 25c chacun.
Cannas 25c chacun.
.Stevia 75e chacun.

chacun.

Plantes grimpantes

Chevre-feu il le 50c la doz. 
Gobée grimpant 50c la doz. 

Concombre sauvage 50c la doz.
Toute commande de filants faite» 

par malle ou express est stricte­
ment payable «l’avanec. Los eom-

Aij début d’avril mourait un 
vieux colon, M. Joseph Larouche, 
à la Pointc-ù-hi-Savunc, près de 
Péribonka. Il était âgé de 91 ans, 
et avait été le pionnier île plusieurs 
paroisses.

Réeémmcnt encore il s’occupait 
de colonisation sur des ferres neu­
ves.

("était un homme d'une vigueur 
et d’une endurance peu commu­
nes.

La Presse dit qu’elle n’c\s< pas été 
surprise d’apprendrre «pie le “père 
Larouche’*, ait inspiré Louis Dé­
mon (l’auteur «le Marin Chapde- 
laine).

Tout de même: lo il faudrait 
apprendre si M. Laiouehe et M. 
Ifémon se sont connus de fait—2o 
il faudrait songer à ne pas nous 
mettre du Ixntis Mémori à toutes 
les lignes de la littérature cana­
dienne. Le Canada existait avant 
ee type-là!

Le Bloc-Notettr

-«*2. Joseph-Roland, enfant »IeM. mandes à crédit ne seront pas ex-
r» t* t 111 v I « • 1 é -I Y*\ . a. / . 1 ! / .Henri Simard, cuit., et de Dana 

Emilia Lavoie.. Parrain: Joseph 
Simard; marraine: Julio Bouchard.

pédiéos.
L’Hotel-Diku S. Yallier 
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La session fédérale

La Cie Générale du Port de Chicoutimi fj
Entreposeurs et courtiers maritimes

(De notre correspondant spécial) 
Ottawa, le 7 avril 1922.—La 

semaine «?st assez active. Le gou­
vernement a pu obtenir un sixième 
des prévisions budgétaires, au heu 
d’un quart qu'il avait d’abord dc-

arrimeurs et expéditeur*
ASSURANCE MARITIME

Adresse télégraphique : Rue Cartier,
“Speed” Chicoutimi Chicoutimi, P. O.
Gode A. B. C. 5e Edition Canada.

30X1 % ÎOZ 310 20Z Æ JOE

Filles de “V
On demande de» jeunes filles 

de préférence parlant anglais et 
français pour ia Compagnie du 
Téléphone Saguenay-Québcc.

S’adresser à Arthur Harvev
J.n.o. D. 1815 *

de ces néologismes horribles mais 
à la mode, des chemins de for. M. 
Dcslauricrs fait un discours com­
me on en trouve raren ont,--c’est 
déplorable, mais c’est vray dans 
la bouche de la plupart do nos dé­
putés canadiens français. H croit 
possible l'utilisât ion de l'électri­
cité pour la mise en mouvement 
de nos locomotives, et cite l'exemple 
de plusieurs pays où on a mené à 
bien l’entreprise. 11 donne des ehif-

mandé. Dans le pass'*, le gouver­
nement d’union demandait le 
sixième. La prétention «l<s libé­
raux, cette année, à un quart des 
prévisions, souleva une certaine 
indignation chez l’opposition, «pii 
s’opposa selon son rôle. Aussi M. 
Fielding, après y avoir songé, ré­
solut-il de se contenter comme les 
autres d’un sixième. Sa décision 
fut communiquée à la < ’hamhre, 
qui déposa les armes.

Le gouvernement est donc en 
mesure de continuer son adminis­
tration. Les fonctionnaires peuvent 
compter encor»*, pour quelque temps, 
sur leurs appointements.

La conscription, la fameuse loi 
»!»• conscription do 1917, «».<t enfin 
revenu»? sur l<* tapis. On s’en ré­
jouira. Il y a tant de gens pour 
l(*s«iucls cil»* restait un cauchemar, 
et (pii voulaient en avoir le «»œur 
net. On sait le geste de M. Woods- 
worth, fermier, député do Winni­
peg (Centre), présentant- un pro­
jet <I<» loi relatif à l’abrogation d»* 
cette loi. Arrivant avec son docu­
ment, pour la formalité d’une deuxi­
ème lecture, M. Woodsworth pro- 
vo»pia le débat attendu par un bon 
nombre. Le premier ministre y prit 
part, M. Meiglmn aussi, M. La- 
point»», ce qui donna lieu à nombre 
de déclarations intéressantes.

M. Woodsworth exposa «l’abord 
le but do son projet «le loi. Le pre­
mier ministre sc leva et lui deman­
da de 1<» retirer, étant, donné son 
peu d'opportunité. M. King éta­
blit ensuite, s«» basant sur une dé­
claration du sous-ministre de la 
Justice, que la loi du s»»rvico mili­
taire «le 19] 7 »*st périmée, «juVlle* 
ne peut plus servir et «ju’il est inu­
tile d’en demander !♦» rappel. L’a­
vocat du parlement est du même 
avis.

M. Woodsworth était pur le 
point «I»* retirer son bill connu»» on 
le lui demandait, (’’est alors «pie 
!<* tapage commença, «*t ce fut bien­
tôt, pour employer un ternie «"•lé- 
gant, un frcc-for-all oratoire.

M. Meigben, le chef «le l'opposi­
tion. est. de la même opinion que 
M. King. Pour lui, la loi du s»*r- 
viee militaire n'existe plus. File 
a été faite pour répondre aux be­
soins de 1917 et des années sub­
séquentes. La guerre terminée, 
elle est lettre morte. M. Meigben 
rappelle repondunt que P‘*Aete” 
d»» la Milice est toujours dans nos 
statuts et qu'il permet nu gouver­
nement d imposer la conscrip­
tion au pays quand il I«» voudra, 
pour la défense du t annda '•omine 
pour la participation aux guerre* 
du dehors. M. Meighen dit là 
un»* dure vérité, «pii fera songer 
amèrement les citoyens «pii ont le 
cœur plus canadien qu’anglais.

I/? chef de l’opposition nmpelle 
qu’on a accusé son gouvernement, 
dans !»* temps, de n’avoir pas abro­
gé» la loi du service milita ire «lors 
(pie cette loi était bien morte. M. 
Meighen dit qu'on n exploité contre 
lui »»t. les siens, au cours «I»* la der­
nière campagne électorale, la «pies- 
lion di» conscription, alors qu’il 
n’v avait pas lieu, et «pion lui a de 
ce chef causé un préjudice consi­
dérable. Tout ceci est très bien et 
peut frapper quelques imaginations 
peu au courant. Mais pounpjoi 
M. Meighen, quand il était pre­
mier ministre, a-t-il toujours éludé 
la question de conscription, et 
n’n-t-il pas fait.—en qui lui aurait 
été faci!»*, les déclarations «jn»* M. 
King sc permet maintenant? Il 
est beau d'argumenter, mais il y 
a à chaque problème des Aspects 
«pi’il ne faut pas laisser dans le 
noir.

Survient toute une discussion, 
fort animée, après le discours de 
M. Meighen. Ni. Lanojnto y prend 
un»» forte part. .Si M. Meighen 
a eu à se plaindre de la dernière 
campagne,* iî peut s’en plaindre à 
lui-même. Ce sont 1rs candidats 
de M. Meighen, notamment dans 
la province de Québec, qui ont les 
premiers parlé de lu conscription 
dans Quelk*«?. Et tous les députés 
canadiens français de se lqv«»r l’un 
après l'autre pour prouver, citant 
des textes, «pie I«»s conservateurs 
furent les premiers coupables.

Tout de même, en dehors du dé­
bat, on sait que nombre» de libéraux 
depuis 1917, sc ?ont engagés i\ de­
mander l'abrogation de la loi du 
service militaire et qu’ils s’en sont 
tenus, une fois au parlement; â 
leurs promesses. Comme l’ont aussi 
ft it icina quer certains journaux, 
l pi i on » m se » ar le sam-ministre 

Ji.s r* n ? fait nas au»onté

joignent à elle, 
t YinféquenVo: les libéraux amendent 
Jour projet de loi, «pii en <»st rendu 
jeudi à la deuxième lecture. On \ 
voit ici uuelle est la fjosition pré­
caire du gouvernement, la merci 
pour ainsi dire de M. Crprar et 
du groupe agraire.

Jeudi, le gouvernement se fait 
voter* en tout, «|«*s crédits au mon­
tant de $13,915,317. La liste civile 
«»st pour ainsi dut? votée. Il ne reste 
plus que $931,370 à obtenir, e»»

OIGNONS
•onltcfe par l«* •

EEIlUCTXUli D OIONON» 
(IhuUoa R*duc*r) du

D£ Scholl

fies, aligne des faits, fait ses piyu- qui est relativement peu de chose J
vos avec une maîtrise qui lui a 
valu une véritable admiration. 
M. Deslauriers a fait un véritable
discours, solide et sérieip, sans
phrases et sans rhétorique mutile.

Cette année comme l»*s autres 
années, la gendarmerie à cheval 
a ni les honneurs d’un débat Le 
gouvernement veut actuellement 
constituer un ministère de la défen­
se rationale dont dépendraient à 
la fois le service naval, l’aviation,

Vente par soumission
LA LOI DF FAILLITE

$1273.30 
Sl 89.25 
$858.85

$575.00

M PtL# ,a
a

Dans l’affaire de 
Alexandre Girard, marchand, 

Chicoutimi Ouest, P. Q.,
Cédant autorisé. 

AVIS est par le présent donné 
que d«»s soumissions cachetées et 
adressées au bureau du soussigné 
sont demandées et seront reçues 
d’ici à LUNDI, 17 AVRIL 1922 
A MIDI pour l’achat du fonds de 
commerce ci-dessous et les immeu­
bles ci-dessous décrits, savoir:
A. —Fonds de coinmer- 

ce consistant «»n épice­
ra»

B. —Ameublement 
( —( Yéanees aux livres 
D.— Roulant, y compris

un cheval 
F.—'Tons les droits du failli lui 
résultant d’un acte de bail avec 
Promesse de Vente, consenti on 
sa faveur par M. Joseph-F. Clou­
tier, courtier, de Chicoutimi, par 
acte devant le notaire Georges 
St-Pierre, !o 28 juin 1919, No 
14,531 et affectant les imiucubfôs 
suivants, savoir: (a) Tout ce
lopin de terre ou emplacement 
formant partie des lots connus 
et. désignés au cadastre ollioiel 
do la ville de Chicoutimi, sous 
les numéros huit cent trente 
(880) et huit cent cimiuautc et 
et un (851), lc<picl mesure 
cinquante pieds «le largeur du 
Nord-Est au Sud-Ouest, «?t cent 
vingt pieds de profondeur du 
nord-ouest au sud-est, et est 
borné vers le nord-est par 1<* 
terrain de la Compagnie du che­
min de fer de Québec et du Lac 
St-Joan, vers le sud-est par le 
terrain «h* Honoré Dubé ou re­
présentants, vers lo sud-ouest 
par une ligne parallèle ù la clô­
ture du chemin de fer ou encore 
par le terarain ci-après décrit 
en second lieu, c?t vers le nonl- 
ouest par la rue Taché; et 
(h) Cet autre lopin de tern? for­
mant partie du lot numéro huit 
cent cinquante et un (851), le- 
«piel de figure irrégulière, est 
borné vers 1»? nord ou nord-est 
partie par le terrain ci-dessus 
décrit, en premier lieu, et partie 
par h* terrain de Honoré Dubé 
ou représentants^ vers l’est ou 
sud-est la ligne sud-est du 
dit lot No 851 vers le sud ou 
sud-ouest par I»? terrain de la 
Cio de Pulpe de Chicoutimi sur 
lequel passe un chemin de fer 
électrique, et vers l’ouest ou 
nord-ouest par la rue Taché, avec 
toutes bâtisses érigées sur «;cs 
terrains <?t dépendances; mais 
avec réserve en faveur do Hono­
ré Dubé ou représentants d'un 
chemin de dix pieds de largeur 
pour communiquer de son ter­
rain ii la rue 'lâché, tel que ce 
chemin a été réservé dans une 
vente par le «lit Honoré Dubé â 
Joseph Edmond Gauthier, par 
acte devant The. Z. Cloutier, 
notaire do Chicoutimi, le 4 avril 
1903, No 12832 enregistré ù 
Chicoutimi lo 25 avril 1903 sous 
le No 13,890.
Les soumissions devront se fair» 

pour chaque item séparément 
“en bloc” â tant dans la piastre, 
excepté pour l’item E pour lequel 
on devra fixer le prix offert.

Les inventaires et titres do la 
propriété s«jrit visibles a mon bu­
reau.

Lo magasin sera ouvert samedi, 
le 15 avril 1922 pour P inspection 
du fonds de commerce ou avant en 
s’adressant à G. Dclisle, Chicoutimi.

Le soussigné ne s'engage pas 
d'accepter la plus haute ni aucune 
«les soumissions.

Conditions do paiement: Argent 
comptant.

J. II. DELISLElSyndic autorisé.
Bureau: Bloc Otis

Uobcrval, P. Q.
■HH * -jy. U J; «aval, 28 mars 1922.

a vu:; plus* : . cédonu aq- âfrm* a. Q. jMW

M. Bureau, le ministre des Doua­
nes, a fait adopter en peu de tciuj s 
les list08 qu’il présentait Aux ques­
tions qu’on lui posa, il répondit, 
vite et sûrement, s«» débarrassant 
de ses antagonistes en un tour de 
main.— Attendez au moins qui? je 
prenne charge de mon ministère, 
a-t-il répondu à M. Meighen, avant 
de me demander de eong(*ili»*r des 
employés,” Et ù M. Crorar, qui 
lui demandait s’il m* pouvait faire 
dos économies dans son adminis­
tration: “J«* vais d'abord nu» iiiot- 
tr<» au courant de l’administration 
dos dluanos et vous dirai ensuite 
ce «pi’il est possible de faire dans 
eo sons.”

M. Béland fut prostjuc? aussi 
heureux avec l«»s crédits de la San­
té Publique.

Ilfirrv BERNARD

Le journal indépendant
Plusieurs sont convaincus que 

lo journal catholique no doit pas 
sc mêler d’élection, qu’il doit être 
indépendant* Conviction assez 
bizarre que celle-là. Les mauvais 
journaux protestants, les journaux 
de partis, les journaux qiii se yen-’

Cat arttcla a un* forma con- 
c«v* i>*rt!cutltra fait d*una talla 
minltra afin qu’il n'adapta nat- 
toinotit sur la Jolnturo •! évita 
la pr>*t^lon ot la frlotlon arapA- 
chnitt nln*l la dtformltft da la 

* cliauanure. » *
Il a«t hlan aupfrlaur au* an* 

cl,ma mo.ll'Ica dn protaeteura «a 
cuir ou en feutro. attandu qu'il 
ont fait d» cnoutchouo anttaap- 
tique «*t porift dlrfotamant mur 

l'olirnon ü l'Intérieur daa baa. Il 
exclut l'air, forma at ratlanl una 
ptH'hn humide qui tient la join­
ture molle of flexible enlevant 
1*1 rrltalion et l'Inflammation alnal 
que la peau dure ou la calloallA 
eu formant aur l'oignon.

mit pii trola grandeur» pour la 
pled droll «>t le pUd gaucho. Pris 
75 C. chaque ou Sl.(i) la pair*.

Vendu par loua tea 
RON'S MA H<'HANDS DD 

CKAUSSlîltK».
I.a brochure •'Traitornant, at 

eolna dca pied»* du Dr Kbholl aat 
(vivurfe arutultemcnC aur da- 
pian.Lo.
TUB SCIIOLE MPO CO., LTD 

D«S|»artemrnt 32
1IX Adelaide Sl. F-aat. Toronto. Oaf.

Curia. I.ondon. Stockholm, 
g, New-York. Chicago, j O

une bonne œuvre favorisez la 
presse catholique et votre enfant!
( ’clui-ci ù cet Age est déià un petit 
homme, bien disposé, chaque jour.
il r»»çnit à son nom un bon journal; 
l’enfant, sera lier do cela, le lira 
dans la famille, s’y attachera, saura 
toujours bien lin», aimera les œu­
vres, connaîtra l’A. C. J. G. et plus 
tard, sera un homme zélé pour 
toutes l«»s grandes causes de l’Ègli- 
s«», travaillera pour sa patrie et fora 
le bonheur dos siens. ! *

J. DU VAL

dont au premier enchérisseur peu­
vent, eux, se mêler de politique 
tout à loisir et sans la moindre cri­
tique de la part de bons catholiques. 
Mais que le journal, qu’inspirent 
les principes dise un mot sur la 
politiqu<» on lui jette la pierre et 
dn lui crie: soyez indépendant!

La politique est l’art de gouver- 
nor les peuples vers leur fin der­
nière, I»* progrès matériel en çc 
inonde et la possession de Dieu 
dans l’autre. Vouloir et chercher 
ù obtenir pour son pays un gou­
vernement sage, prudent bien 
inspiré »»t. s’insurger contre les 
abus de pouvoir, les exploitations 
malhonnêtes, le favoritisme, la par- 
tisannerio aveugle qui ruine la 
patrie*, c’est faire de la politique 
c’est l’empêcher «h» h»» prononcer 
sur les questions les plus essentiel­
les de son pays. C’est une injustice 
(pie tout bon journal ne doit pas 
subir. Il est fondé pour faire ray­
onner la vérité en autant qu'il la 
voit, il doit ht répandre malgré 
les clameurs des partisans «le l'er­
reur, de l’intérêt personnel et des 
gras profiteurs.

Cette? exigence outrée envers le 
bon journal vient surtout du fait 
qu’il dérange maints calculs inon- 
t»'*s pour Ir? bénélie»* de certaines 
factions et de la confusion dans 
les termes. On confond l’indépen­
dance avec la neutralité. L’indé­
pendance est lu lil)«»rté dans les 
actes. Lu bon journal est indépen­
dant (piaud il n’est attaché ni a

Meilleur marché
Au magasin d’ACIIILLE TREM­

BLA Y, St-Fulgenco.
Nous venons do recevoir uu 

stock complot, que nous vendrons 
à des prix extrêmement moiJérés. 

Enumérons quehiues article*: .
CHAPEAUX et CASQUETTES

do tout genre, à bas prix.
BELLES ROBES, en serge $U;49 

Grand choix do MATINEES on 
soi»».

ETOFFES A COSTUMES, à 
manteaux et à robes.

Venez voir notre nouvel* étalage 
de chaussures et souliers,' dernière 
mode, “bottes de “drive," prélart 
de» toutes l<vi largeurs c?t “suporcoat” 
à couverture. Qualité 
rantis.

et prix ga-

Nbus vous vendrons un BON 
COUTIL à plume pour 45c 1^ 
verge.

BELLE SOIE à jupes, rayée ox 
earreautéo, à bas prix.

CI F AN DA ILS (awea tnrs) tou
laine, pour hommes, $2.75 

Grand assortiment de PANTA­
LONS pour hommes ot garçons, 

très bon marché.

TOUTES NOS EPICERIES au
imparti, ni à une faction ni aux plus bas prix. 
intérêts de quelques uns contrai Biscuit au thé No 1, 1*. cts la»lb.
h? bien général de son pays. Il 
serait neutre s’il sc contentait de 
refléter dans ses colonnes les opi­
nions de chacun et de tous sans 
les apprécier à la lumière des prin- 
cip(?s pour le plus grand bénéfice 
de ses lecteurs.

Le bon journal a I»? devoir d’êtn» 
indépendant <*t il n’a pas I»? droit 
d'être neutre.

(fa: Colon).

Le bon journal 
Un bon journal est un ami qui, 

chaque jour, vient, dans la famille 
y semer de bonnes et saines i»Iécs. 
L’enfant peut le lire sans danger 
pour son njnc, son intelligence sc 
nourrit de connaissances multiples 
sur la religion, sur les devoir» qu’il 
aura à remplir plus tard envers la 
société et son cœur se forme à l’n- 
ninur du beau, du vrai et du bien.

Chaque année, à l'occasion de 
la communion solennelle, parents 
chrétiens, est-ce qu’un 'abonnement 
à un journal franchement cathop- 
que ne serait pas un beau cndçau 
ù fair»? à un enfant. d<? douze à t rei ce 
ans? Songez y donc! Faites dr>V

Beau savon do toilette, 5 cto-la 
barre.

Achetez au bon marché chez 
Achille TREMBLAY, 

marchand 
ST-FULGENCE 

J.ù.o. D. 2483 . —

PORTRAITS
Satisfaction ga

Spécialités :— grands. 
traits, cadres, cartes mortuai­
res, vues do la ville.

Pellicules (films) pour ko.* 
dak—dévoloppemcntde filrçva 
et autres travaux pour les 
ainatours. ,>

Attention spéciale aux 
commandes reçues par la 
poste. .

LEON COTTE,.. .
Photograph*

Coin dtt n 
j. n. o. D. 2352

VANCOUVER WOOD PIPE & TANK CO. Ltd.,
^m
m

Manufacturier* da
TOTAUX A DOUTAS, TUYAUX A DOUTM SAKS JOIKTt,

Jos.-R. llartu &. Company, Board of Tr^di.
MOKTUAIw t, Q,. \

»«prls*ntf nts. pour IHt da Ciart», • ;
av

f
• ^

laoUkiU# pour: U». •Mm. dto tttfo. l
VtuMtmpiUi V\ • .*?.
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Tabac à fumer le plus populaire au Canada

-•> :•

t • • •

en boîtes 
métalliques
et en 
paquets

LE PROGRES DU SAGUENAT

[so ce premier local devenir bicn- 
Jtôt trop petit et le Sacré-Cœur nous 
faire trouver les moyen» de déve­

lopper l’œuvre comme les besoins 
de la paroisse le demandent ï

Le Seciietaike

Au Cercle Lapointe
La situation des vaincus

Le Tabac de Qualité'

t frW>OMMX) aOOOfrfrOO SMXX>MM «»*>«

; La Voix de la Jeunesse
• •

Organs du Comité Régional de VA. C. «/. C. à Chicoutimi

• • . • • • •

Piété, Etude, Action. — — Soyez des hommes.

Àii Cercle Labrecque
■* -A . .. • • t ,

!n 'l’absence d«* notie président 
•Girard, M. l’a vocal Loi vin que 

nbus avons le plaisir d’avoir avec 
lious ce soir est appelé à présider 
là'réunion. Un passade de* l’Evan- 
gilc ^relatif à la Passion fut lu et 
commenté par M. l’aumônier. L’K- 
^àugilc est lu parole de Dieu nous 
dit-il, conséqqemincnt, ménageons 
Chacun de ses mots eomine nous 
lC ferions d’une parcelle d'hostie.
. M. Eudore Loi vin fut ensuit e le 

âfcJ&reiicier de lu soirée. Pendant 
fjrèfc d’unn heure et demie, il nous 
Athftint • don la «juration ouvrière 
dhsé basant feur les pr in «ripes énon- 

par Léon XIII dans ce petit 
cHcf-d’ctuvra de littérature <it de 
sgience qü’Cflt l’Encyclique Reruiu 
Nb’varum.
h Avec uno clarté et une précision 
remarquables, le conférencier énu­
méra le» djfférentes phases par les­
quelles était passée la question ou- 
Mâ?o; depuis l'époque où le chris- 

x- (jQnuncnçn son ouvre de
ition du travail par la nou„ <Iit_n cVst l’i.solo.m-nt dans
V" t Z Z ,,UX °'" lequel il si trouve, l'absence ,le 

gnèjnqnts gmuun «lu pagnnm- J tlli(. cl I(. (lonl n w.
,,OS , «Toit l'objet «le la part dos autr.siîfriiîfe" ,:™î!" Jl Jirfc elosst» «le la so. iété.” Approchons-

nous du travailleur, essayons de le 
comprendre et aidons-lc de nos 
conseils s’ils lui sont nécessaires. 
JJ en sera tout heureux, ainsi que 
nous le serons nous-mêmes d’avoir 
contribué à diminuer cette antipa­
thie qui existe entre les classes.

Nou» ne saurions trop remercier 
M. Poivin et il est assuré d’avance 
que ce sein toujours pour nous un 
plaisir «le l’cntcndrc. Je regratte 
cependant beaucoup une «*hos«*, 
c’est de n’avoir pu donner une idée 
plus juste de ce que fut cette con­
férence.
Chicoutimi, le I avril 1022

Le secrétaire

ouvriers catholiques nu Canada, 
(.’’est «lire qu«* ce mouvement prit 
naissance dans notre ville de C’hi- 
coutimi et, aujourd’hui, les jk»- 
pulat ions ouvrières de Québec Mont­
réal, Trois-Rivières, Hull ainsi «pie 
«Faut i <*s cent r«*s mn nu fa et uriers s’en­
rôlent en nonibre considérable dans 
les unions catholiques.

L’Internationale, association al- 
lefnand«* «pii doit la vie au soeialrs- 
t«* Karl Marx, a infesté la brame 
«l’abord, l’Angleterre <*t les Etats- 
Unis ensuite, et déjà clic a coiiunen- 
«*é à introduire au sein de nos ou­
vriers son venin mortel. Espérons 
«pie avec l’essor donné au syndica­
lisme catholique et la coopération 
active* de tous les membres de nos 
unions, celte intruse qu'est l’In­
ternat ionalc sera renvoyée chez elle 
ou tout au moins mise à la porte 
du Québec.

En terminant, M. Boivin nous 
ra|)p«*lle les principes de charité qui 
doivent régir nos relations avec la 
classe ouvrière et nous cite une 
opinion du grand sociologue le 
comte Albert de Alun. “C’e qui 
rend l’ouvrier le plus malheureux

. «Jdtfy^ClnliBmo'etdo sra idées 
^Uli Vatont A J [égalité de. tous les 
‘ liyjdjto' ce qtüf jest une abmir- 

lif'tes personnes no sont pas 
it^ éfalornant douées «*t «les ca-

n
tftfftss ’ talents». et api i(udes 
k‘-poréonno dépend le rang 
Ia occupera dans l’échelle so­
t r. C’est’ ce nui fait l’inégalité 

ébtïkk et la rend nécessaire.
« ‘Nous sommes «les inégaux, nous 

dit le conférencier, mais nous dc- 
vods nous èntr’aider. La «picslion 
soéialo est. comme un mécanisme 
dans lequel chaque petite roue est 
ur>e vpartie essentielle au bon fonc­
tionnement. Chacun dans sa sphè­
re .doit travailler, et dans toute la
méspre «do ses capacités, au bi«*n| = » ~.T=r—-------- r“—
commun de la société. _ _
^ ‘'jÇuiconquc a reçu de la divine L A. C. J. C' et

ovidcncc une plus grande abon-i f • .I la paroisse du
les a reçus dans le but «le les faire Sacré-Coeur
servir à son prorre perfect ionnn- 
ment et tout ensemble, commemi­
nistre de la Providence, au souln- 
gèmênt des autres.” (Encyclique 
Renim Novnrum).

Abordant ensuite le sujet du 
syndicalisme) catholique, M. Boi- 
vln rond hommage à Mgr Eug.
Lapointe, le père des Syndicats■ ■■*■>■ ■■ ■ ---------------------

le chemin de fer 
National du Canada

Les* endroits de la Nouvelle- 
Angleterre

. La» voyageurs eu destination de 
Portland, 13c ston, et tous les cn- 
dtpHto de la Nouvelle Angleterre 
oht un service direct à Montréal 
par-la Voie Nationale, faisant rac­
cordement avec le Vermont Central. 
0Cft «billets sont émis directs et la 
bàgSgc expédié jusqu’à destina- 
tiOfl. . .
^A^MontréoI, un représentant «iu 

ber Vermont Central 
dûnnq'unc attention toute spéciale 
aux voyageurs pour l’examen du 
bagage & la douane américaine.

Tour>plus amples détails, veuille 
YOiUL«vadrascr à n’importe lequel 
dm Agents du Chemin de Fer Na­
tional du Canada.
1*20-27. D. 2417
■BS M ,.r^r-TL TT.-

Servante demandée
demande immédiatement une 
le personne pour s’occuper 

_ il de la maison. Bon 
ire. S'adresser à Mme R.-E. 

rue Cartier, Chicoutimi.

11 n’est <juo temps, semble-t-il, 
que le (Vrcli* «I.-M. Drénn s«' pré­
sente* au publie parmi ses frères 
aînés, à cette page «h* la Jeunesse 
Catholique. Ce n’rst déjà plus 
d’hier «ju’il <*st né, c’est presque 
d'avant-hier. Depuis plusieurs an­
nées l’idée d’une œu\To «h* jeunes­
se était dans l’air parmi l’intéres­
sante jeunesse <1«' la ixiroissc «lu 
Sacré-Cœur. ... au mois d’oe- 
tobie dernier, sur les instances «h* 
l’un d’eux, membre du cercle Iji- 
hreeque, le Rév. Père Curé ap­
prouvait et bénissait la fondation 
d’un groupement <1«* l’A. C. J. C. 
dans sa paroisse et lui donnait 
comme aumônier le H. P. J.-M. 
Courtois, vicaire.

A la première réunion, on était 
trois, puis quatre, puis six, puis I 
sept ... A défaut du grand nom­
bre, on avait l’ardeur et la bonn « 
volonté; c’était l’essentiel. Il fut 
décidé que les réunions auraient 
lieu chaque mercredi, et l’on consa­
cra les premières semaines à l’étu­
de «le l’Association do la Jeunesse 
Catholique. Le 19 décembre, 1«* 
premier travail était lu en assem­
blée <‘t tout naturellement i>or- 
tait ”Sur la piété”.... N’est-ce 
pas par là que doit commencer 
toute formation solide: celle d’un
cercle comme celle des individus? 
Les.travaux qui suivirent furent 
choisis toujours avec la préoceujKi- 
tion de former chez les membres 
du cercle un fond vertu et de 
qualités solides. Travail austère 
mais nécessaire à qui veut être 
apôtre. Pas de façade tapageuse, 
pas d’action prématurée au de­
hors! avant d’aller au combat il
faut fourber ses armes, son cœur----
C’est ce que l’on a lait au cercle, 
en «uefeat suc<r«sôwnçftt VE.tu- 
ê* i* » Hmb

rieur, l’esprit d’apostolat, les sour­
ces du vrai Patriotisme, les fon­
dements de notre foi catholique, 
le devoir. Et comme il n’y a rien 
comme les exemples p«»ur eut rai­
ner, tous les quinze jours, on étu­
die «es mêmes vertus «*n action dans 
qucl<|ifiinc «les grandes figures de 
l’histoire catholique. C'est ainsi 
qu’on a fuit déjà défiler sous nos 
yeux les grands caractères des pa­
pes Léon XIII «*t Pie X, «lu comte 
de Mun, du Bienheureux Jean- 
Eudes, «l’Ozanain, <l<* Mgr 'Fâché.

Ouvriers, nos jeunes gens, ne 
pouvaient pas se désintéresser des 
questions ouvrières. Sans y «hui­
lier tous leurs soins celte année, de 
sérieux travaux pourtant ont été 
faits et des discussions des plus 
instructives ont eu lieu, sur h* 
rôle «h* l'Eglise dans la solution 
des questions ouvrières, sur les 
unions catholirpies, sur la néces­
sité du travail, les grèves etc....

Entre temps le nombre des mem­
bres augmentant, dès le 1er fé­
vrier on procéda aux premières 
élections régulières (pii donnèrent 
le résultat suivant: Henri Girard 
président; Aimé Simard, vice-pré­
sident, J .-A. Tremblay; secrétaire, 
Lauréat Langlais, «*t Wilfrid Bri­
se ttc prenant leur charge de eon- 
scillcru, celle (Tanxistant-Bccrétairc 
et de commissaire*.

Afin «l’établir h* lien de piété 
si nécessaire pour attirer les béné­
dictions du ciel sur l’ouvre nais­
sante <*t fortifier l'union «h* tous 
les cœurs, les membres du t Vrcle 
ont choisi les Sacré-Cœur et le Bx 
Jean Eudes pour leurs patrons; 
ils «loi vent chaque jour «lire les uns 
pour les autres un Pater <*t un Arc; 
chaque dimanche deux des mem­
bres font la sainte communion dans 
le sanctuaire de l'église paroissiale 
aux intentions «le la jeunesse, et 
le premier dimanche «le chaque mois 
le cercle tout entier s’y trouve ainsi 
réuni pour communier en commun.

Quant à l’action h* terrain attend 
l«\s bons ouvriers quand* l'heure sera 
venue, là comme ailleurs la mois­
son est abondante <*t les ouvriers 
peu nombreux. Mais cependant 
il faut attendre et se préparer.

Les membres du Cercle Drénn 
ont été très touchés «h* la chaude 
sympathie «pii a accueilli partout 
leurs premiers efforts: Le comité
régional de l’A. < ’. J. C. ne lui a 
pas ménagé ses encouragements; 
le cercle Labrecque a bien voulu 
guidt r ses premiers pas; le 21 fé­
vrier dernier le comité central lui 
accordait l’afliliathm régulière ... 
Rien ne s’oppose donc plus, tout 
semble concourir au contraile à 
ouvrir devant* les membres du t’cr- 
clc Drénn, les pcrsf>cctivcs du plus 
fructueux apostolat et ils no s’y 
déroberont pas. Actuellement le 
cercle compte lô membres.

Pour qui connait la circonspec­
tion «pii doit, présider à l'accep­
tation des membres, surtout au 
début d’une œuvre comme celle-là, 
pour ceux aussi qui connaissent 
aussi h* milieu où s’opère le re­
crutement, c’est déjà un chiffre des 
plus encourageants.

Les Pères Kudistes veulent Lien 
mettre à la disjK)sition du cerch* 
leur salle* paroissiale. La prise de 
possession est déjà faite. D’ici peu, 
des jeux y seront organisés afin 
de joindre l’agréable à Futile. Puis-

Ce travail a etc lu à ta séance in- 
t» rcercle du 19 mars.

Nous savons comment nos jhtcs 
sont tombés en 17(H). Après une 
lutte héroïque* contre des forces 
cinq et sept fois supérieures, ce fut 
la défaite des plaines «l'Abraham 
et la reddition soudaine de la ca­
pitale. Le chevalier de Lévis ra­
massa l’épée de Montcalm; une 
armée qui manquait d'uniformes, 
qui portait «h* mauvais fusils, qui, 
depuis plusieurs mois mangeait 
du cheval, partit «h* Montréal ac­
courut sous les murs de Québec, et, 
h* 28 avril 17(H), conquit cette 
dernière gloire qui s’appelle la re­
vanche de Ste-Foy.

Cette victoire sans lendemain, 
(ermine l’épopée. J.es forces fran­
çaises se replient sur Montréal où 
s’est réfugié»* I administration La 
ville mal protégée s«* voit bientôt 
menacée par deux armées de plus 
de 19,000 hommes tandis que dix 
mille autres n’attendent qu’un 
signe pour accourir «lu Lac Cham­
plain. Le six septembre, Amherst 
campe sur h* penchant «h* la mon­
tagne, au-dessus de la ville. Mur­
ray qui s’en vient par la Pointo-aux- 
Trcmhles, est prêt à aller h* re­
joindre. Pour faire face à ces deux 
armées, à ces alignements de ca­
nons «jui peuvent foudroyer la cité,

11«* chavalier de Lévis n’a «pic 2*101) 
! hommes et la petite troupe n’a plus 
de vivres que pour quinze jours et 
des munitions à peine pour une 
affaire de nious«pieterie voilà en 
quelques mots la situai ion où la 
Franco nous avait laissés. Dans 
la nuit du G septembre, M. de Vau- 
drcuil convoqug chez lui le conseil 
militaire. Les principaux officiera 
«le tcr.re et de marine s’y trouvent 
réunis, M. Bigot leur soumet un 

i projet de capitulation. Le matin 
du 7 septembre, deux officiera fran­
çais, dont Fun Bougainville, par­
lementent aux nvnnt-postcs d’Am­
herst, les pourparlers se prolon­
gent toute lu journée. Le lende­
main, le 8, lii capitulation de Mont­
réal est signée et la nouvelle Fran­
ce «\st, passée aux mains des An­
glais.

Le dernier acte des administra­
teurs français fut «h* débattre et de 
fixer le sort de notre peuple. A 
Montréal, le S septembre 17(H), 
ils ont à rédiger une capitulation 
définitive de tout le pays. Le docu­
ment ne Comporte pas moins de 
cinquante-cinq articles. Vau- 
dreuil et ses conseillers font un ef­
fort visible pour prendrt* de la 
situation une vue complète*. Us 
s'occupent «l'abord «le l'armée, pour 
laquelle ils revendiquent les hon­
neurs militaires. Jeffrey Amherst, 
vainqmuir pou <*hevaleres«pio, re­
fuse aux héros de Carillon «*t de 
Ste-Fov cet honneur. Le refus 
faillit compromettre les négocia­
tions. Devant l’humiliation «lu <lé- 
sarmement, I«* chevalier «le Lévis 
se cambre et veut à tout prix enga­
ger une dernière bataille. M. De 
Vaudivuil s'oppose à ce projet té­
méraire. J.o Gouverneur ne se 
reconnaît point le droit «l'aug­
menter la détresse de la colonie et 
le chevalier de Lévis reçoit l’ordre 
de s’incliner.

Dix articles définissent le status 
religieux des colons canadiens. La 
capitulation garantit aux canadiens 
“en entier” la libre exercice do leur 
religion; maintient l’administra­
tion ecclésiastique, confirme dans 
leurs constitutions et privilèges les 
communautés de filles, mais ré­
serve à la décision du Roi le sort 
dos communautés d'homines. D’au­
tre part, h* général anglais se mon­
tre très accommodant pour la 
sécurité dos biens et des personnes. 
Tous ceux qui veulent retourner

Propriété
V VENDRE

Celte residence occupée actuellement per
M. VINCENT DUBUC

A LA RIVIERE-DU-MOULIN

MAISON „ GARAGE, DEPENDANCES 
Environ 60,009 pieds de terrain

Le plus beau site de la ville
CONDITIONS AVANTAGEUSES A UN PROMPT ACHETEUR

S’adresser a DUBUC
ou a R.-E. JM

L.-H. CARRIER
' RUE RACINE, CHICOUTIMI

I Prenez note des occasions que nous vous 
I offrons pour Pâques et les jours suivants

Pour vous, mesdames
50 paires de souliers, 3 courroies ("strop”,) 
cuir “patont.” ou chèvre, talons (Baby Louis) 
ou militaires, valeur $7.00 pour. ... S4.95

45 paires de souliers bruns, lacés ou non la­
cés, talons militaires ou français, valeur $7.00 
pour...................................................... S4.95

38 costumes cri serge tout laine, bleu marin, 
noir ou gris, garnis de “floss” ou ‘‘braid”, tra­
vail à la main, valeur $10.00 pour. . . $25.00

35 manteaux en drap velours, couleurs brune, 
«irai» ou grise, garnis de “braid” à piquer, très 
belle doublure, valeur $30.00 pour. ... $19.50

Pour vous, messieurs
50 douzaines de cravates en soie, en popeline 
ou (*ii tricoté, valeur $1.00 pour.........  50C.

25 douzainas de chemises pour hommes, gran­
deur M à 17, valeur §1.90 pour........  $1.19

75 habillements en serge noire ou bleu marin, 
toutes les grandeurs <*t les styles, valeur $42.50 
pour........................  ............................... $25.00

55 habillements en tweed de fantaisie, gris, 
brun ou étoffe mélangé, toutes les grandeurs, 
valeur §35.00 pour.............................. $19.00

Nous avons 35 douzaines «h* chapeaux King, 
National et 1«* fameux JJorsalino, dont la re­
nommée n’est plus à faire.

L.-H. CARRIER, Limitée
Rue Racine. Chicoutimi

en France en ont le droit. Nid 
ne devra être inquiété pour avoir 
pris l«*s armes. Seuls les malheu­
reux Acadiens se voient exclus de 
ce* privilège et de beaucoup d’autres. 
Le commerce est déclaré libre pour 
l«*s habitants <*t négociants fran­
çais au même titra que pour les 
sujets «le la ( îrande-Bretagne. Les 
Français et l«*s Canadiens conti­
nueront d’être gouvernés suivant 
la coutume de Paris et les lois et 
usages établis pour le pays. 
Mais il faut remarquer qu«\ en 
marge de l’art ici»? 41e où M. de 
Vauilreuil avait exigé la neutralité 
des Français, Canadiens et Acadiens 
en cas de guerre, Amherst avait sè­
chement écrit: lo Ils deviennent 
sujets du Boy”. Quelle opinion 
faut-il avoir sur cette capitulation ? 
Convient-il pour quelques mala­
dresses, de juger avec sévérité cette 
œuvre diplomatique? Je ne h* crois 
pas. Les textes étaient sans doute 
plus rassurants pour les biens ma­
tériels que pour ceux de l’ordre mo­
ral: mais ni l’un ni l’autre n'étaient 
pleinement garantis. Cela n’em­
pêchait point M. «h* Vaudreuil, ce­
pendant, de considérer son œuvre 
avec contentement.

Avant de terminer, laissez-moi 
vous dire un mot de la dette de la 
Nouvelle France et de la déporta­
tion des soldats et «Je ceux qui vou­
laient retourner en France. La] 
«lotte était alors de quatre-vingt- 
dix millions. Le royal banquerou­
tier acheva du coup la ruine de la 
colonie. Beaucoup de nos familles 
nobles s’elïrondèrent dans la misère, 
et ne purent s’en relever. C’est 
l'époque où un certain nombre d’en­
tre nos gentilshommes, trop pau- 
vrcs pour reconstruire le manoir 
rasé, se mettent à habiter le mou­
lin, seigneurial échappé à la des­
truction. Pendant longtemps des 
jeunes tilles «h* qualité ont peine 
à payer leur dot pour entrer aux 
Crsulincs et n’y apportèrent que 
des santés ébranlées.par la priva­
tion.

Les rrsulines de Québec, à qui 
l'on a enlevé pour la subsistance 
«les troupes, tout leur avoir en bes­
tiaux, «ai farine et autres comes­
tibles, retirent que 2,750 livres sur 
un montant de 11,000 livres. Les 
religieuses de l’Hôpital Général se 
virent encore plus cruellement at­
teintes. 11 leur était dû 139,8*16 
livres pour l’hospitalisation d«*s 
blessés français. Incapables de 
faire honneur à leurs obligations, 
elles sont traînées en justice. C’en 
«*st assez pour nous révéler la 
misère, la détresse absolue d’où 
partit, il y a au-delà de cent soixan­
te ans notre effort de reconstruc­
tion. En 1704 nos pères, soldats 
d’hier «pii allaient nu-pi(*ds, res­
taient encore les héritiers des ban­
queroutes de Louis XV. Nous é- 
îions frapjiés ainsi en plein cour 
dans la période critique de la pre­
mière croissance.

Pour achever à leurs veux l’éten­
due de leurs malheurs, les Canadiens 
n’avaient plus qu’à se compter à 
nesure que le vide se faisait dans 

leurs rangs. Murray écrit en 
1701 qu’il croyait pouvoir éva­
luer à 1U,(X)0 âmes les portes de 
la colonie depuis 1759.

Je ne puis passer soin silen e 
un problème historical*, beaucouo 
plus ample et plus ardu au sujet 
le l’état do rotre population, vers 

17(H). I-a g irnison de Québec, com­
me l’on sait fut embarquée pou*.

’ k

tant officiers que soldats et mate­
lots quittèrent alors le Canada,
La capitulation de Montréal pour­
voyait également au transport en 
France de tout 1«* personnel admi­
nistratif el militaire. Amherst ne 
chôme* point: l'automne arrivant, 
il vent qu'avant les glaces l’armée 
française ait laissé le pay D«‘s 
le 13 septembre, l«*s troupes .«’em­
barquent à Montréal. Les navi­
res sont chargés de 1590 à 1G00 
soldats. Sur les 2200 passés en 
revue par Lévis, l«* l«*ndctimin de 
la capitulation plus «le 500, au dire 
même du chevalier, la plupart 
ayant femme et (établissement dans 
l«* pays, ont déserté. Quel départ, 
pour le dira en passant «juc* celui * ice 
de Farinée des vaincus et des an-, . 9 J
cii-ns chefs du pays, et quelle image ! i* n • °* 2408
«|«* deuil nos gens qui les virant pas­
ser tout le long du fleuve, durent 
en garder dans leurs yeux. L’émi­
gration en France se continue du­
rant les JS mois accordés par le 
traité de Paris.

Lo petit peuph» de la Nouvelle- 
France n'a nas su b Ha '^'capitation 
sociale «h» Dlo TW l’é u’gratioii.

Outre ses classes nobles et bourgeoi­
ses, il lui reste son clergé. Ce der­
nier a pris son parti dès la capitu­
lation de Québec. Les rédacteurs 
du document ont inséré à Particle 
fie que “rempli do zèle pour Ut re­
ligion et de charité pour le ’peupla* 
de son diocèse, l’évêque de Québec 
«Faire y rouler const animent,”

ON DEMANDE
ON DEMANDE à acheta- 

une petite presse à foin de 
seconde main.

Pour renseignement*» 
s’adresser à boite postale

Automobile à vendre

Utile intention
La pompo aspirante et 
refoulant «st uno nou­
velle nvt&tlo îpourdô- 
bou her li: ronvois
d’oau, les cabinet3, otc.

Agents demandés partout. Prix 
$7.60 franco. Un plus gros modèle,! Dans 
d’uno plus forte pression: $20.00. ! l’Eglise,
Ecrivez pour obtenir un territoire 
d’agenco.

J.-A. PERRON, Département 4,
Bagotville.

30 mars au 26 mai. D. 2512

Magnifique automobile 
“Chevrolet” à deux places^ 
complètement nettoyéé et 
réparée. A vendre à tris, 
bonnes conditions.

Pour informations s’a­
dresser à

Vincent DUBUC 
J. N. O. Chicoutimi

AVENDRE
A CFIICOUTIMI-OUEST

un bel endroit, près de 
deux maisons avec 

rama. Pour informations: s’a< 
ser à Etienne FRASER, au 
gasin de L. Gagnon & Frère, 
coutimi-Ouest.
J. N. O. D. 2305

avis
La Cie de Pulpe achète la vieille fonte. ;
Tout ceux qui ont ce matériel à vendre feraient 

bien de s’adresser à la FONDERIE DE CHICOUTIMI:
Demandez nos prix et dites-nous de quella quan­

tité de fonte vous pouvez disposer.
j.n.o. d. 1548 La Fonderie de Chicoutimi

HENRI JALBERT
Ferronnerie 

et Quincaillerie
Matériaux de Cons- Articles pour Cultiva-

truction tears

Ciment, Canistres à lait
Briques, Chaudières à lait

Chaux, **•
Clous Tondeuses Stewart

Papier à lambris et Cardes à laine
couvertures

Peinture de toutes Tout ce qu’il faut pour
sortes l’usage de la ferme

QUALITE ET PRIX GARANTIS

HENRI JALBERT, Chicoutimi

m wfeMU Téléphone 342t * ont:

8
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Shiloh Arrête
Cette Toux

Chez !e« adultes ou chez les enfant*. 
Sans danger, sûr et efficace. Une 
petite dose signifie économie et ne 
dérange pas l'estomac. Chez tous 
les marchands, 30c, 60c et $1.20.

PréparezVous-Méme ce bon 
Tonique pour le Printemps

Préparez une tasse de ce remède do ux
et efficace et Drencr-cn avant de vous 
coucher trois lois par semaine pendant
un certain temps.

Celery King
purifiera votre sang, voua rendra vigou­
reux et en bonne santé pour quelques 
«rnt* •çjdcmçnl. Donnrr-en aux enfant* craie- 

Pharniocen* oiu du Celery Km* 
dc_3t»r. et de ftOr________ 4

ment. Tous Ira 
proi paaiirta

A ST-CYRIAC

Coin des enfants
:o:-

A MES CHERS .NEVEUX ET NIECES

Naissance . . ........................... ..........

Le 9 avril, Mario-I )viih», enfant »sion." Vous choisirez .... f__
de Achille Holley et de M.-Louise donyme" à votre goût tout en me

Le ^Progrès du Saguenay*' met 
gracieusement â votre dis|K»sition 
un “Coin” dans ses pages; “Un 
vieil oncle” s’v intéressera tout 
paternellement et la “Tante Ca­
therine” vous y accueillera de son 
mieux chaque semaine. Donc, vous 
tous, écoliers et éeoliéres, venez 
au loin babiller un peu, diles-moi 
vos petites joies et vos jx»titos
peines, vos succès et inclut* vos 
insuccès, vos esjiérances et vos ré­
solutions. .l’aimerai tout dans vos 
lettres même les “fautes d’orto- 
graphe” et chaque semaine si
possible vous trouverez dans les 
colonnes du “C’oin” les réponses 

vos missives et j’es|>ère que 
vous les aimerez aussi, même's’il 
s’v trouvait des fautes “d’impres-

un “pseu-

le soir. P us il y a de dénions 
trations patriotiques chez un peuple 
plus il s'éveille, plus il s’élève, 
plus il vit.

Incendies

Los autorités commence it à se 
demander si la fréquence de gros

I incendies en ces derniers temps
j n'est jms due à l'intervention de 
{quelques mains criminelles. Pour 
Laisser entrevoir m te! soupçon, 

»1 faut avoir une quasi-certitude, 
("est le temps de dite qu'il n’y 
a pas de futiue sans feu. Il faudra 
être désormais aux aguets et faire 
des enquêtes sérieures.

LES ESCOUMAINS

Beaudoin. Parrain et marraine: laissant connaître votre nom et 
M. et Mme Isaïe Beaudoin, grands adresse que je garderai pour moi 
parents de l’enfant. [toute seule. Allons! sans gêne!
( 'oM.Mi'Nio.N solennelle )Je tends l’oreille et je ferme les

Le 1 avril dans notre église, 52 veux.
enfants avaient le bonheur de faire 
leur communion solennelle après 
avoir suivi le catéchisme pendant 
un mois. Espérons qu’ils garde­
ront toujours gravé dans 1cm 
mémoire le souvenir de ce gi 
jour._____________________

Tamtk Catherine

KXFttECtflS
3

Va et vient
M. le curé Dufour, de Mille Va­

ches, est en visite au presbytère.
M. et Mme A. MofTet sont re­

venus de voyage. ^
MM ( i. Bernier, Déchcsnes,Troni- 

l>l 
nu

LA
BANQUE MOLSONS

Incorporée en 1833 
Capital Payé, $4,000,000 
Fonds de Réserve,

..................... $5,000,000
PLUS DE 125 SUCCURSALES 

Pourquoi risquer de gar­
der de l’argent chez vous?

Il serait en sûreté parfaite «i vous le 
déposiez A un nunpte d'épargne A la 
succursale la plus rapprochée de lu 
Banque Molsons où il vous rapporte­
rait intérêt et serait dis}H>nihle quand 
vous vomiriez le retirer. L'urgent 
peut être dé|xmi ou retiré par la mal­
le. . 6-921

Extrait du livre clés Minutes des 
Chevaliers de Colomb de Chicou­
timi No 1989 en date du 10 avril 
1922.

Attendu que les membres de ce 
conseil ont appris avec un profond 
regret la mort de Madame Wilfrid 
Levesque, mère du frère L.-J. Le­
vesque du Conseil de* (’hieoutimi,
No. 1989: Sur proposition du frère 
J.-K. Blackburn secondé par h 
frère L.-II. Carrier et résolu unaiii- 
moment ; Prie la famille éplorée et 
spécialement le confrère L.-J. Le- ( 
vesque d'agréer l’expression de sa 1st:

. prévenir Un douleurs 
r après las repas, 1s Aatulen* 

f ce.les maux de tête,les excès' 
de bile, laconstipation et autre» 

f peine» de
L'INDIGESTION

, aucun ramAda n'a acquit une renom* 
aurai fronde que le Sirop de ta 

MèraSeisel, réputé depui* SO ana 
le tonlauesuprême d*i’e»tom*c 
t et du (oie. »•••«'■SIROP il

IRE SSIfil

U GUILMET, gerant,
Succursale de Chicoutimi.

profonde sympathie» et quo copieI MM. Charles Blaniondon, Tlic- 
de la présente résoIMion soit en- mns-l/ouis Deslùcns et Joseph L- 
vovée à ht famille en deuil et nu voie étaient de passage :\ HoborvnI, 
J progrès du Saguenay pour publiea- dimanche.
ti°n. M. François Michaud est de rc-

Vraie copie, t mr d’un voyage il Chicoutimi.
T. VILLENEUVE, M. Adrien Gagnon, de St-Féli- 

*See. Arch, cion est. en promenade chez MM.
, Joseph Lord et Kdmour Côté.

Extrait de livre des minutes ctosl ^ ST-ALEX1S
Chevaliers de Colomb de Chicoti-

MM ( i. Bermer, ihM liesnes, i rem- • _
ny tous trç)is voyageurs de coin-! !•* mars, Joseph Arniand-Ito- 
i»rci», étaieitt de passage ici. jland, enfant de Henri Maltais. 
Mlle Uuri I-a rouelle, îles Ber- parrain: et marraine: M. Armand 

*s, (*talt la sein*

Millets mautrs.—A tous, tante* ra et vousirurir. . • . • . i................. frra pratiquer un peu
'ni,d . a,'l.mno 80,,'la|te une joyeuse fate Jr style et l’écriture. Avec vous,
" ‘ .de Pâques. j’espère que vous ikhiitcz renren-

Jtfselle.- Mais non, votre lettre
Un »» ;n était pas "i mal que cela. J’ai

r I3 ? j i t tout compris et lu entre les lignes
rournit de beaux et ,j(. votre naissante* afî(*etion e*t

J.-D. GUAY
Transaet ions i inmobilières. 
Placements sur Obligations Mu­

nicipales ou de l’Etat seulement.

Correspondant. Chicoutimi, de 
la Corporation des Obligations 
Municipales Idée.

Agence elo voyages en Europe e*l 
autour du monde.

Représente, dans la région, La 
Cio élu Pacifique Canadien.

Ecrivez immédiatement si vous 
voulez faire partie des Pèlerins élu 
Congrès Eucharistique à Rome. 
Départ le 0 mai ele Montréal.

bons livres vous rc*t*>urne* mille* tendresses. Re-
i venez encore quand vos devoirs 
seront finis.

Pet il /.rince charmant.—Ah! vous 
êtes un amateur eh* contes eh* fée, 
je* croyais epie les fillettes seulement 
s'intéressaient aux aventures de 
(Vndrillon ou do la Belle aux Che­
veux d’Or, vous me détrompez. 
Vous me* direz vos préférences et, 
comme j’en ai déjà su, je tâcherai 
de vous coûter ceux que votre 
grande scour ne sait pas, si les di­
mensions du coin le permette ja­
mais à bientôt le plaisir ele vous 
relire.

Organise aussi des voyages de 
chasse et pêche sur toutes les ri­
vières si poissonneuses de notre 
grande région.

Téléphone Saguenay Québec 330. 
Adresse: Casier Postal K.

Du 23 mars au 25 mai. D. 2198

j esi>ere que* vous pourrez repre 
dre vos éludes en septembre, j'en 
connais qui seraient si heureux 
d’avoir ainsi ele longues vacances 
forcée**. Soignez-vous bien, les 
beaux jours reviennent, puissent- 
ils vous apporte*!- une* meilleu­
re santé.

Il y aura plus tard des petits 
concours d'Histoirc du Canada, des 
divine!te*>. Vous y travaillerez si 
votre maman le permet, e»lle* sera 
le meilleur juge. Bon courage ché­
rie»!

gcronncs, était ta semaine dernière, 
en promenade chez sa sceur, Mme 
E. Boucher. «

Le capituite Jos. Boulianne est 
e'ii voyage* à lYois-Pistoles.
N AI SS ANC ES I

M. et Mus* A. Diibé feint part 
à leurs parents et amis de la. nais­
sance d'une fille, baptisée seats les 
noms ele* Marie-Béatrice*. Parrain 
e»t marraine: M. et Aime Uzéar 
Beaulieu.

Au fil de la plume
La fete de Dole Ait d

liat/monil.—“La Propaganele” au J La fête eh* Dollard fait maintc- 
“Progrcs du Saguenay se» fera un natif parta» élu patrimoine eh» tra-j 
plaisir de vous faire» adresser l’Oi-Jelitiqns de notre race à titre de fête
seau Bleu jolie revue» instructive.de la jeunesse surtout. On se rap- 
et amusante» publiée* par la Société j pelle la belle fête» de l’an dernier. 
St-Jenn-Baptiste ele Montréal. L’a- Cotte :
bonnement est eh* 75 sous par année* 
payable d'avance.

Ecrivez plus longuement si le» 
occur vous en élit j’ai aimé votre» 
petite lettre “beaucoup".

Angela.— Puisque vous ne pou­
vez cette année suivre vos classes 
écrivez souvent; cela vous distrai-

annéo, l’A. C. J. C. change*
le caractère de la fête de Dollard 
afin «h* faciliter l’organisation de 
la St-.lean-Baptiste*: il y aura, néan­
moins, si la chose est possible, 
messe» avec sermon* de* circons­
tance, h* matin, porf ele» la 
“rose de Dollard" durant la jour-
née, et grande séance» drainai inné*

GARAGE MODERNE
ROY & VANDAL, prop.

REPARATIONS GENERALES

MOTEURS à ESSENCE (ga- 
zoline)

ACCESSOIRES de TOUTE 
* SORTE

SOUDURE àl'cxigôr.o

BATTERIE
HART

Rue St-Dominique, 
JONQUIERE.

Tel. Sag.-Qué. No 141

Tremblay et Mlle* Ilcrmanoc Morin.
Le» 3 avril, Mnrio-Georgotte, en­

tant de* Edmond Tremblay. Parrain 
e*t marraine: M. Nazairo Therrien 
et Mlle* Lcd a Tremblay.

Il y aura un euchre, à Pâques au 
profit de* notre église, on |M>urrn 
se procurer des billets soit au ma­
gasin ele» la compagnie ou chez M. 
Nazaire Pelletie*r. Les cadeaux de­
vront être e»nvoyés aux mênu»s en­
droits. Que tous soient, généreux,

’rappelez-'vous e|iie tout ce que vous 
donnez pour une» bonne eeuvre, 
vous se»ra rendu au centuple.

timi No 19(59 e*n date du 10 avril 
1922. .

Attendu que les membres do ce* 
conseil ont appris avec un profond 
regret la mort de Mme* Adrien 
Bouchard, sertir du frère» G.-Il. 
DcshiVns du Conseil de» Chicoutimi, 
No 1989: Sur proposition du frère* 
L.-II. 1 hilmimc secondé par le» 
Itère» Kd-Ls Maltais et résolu una­
nimement : Prie» la famille éplorée

B A ITEM E
2 avril, Mario-Auroro-LueionnrJ 

tille» eh* Alftvd Simard e*t de Marie- 
Louise Gauthier. Parrain et mar­
raine: M, et Mme Guilmé Gai • 
thier, oncle et tante do l'enfant.

A ST-CHARLES
Baptkme

9 avril, Josoph-Rotpéo, enfant de 
Xavier Bouchard et de Alice Pa- 
ge*au. Parrain et marraine: M. et* | " ' * 1 V • W ■■■•111 (% I S It • I | 1 I*

et! spécialement Je frère IL Desbiens Mme* Pierre BoucJtard, aïeuls, do 
| d’agréer l'expression <|e* sa profon- l’enfant.
de sympathie», et que» copie de la 
présente * résolution soit envoyée 
à la famille en deuil et au Progris 
da Saguenay pour publication.

\ raie copie»
T. VILLENEUVE, 

Sec. Arch.

Condoléances
----- :o :------

Extrait du livre des Minutes du 
Conseil des Chevaliers de Colomb 
de ( hieoutimi. No. 1989eu date* du 
10 avril 1922.

Attendu que les membres de» ce* 
( onseil ont appris avec un profond 
regret la mort eh* M. Charles Lé­
vesque, père du confrère» J .-O. Le- 

.vesqtic élu Conseil eh» Chicoutimi, 
No 1989: Sur promis it ion du frère» 
II. Jalbert, secondé par h* frère A. 

iSavarel et résolu unanime»ment: 
Prie la famille» éplorée e*t. s|)éeialo- 
ment h* frère J.-C. Levesque d’agréer 
l’expression de* sa profondo sym- 

• palliie* e*t (pie copie ele la présente? 
I résolut ion soit envoyée à la famille* 
en deuil et- au Progrès du Saguenay 
pour publication.

Vraie copie.
T. VILLENEUVE, 

Sec. Arch.

A ST-BRUN0
SKI! VICE A N NI VEItKAlKE

Samedi, le* S avril, fut chanté 
dans ne»tn* égliso paroissiale h» 
service Tituiivcrsnire» ele* fetto José- 
Ijhine Dalla ire, épouse d’Ernest 
Simard. A cette occasion, M. et 
Mme Thomas Dallairc, MM. Jo­
seph Dallaire» e»t ('harh»s Be*ige*ron, 
eh* Jonijuiére» étaient les hôtes de 
M. Simard,
Va ET VIENT

M. et Mme François Harvey, 
eh* St-Joseph d’Alma, ainsi que M. 
Georges Bouchard, ele* Literrièn», 
étaient e-ette* semaine chez M. 
Joseph Bouchard. .

Mme* < 'harles (V)té, ele? St-JéreV 
me, est actuellement chez sa fille, 
Mme* Philip|H* Tremblay.

Mlle Fuge'uic rrreml)lay, eh» Jnn- 
<|uière, a passé (piclqiies jours chez 
sa mère, Mine Vve? Alfred Trem­
blay.

M Alll au i:
Lundi le 10, M. Michel Copcr- 

tino épousait. Mlle Anna Malen­
fant fille» eh» M. Joseph Malenfant.

Nos meilleurs souhaits.
Va et vient

MM. Joseph Labcrgc, Pamphile 
Audct, Georges Lnliçrge sont allés 
en voyages d’afTaires à Jonquièrc, 
la semaine dernière.
( V)M MU MON se >LKNN ELLE

Samedi dernier. 32 enfants ont 
fuit leur communion solennelle 
après avoir suivi pendant *1 semai­
nes les exercices du catéchisme.

rsi
IM

LIVRE S£
dici de* Clâcna et 
comment on Ica nourrit
Enrol gratia par Pautcar 

à votre ndmwr.
H. CLAr.GLO VKR Oa. bc 

12> W«H24ll.StrM 
N**-ï«*. ü. S. A.

Moteur à vendre
Un moteur d'automobile de 70 for­

ças—C cylindres—entièrement remis 
en état (“oVerhaulé“).

S'adresser à
XAVIER COULOMBS, - Bagotvillo. 
13 avril D. 2534

McLAUGHLIN
[SLAUQHLIN

> c]

Les prix cotés pour chaque machine sont net comp­
tant F. O. B. Chicoutimi. Cependant, la General 
Motors Acceptance Corporation nous permet de ven­
dre, aux personnes solvables, à termes, à des condi­
tions avantageuses.

“Touring” 5 places, moteur 4cylindres

$1550.00
L’automobile McLaughlin-Buick, modèle 1922, repré­
sente la perfection de Fart du manufacturier. Les 
nouveaux modèles quatre cylindres sont de la même 
qualité que les grosses machines à 6 cylindres. Ils ne 
diffèrent que dans la grosseur. Vous êtes cordiale­
ment invité à les examiner. Sur demande nous vous 
ferons parvenir une brochure illustrée, très intéres­
sante.

“Routière” 4 places, moteur 6 cylindres

$2175.00

n !I A-*-\ A* ffi __ .

mm)

i

“Touring” 5 places, moteur 6 cylindres

$2200.00

“Sedan” 7 places, moteur 6 cylindres

$3700.00
Venez visiter les différents modèles; vous se« 
rez bienvenus. Sur demande, nous vous en 
verrons franco notre brochure illustrée.

L’automobile McLaughlin-Buick est reconnue par 
tout le pays comme la machine par excellence 
pour les affaires et le plaisir. Elle résiste bien 
aux mauvais chemins et n’exige que peu de répara­
tions. Sa consommation de gazoline est très faible 
en égard à la distance parcourue. Demandez notre 
brochure gratuite.

Cote, Boivin & Cie, Inc»

CHICOUTIMI-ROBERVAL
“Touring” ft places, moteur 6 cylindres

$2575.00
DECSmî

,u *«ï

ï un

1
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Action Double—Dure plus—Emplpyez-la 
et vous serez charmé-des résultats.

EGG-0
Baking Powder

(LEVURE^EN POUDRE)

DEMANDEZ-LA A VOTRE EPICIER

Reproducteur
. , 4 -, i r---- — .
J’niilionç.c aux mil i valours < 1 u 

comté que je tiens à leur disposition 
]t: Horvigo d’un iieau du*.val repro­
ducteur» CVk>cJu.*va! de |x>ii non et 
pèse l ino livre*. Record 2.20.
Permis du gouvernement.

Ernest TREMBLAY 
forgeron 

BAGOTViLLK 
3ï* ]8-20-27.avril.-. D. 2510

•vrr T=

Quelques conseils 
sur l’incubation1e)

t
i

(Notes «!<*« fermes experiment «aies» 
PrlvwoHx pour atti annfc.

Il est ,A prévoir ((lie imctikif ion 
donnera çj*J je année des r('^ti11:ile*
îi.poj), prÇs égaux à la rm^'erun 
L’nivor n'a pas été i\yk dur rotu­
les volaille.4?, M en général là ponte 
a été lassez pN'.y^e, do sorte qui» H 
r°;j Vanploif* les. meilleurs sujet» 
de ; * !••» résultats de -
vra i i •' n t k' ê f n • sa t i sf; t is; inis. Il v 
aura une difficulté éneorï* plus pro-

P^èez à T avenir

neaîM'ée P ut-H Ire cffll-e aiue*e que ( s (J 
l’aimée dernière; ee sera la bai '* 
dans les prix ties o-ufs tjui se pro­
duira au moment où Ja plupart <1* 
gens font de J'incubât ion, et qui
aura une tendance à décourager les • * * •aviculteurs, oui ne feront peut- 
être pa» couver autant d'u-ufs 
un ils se proposaient. (àMe baisse 
it<» prix est pré voir, car les tenir- 
st* sont vendus à prix extrêmement 
élevés, sj.( l’qn l.içpt compte ties 
frais des autres provisions agrico­
les. Elle ne devrait pa> décou ru- 
ttrtp les geps,-mais simplement, les 
avertir qu'ils dpi vent ,e préparer 
A des prix, plus bas, et (KD consé­
quent à réduire les frais »!«• produc­
tion. I He tics première». chose.» a 
faire pour çcla est de ne choisir 
pour l'incubation quo les «eiifs pro­
venant <le iih illeiuvs pont le U.se.».

•%

<h ufs à i nbjfloijôr:-- N’accouph'Z 
pas lt»s poulette^ * ifn|wtrfiiif«*m«avr| 
développé!?.- OU les lioulettes qlli 
ont été forcées a la jurnte pendant 
l'hiver. Nos expériences ont révélé 
que la mortalité t si plus fui te par­
mi le» poussins venant «le ces pou­
lettes que parmi ceux qui viennent 
de poules saines. En choisissant vo> 
œufs ne gardez donc que ceux tjiii 
viennent d'oiseaux formés, spécia­
lement ceux qui sont dans lehr 
deuxième' saison tie ponte et reje­
tez toute»» les poulettes faibles ou 
mal développée». .

'Epoque ftr rôclotion.— Pendant 
hit»/) des années, ce sont le» incuba­
tions d’avril (pii ont- donné les meil­
leurs résultats sur les fermes expé­
rimentales, du moins pour les races 
américaines, (juant aux races plus 
légères en peut les nfyc} éclore quel­
ques semaines plus R&CLct les ré­
sultats sqnt encore sut posant s.

• Ce sont les incubations d'avril 
oui donnent les éclosions les plus

tème. même pour l'incubation na­
turelle. ho vieux système qui con­
siste à faire couver une poule A la 
fois dan- un nid couvert de paille 
dans le poulailler n'est pas satis­
faisant. Toute» les poules que l’on 
fait couver doivent avoir une place 
pom* clles-méme», loin du troupeau 
.m l’on doit cq faire cotiser le plus 
possible à la fois pour réduire au 
minimum le travail et la main- 
d'œuvre. Il existe une circulnin 
No I donnant des renseignements 
sur ce point tjue nous pomrez Vou» 
procurer en faisant la demande au 
service de l’aviculture, forint 
périinentale, t Mtnwa. 

i Incubation artificiel a'* Il n est 
I pas de doute que , I incubation ar­
tificielle a été le moyen ciui a per- 
in» de mettre l'industrie avicole 
hUr une bonne pratique et l'incu­
bation artificielle devrait être em­
ployée (Tune façon générale par

ex-

TOUS LES MOIS 
PLUSIEURS FEMMES
Prennent les Tablettes ZUTOO et 
éloignent ainsi les coliques et les
> » aux de tête.
Lisez bien ce que dit Mde.'ft right*.
“J’.vi reçu voire échantillon de tablettes 
ZUTOO, et je les ai prises ponr calmer 
mes douleurs très aigiiea causées par la 
menstruation, et pour mes maux de tète. 
Au liout de 30 minutes mes douleurs 
nvaicut entièrement cessé, et je ne m’eu 
suis plus ressentie durant toute la 
j>ério<!c. A ces époques je souffre ordi­
nairement beaucoup, et je suis très recon­
naissante d’avoir pu me procurer une 
médecine qui me soulage ai prompte­
ment. Toutes les femmes du pr.vs 
devraient connaître les mérites des Ta­
blettes ZUTOO et leurs effets*'.

Mile Alleu WRIGHT, l-’ulfonl, PO.

A ver des hommes d'affaires ci - 
pables, pratiques c! progressif» 
comme Thon. («eo.-E. Amyot, *1.-11,

Un voyage aux An­
tipodes dans un au-

Urcobiis canadien
Kn date du lu février, Chnrôs- 

1». Joins écrit de /uc'dacd, Nou­
velle Zélande, t : donne tcdrîmid»
• îétails ixitéres.'iiiit» de «ou voyage
Z ur, wniWftU J|VW. CU1SI11(..
.dcLnuiMiim-JHjicK, >i\ • vliiain s. K*

Terre à vendre 
au Petit-Saguenay

C anton Dumas, C'o.mtk dk ( iu-
COUTI.Ml

Ib’ojiriété compreiuiiit 200 acre». 
La moitié terre forte argileuse et 
la moitié terre légère (jaune). A 
2 milles de l'église». Maison 2ô x IfO

Cîrange-étable 2(1 x

Sous la Loi
de Faillite

VENTE A 1/E WAN

Voici ce

U UK'. .......... I . , . , f \ |»
ton» les aviculteurs nui rK-vrnl plus l ortif-r. Sir <.m. C.:ir,,(;iu. < .-I- 
,1.. [xmssin*.. Ths.-Ii.twui <-t 1 urn. -I . Nu-.jl <|U ük

1^- .l'iiu-iil.aicur employ»! viennent do r :uljnm>tt’e. t Korif|He

... , . .20 pier Is, I cheval, 2 vaches, 2 tau-
v ,'11 1 M n. • . . , {milles, .d brebis I c(*ebon, 1 herse,

•■Nous venons ju.sfeiiu n f de ein:’.-| , „ , f(|1„
t>1 *.*>t r iMitre voyageai! point le ulus

dépend des condil ions, 
r

Kn géiié- Nationale va travailler atMttmvut

méridional de l’île du Sud de la 
Nouvelle Zélande. t t nous avons 
parcouru quoique -M07 milles avec 
"Mack”, .le dois dire que <*.Maek” 
n’a jamais failli à répondre à la 
douce pression de l'accélérateur, ’:t 
! ’except ij »n d 'une fois où le ré.-er- 
voir était vit(Ie. Coin nous valu 
une marche à pied jusqu’à la mai­
son d’un bon fermier qui nous 

itirnit quelques gallo is de la
r.-.l In machine bon mardi.- c.ûih cl i'-i,.-i«iqii.-inwiUmi .jrvc|(.p]u-niv'in ) >U|S rilj^I.:i|,|<,' |)(.,izin.-
toojouib trop cher, de incJlie que du ••omtnei ee, de ngi leu l tue cl. t t ;(n^. riol|s avions vu en Nouvelh»
rdflju à capacité très limitée, l-q lindu.-tin» d<» la nointy ‘‘ rrll“ Zélande/ CeUe ben/.int» nous per-
r..:* .i l'i.nt im/.iiv r’mvitir une bec. Aveu b icpii-*1 d* s *t i.ilH ,],■ nnn^ ri.mli.. .*» I», ^,11 «.

nettcmt nt à I bori-

î f i.............. -
fait, il vaut mieux n’avoir une bec. Avec Ui 
maciiiue trop gmiuio que trop jx»- qui se dessine

[ zon, son bureau de direction a du-
(ji,.„,l ù .savoir, s'il avanla-î ci.lc .Icmcllrc pour un u4llion <l’nc- 

ii< n\ (i achcicj- iih inculiati.-ur pourrions nouvelles cl rc-i-rv.- imx fli-- 
>,,n propre u-atc ou «le fail.- cou- lionn.-un-s acim-U le pit i.ii.-r <lroil

>. ceci dépend des Jt le souscription a ces actions tpiil
leur sont sont offerte» qu pair à 
raison d’une action nouvelle pour 
deux actions anciennes. La .sous-

ver ses u iiC ailleurs, ceci depi 
condition». •'ii vous pouvez faire 
eouve.r vos n ufs pa> trop loin de 
chez vous à raison de deux ou t rois 
cents par ouf, cela vaudra mieux 
dans la plupart des condition- que 
d'acheter une mnrhint; [lour les 
faire, couver vou—même. Mais quel 
que M»it le système cm ployé soit 
que vous bussiez couver h ? œufs 
chez vous où ailleurs, l’une dos 
choses principale» est d'employer 
des œuf» venant de sujets forts, 
-ains et vigouteux cl bien fécondés.

K. C. KLl’OHD, 
Aviculteur du Dominion.

A!«• tout pour S’k2()t).0t) dont >»I200. 
comptant * i >2ô0 ti(> par année sus 
intérêt. Se renseigner auprès dul,.,^ 
Maître de Poste f Petit Saguenay). ' 
St-Krs d’Assise*.
IX-20 avril. 1). 203b

Dans l'affaire de;
Edmond Tkemiilav,

St-1 Ionoré,
( bieoutinu, (Jlié.

Cédant Autorisé.
Avis publie est donné par j<.« 

présentes fjue MARDI, LE lS 
AVRIL P.U2 A il II K l’R ES, A. 
M. sera vendu à l'enchère publi­
que, aux bureaux des soussigné», 
l’actif en cette affaire, connut» suit;

mit de nous rendre à la viII
pt]

e voisine.
1 Vois 1 «•> jour» nous rencontrions 

«les mauvais chemins, des montées, 
des tournants redoublés et bien 
da litre.*' obstacle», t V pays a d'ex­
cellents chemins, mais aus-i d’au- Elle laisse

Adrien Jîouçhard, gardien, dq la 
dynamo de rite-Anne* t rivière, Ca­
ribou) s’est notée en revenant, 
dit-on, de chercher du linge qu'elle 
avait mis sécher en un endroit qu’on 
n’atteignait nue par une passerelle 
au-des*?u> de la riviè re. ( ’oinmc elle 
franchissait «cite passerelle, une 
grosse glace détachée par la dé­
bâcle, vint tout emporter.

Mme Bouchard était née Lucille 
Do-biens. Hit n’avait que 22 ans.

» » ♦ 
•*j rf

enption entière est asstme ne» a f|(. ^l0 .*t o;MM)
P“«- '!!' «‘""i'" iinTTl •••'<• |>ui:» Volts r rjlic l’ii!l-

<hn-<;t-m~ m-tu.-Jrt ' folllohi|,. ,.M t.Vs mlmirr. -t j- ,|,.is

très ((Ut s ont rcollriwnl m.-mvais. 
Il est «l’usage courant de franchir 
tous h ** jours jusqu'il sept chaînes 
de montagnes, dont l'altitude varie

une ji une enfant.
Bouchard et
notre vive

moins

Vu le coût toujours éle­
vé c^e la viot avez-v<^us assez 
d tatou rance sur t otre 

‘ A£g$rvpu*l.u.rijBf hypothè- 
qu^ qUe vous voqdriez/voir 
s’éteindre à»-v^t^e déoos? i i 

• I] vous/flHidrait $ÿ^000.0p 
polir laisser à votre famille 
un ^pv«nM mensuel c^o cin­
quante dollars pendant 
vingt ans. ». •.

LA GREAT WEST LIFE
vous aidera'.Voloittiers à ré­
soudre ces problèmes.

Demandez notre' notiveIT 
le police spéciale AVEC 
PROFITS'$5,000; ou pTusT 

Age 21 ans $6 8.75—25 ans 
$76.25 30 ans $87.00.

Prix pour chaque âge et 
renseignements complets 
fournis sur demande. 

i S’adresser à
J.-E. BERGERON, . . # ,. . . r ,

Gérant de District, i V'JU‘SS,,1S ,!S| lini!t‘v, ,IlsV,ls iIl
9 1 H y fl cependant beaucoup a 

Ll« Z160 Jonquiere. -gagner par l’adoption d’un »ys-

Voyez la progression
AlU ées
R)()!l
yj\2 
11)15 
J DIS 
J l>22 
mars

Voilà le

I Viisions
ô,2 05 
/MM I 

bi. it;s 
77,119 

115,251

Actif 
l(*, Mil 9 1 

28-1,355 S2 
772.G9S 99 

1.103,110 13 
2.5-11, l() l .9(5

la baiKpn* et de» indu.strielti •*! de: 
commerçauts les plu^ en vue de la 
Province. Le» ancien» net ionnaire.s 
seront ainsi appelé» à «e servir les 
premiers et à bénéficier dan.» un 
avenir prochain des effets «le 1 es­
prit d'initiative «lu Bureau de di­
rect ion actuel. ‘ t '«ni,)

Non» offrons à AI 
à la famille Desbicns 
sympa t hic.
Mojct .utidi:nti:i.i.k

Le 5 avril, à Montréal, a été 
niée accidentelleni(*nt par les ebar>* 
daine ( h» Lalaiicott**, née Diana 
( îagnon.
Bon tu a va il

Il »e fait. «î'(‘xeell(*nte besogne, 
nous apprend-on, dans le monde 
Ks ve.'id(»ur» t|e boisson. PIuskmiis 

nia ml:! ts ont été amené

Fr

Pâturage t

développement merveil­
leux de» Prévoyant» du t’anada. 

fortes et àfissn les noussins les plus j é'oniinuez la progression pendant 
vigourniv, ceux uni meurent* le j op-ans et vous aurez une h 16* des 

et Uirsqiic les ffoulqttos | sommes énormes dont ils di>pose-

( 'eux oui désirent >'assurer tin 
terrain où mettre leur.» animaux 
en uaeage eel été peuvent s’adrt -?- 
M.»r ;i 11 soussigné.

Kustachc I't )R I l N 
t Iiicout iiui-t )ue»t 

13 avril. D. 2511

écloses en avril entrent dan* leur.» ' mnt joixiue vous serez rentier.
ouârlicr» d’hiver, elles devraient 
«lonner un bon «•omrff'é d’ellès-nier 
mes. * ' '*

Ivcs poulettes mises tard A pon­
dre no- sont, pas bonnes; elI(»« ,iH‘ 
devraient pas être eonsidéréev, sur­
tout

13 avril D. J 7.73,

nnxdans une année où les _ 
vont tomber beau coup plus oue 
(Plmbitude.

Ihciibhtion naturelle.— Eii géné­
ral, rjneuhidion naturelle t»»t sa­
tisfaisant lorsque le nombre «I»»

Choix judicieux
------ ;o;-------

L’ilONORAlILU J. NOCOL AVrKI.H 
A-Y tUTtEAt DE DIUECTION DELA
li an QU jp n a rrON.M.i; ., ?

_ • t *

I/» Ihifeau delà Ranoue Nationa­
le, (»t il convient de l’en féliciter, 
vient d'appeler l’Ilonorabh» Jacob 
Nicol, Tré»oric»r Provincial, à faire 
partie «le son Pureau do Direction.

Terrain à vendre
Le plus beau site «!«* la ville « t 

le plus bel endroit -»nr le I oulevard 
R *uthicr. b uiol.ucnu iit spaci<>ux. 
Prix «*î t'oiidit •ons raisonnables à 
un aehet«»ur sérieux. INiiu* plus 
ampler détails, s'adresser à J .-P. 
Kalancélte; nu» Prier, Chicoutimi. 
13 avril au 1er iuin. 1 >. 2-lril

Jeune fille demandé
l)n demande une jeune fille sé­

rieuse pour faire <l«* l'ouvrage «le 
bureau. I ne personne* connais­
sant la »ténotfrnphio «*t la «laetylo- 
g-aplù«' serait préfér«*c. S'adresse r 
au l’roqris du Saque naïf.

vous raeont«»r un incident amusant 
qui arriva lors de notre débarque­
ment à Nelson, tjuarid lauto- 
mobile fui «léehaigée «lu steamer 
(ce tjtii faisais, la douzième fois qu’il
était traii.- boîdé) rin*»teIli»T !<• j manu;: ^ mu eu» am«*n«»s; «»n «*s- 
plua important • If In. place examina j père voir vider et termer dé ri ai­
le char et le» occupants, puis, d'une nés bouti(jut*s ou faluitjut's de 
la«;on très connaissant«• dit “.le chi>n, tant à Chicoutimi que dan» 
vois que votre nom csî MeKaugh- les paroisses ( nvironnanles. 
lin, et que vous wnez «lu t aiiatla.' (”«»»! ea, (m’ori fasse le nettoyage 
Inutile de votisdire(jue jonc le cou- tout «h* suite, afin que nos bon» 
t redis point, et j en ri** (*ncor(*. j Canayens, converti*'* à Pàt|ue», nt» 

“Depuit huit semaines «pie nous soi.-nt nas sulmn»rgés le même jour 
voyageon» avec l'automoliür. n«*us|(!:nr un flot «le r/iiin ou de coluiniall 
avons couché t)re*((U«‘ toujours ^ LIRE
au grata! air. L'automobile ma relu 
aussi bien aujourd’hui que le jour
d» son départ . Notre consommation 
de benzine a été d'environ 20 mille» 
au gallon.”

ATTENTION
(«0 belles •feues à vendre dans 

uni* «les plus belles parties «les eau-J 
Ions d»» lest, «J;ms l«* comté .Missi- 
quoi, 0u«*., demandez l«*s circulai­
res et «•Iles vous seront «»nvoyées tout 
«!«* suite par la malle, [»our autres 
informât ions, adressez-vous a M. 
I.arose, ag(»nt d'immeubles Frelighs- 
burg, t.Jué.
*1. n. ««. 1). 2091

Hôtes locales

J.o

I!

Fonds «le commer­
ce général
Roulant ~ cheval, 
vache, voitures, etc. 
Ameublement 
bous les droits «le 
propriété, <!e posses­
sion et tous ouvra­
ges e» améliorations
• •i tous autres droit» 
quelconques «pie pos 
sède le «lit cédant 
autorisé sur le.» lots 
21 et 22 «lu ncuviè-

• me rang du cadas­
tre officiel du can­
ton Simard, avec bâ­
tisse», circonstan­
ces et dépendances 
Les droits sur deux 
lots a bâtir situés 
«lans la paroisse de 
St -I Ionoré «•« >m pre­
nant les lots 7b-1 <»t 
7b-17 du lot 7b «lans 
N* huit ièiuc rang du
( anton Tremblay, 
bâtisses dessus cons­
truite», circonstan­
ces et dépendances 
1 n lopin de terre 
formant partie «lu 
lot No l du huitiè­
me rang «lu cadastre 
officiel du ( 'anton 
Simard, avec maga­
sin et maison privét 
circonstances «*t 
pcndnnc«»s 
I )ett«»s «le livres, 
vaut li-to 
Billets r«»cevah|«

•S2.577.79

•113.00 
$381.00

2,000.00

2,500.00

.1A< .c-
81,500,00

ui-
3,395.88 
1,228.87

Tlt 1ST!. NOYADE
Samedi soir, ver» fi h. j • Mme

Voir en 4e page, l’annonce Cô­
té, Boivin & Cic.
Kn corn

Lessard, Latour, Côté, !«» Il avril 
condamnés à b mois «le prison cha­
cun, sur une* accusation «b* tenta­
tive «l«» vol à Jonuuiôre.

A. Lauzon, (Jilbert Leclerc, Odi­
lon t'levier, ont plaidé coupable* 
a l'accusa 1 ion de veut»* illégale d«» 
boisson, (*t ont été condamnés clin-

Terre à vendre
Voulez-vous acheter une belle 

terre, avantageusement située dans 
les cantons de l’Est, prenez le 
train à la gare Windsor (Montréal) 
et venez me voir A Brigham, com­
té de Brome, 

rie renseigner auprès do 
Pierre SA VA RD 

Brigham (Brome) P. Q.
23 fév. au ]S mai. D. 2452

Les titles, les listes d'inventaire, 
des dettes «l«» livres, etc., sont entre 
l«*» mains des soussignés pour exa­
men.

Le tout sera visible en s*dadres­
saut aux soussignés.

t ont lit ion» «h* paiement: Comp­
tant.

La R un, Trupbl A? Piciieh
Syndics ail tori* és. 

(Québec, t avril, 1922.
Bureaux: 12b, rue St-Piorrc, Eili- 

tiee Dominion, (Québec.
13 avril. D. 2533

cun à un mois de prison, et à un 
autre mois a defaut de paiement 
<!(*.» frais.

IL Proumen, qui a plaidé non 
coupable à la même accusation 
a reçu la même sentence. 3

Si nous ne faisons erreur, le 1er 
mai arrivé, entrera en vigueur la 
nouvelle loi d’après laquelle les 
condamnés at frapperont un an 
«le prison et Sl.OUU.üO d'amende.

Feuilleton du “ Progrès du Saguenay • »
i

Comment j’ai tue mon enfant
Par Pierre l’Ermite

No: 4

Chapitre iv1/abbé suivait de l'œil son trop 
nerveux poulain. Il le présenta très! 
aiirnGléiiient comme» un de ses jeu-1' 
nés amis qui l’avait accompagné H faut battre le fer quand il est 
ce solixau nntron&çc; il faisait Très éhaud. '
bien Ig plmtogiapliie. et#.»i des'j(‘u- .j De m inique avait «lit. en quittant 
nés voulaient, ou.gllaît là, le :na f rouage;
tout (Je sqite, p(»riér \ eli-j ' J’Défùairt, je me lèverai «|<* 
cHés îl;ïi\ J mhièrc) et 1 Nrn cm verrait Mie» hèufej *et je’ déveh»j«pt*rai

I

boU-
. , .. . Me»

cffêhi^ii Jlrsui&r curieux de savoir ! 
ep qu’iU vabait. ». .

L«» lendemain matiiq ï bien après • 
T> i i ^ . *i;l blesse, c’esf-a-dirc v«»r» h. 1 >.
Du vou.-, fut toiiiiuic 1 fit „„ I iqikI à n.ôtd <iv, ,

Uommique, «jui seilondra.t devant » YlioldvL/ à — 1_- \ .—    I —.. 4   ... -  I. - . - • * 1
Ijc grand escalier monumental

les épFêb’vcs à Afnurlce polfr s« 
njineUré,sims le désert* tant :\.fait 
bien avec lui.

Ja parole si pr\y«dre., sutrpuya beau­
coup plus â Taise pour agir. L’ap­
pareil lui donnait d'ailleurs um» 
autorité d’occasion; et puis, l’abbé 
était tt pour sauver a chaque ins­
titut là situation.

On alluma la, grande électricité, 
on forma (les gxhüpcs pittoresques 
Dominique avait que bobine t le
dou.e jiases. 11 fit i(s douze* 
voulant absolument avoir de bocs 
iqidiéi I oui- st» passa .très eordia- 
lemen», conime si tes jeunes gens 

t n.-aiva:
)ouiiiuV|u<

et sombre semblait encoie endor-|
mi...

Le tapis de Smyrnic avait l'air* 
d'un gigantes(jm» serpent rayé d’o* 
qui t’iivait là sa lourde digestion 
de du veilh». .

Endormi aussi le vieux valet de 
cbamje-e et/ vestoti lilas.qui, trois 
minutes aorè»t> le coup «le sonnet e 
viut lentement, t»n trainaut ses) 
pied», ôter hi chaîne et ddverroiul-*

ifiiit'ii1, cul i iiiil* m n.s joiuies trees > K‘l T|r7 Ure». ^
pcn&ih*n: la pensée de l’abté.f ENddeimnont, labbé c Lut. le pre-
poxnini(|Lt* promit une «Jnreuvi» A h)','r Dre humain qui avait, à 
eliaciin sena de» mains calleuse ,d«»^. rrîJ<' Kcuro, gravk Tescalicr «tes 
mains roires et même «|«*s mains •' aires. Aussi, entendant de Tau
blanches. .

> <
fie côté tlt* la fiai to tout Tembarrn 
qu’il causaiL* iL coin prit qu’il a va i

Il n’y a pas (le peliles économies
pour celui qui veut réussir clans la vie. C’est l’habitude de 
F épargne régulière qui, avec l’ordre et le travail, conduit au 
succès. Déposez votre surplus à.

La Banque Nationale
qui reçoit des dépôts à partir de SI.00 et paie, tous les six 
mois, l’intérêt régulier des banques.
C’est 1*accumulation des dépôts d’épargne qui est la source 
du développement du pays, de l’extension de nos industries, 
de notre prospérité à tous.

( ONMUZ VOS UPARONKS A LA BANQUE NATIONALE, 
la plu» vieille banque Canadienne-Française qui a ni.lé finan­
cièrement nu développement agricole, industriel et commercial 
de In Province de Québec, (“est la banque «lu cultivateur, de 
l'Industriel, du marchand. Par l'intermédiaire de ses 347 bu­
reaux, elle donne en.service rapide el complet à ses client».

BUREAU DE DIRECTION
PRESIDENT: k " '

L'HON. CEO. E. A VA üT Con»eii!er Législatif. Prci.dc !» Dominion CorietCo.

VICE-PRESIDENT:
\ ce Pié».ctCéi*rU-Céncr*lde?.T. Légnré. Lté«.

DIRECTORS:

4.

J. H. FORTIER

* ^
A. .N. DROLET 
NAP. DROUIN 
A. BéDUPUIS 
NA2. FORTIER 
SIR CEO. CARNEAU 
J. B. LALIBERTE 
HpNJ. NICOL C. R. 
C. E. TASCHEREAU 
HENRI DcjRIVIERES

de P. G. BuMièreifA Cie., Québec.
Prétident de la Rock City Tobacco Co.
Marchand de Gros; Québec.
M*n«ifactvnier de cuir. Québee.
Président de Carneau. Ltée., Québec.
Manufacturier de fourrures, Québec.
Trésorier Provincial. .
Notaire, Pré», de Eastern Canada Steel & Iron Worki. 
Cérant«CénéraL

îN

Et quand »I scVrlît au bru» "«h uti peu èommi*. la* gafiV. linotte»
à »■-

inusc:
n'cit

surtout

doveuir pres^UQ Uû hoxumo» flhier au soir sout bons. A la iiiij le valet de *.làambre —U est bon, je roviendrai*.••%*%

<lit-il btv desoondant Tescalier. 
i II allait, en eiïet, revenir le soir, 
q lia ntl Ta près-midi «lans la rue, il 
h.perçut soii'jciino homme.

-Eh bit*n, sont-ils bons ... ?
—Pas développés encore!....

1

— Qu’avez-vous donc fait foute 
la matinée? .

-.Tétai» marécageux, vaseux. ... 
jt» me suis levé tard, .l’avais peur 
de m Vire enrhumé, alors je me suis 
fait transpirer, l-.t puis, vous 
savez moi, je suis comme» maman, 
le matin, je n’existe pas. . ..

Savez-vou.» vous c nicher.... ?
- Ta» beau coup.
- II faudra apprendre n<*

pas laisser s'étaler votre vit* gam­
me de la guimauve, mai.» la conduire, 
la* canaliser; c’est le seul moyen de 
commencer A faire quelque rhpse. 
I )emain soir, a lirez-vous le temps. . ?

Maman veut que jt» Raccom­
pagne au théâtre.

f e sera encore vous coucher
tard.

Voyez ? Je n’cri sors pas! .
- Si vous en sortirez. Mais, 

évidemment, beaucoup «le cl loses 
'*ou» retiennent. ('c soir, pouvez-, 
vous le» développer ?

Je suis habillé maintenant. .
c’est toute mit' histoire....

--Pas.»ez-lcs-moi ?....
L’abbé vit qu’il contrariait Do­

minique en le poussant dans ses 
derniers retranchements ; alors il 
n’insista pas.

Quatre jours après, Dominique, 
tiré A quatre épingles, arriva A la 
sa ritie avec un paquet, il avait 
I air joyeux.

(,a y est. ils sont très bon.»!
Il» mont {•rent êusemble bu­

reau. L’abbé regarda )«*.» épreuves, 
•lies étaient passables.

Voici ee que vous allez fa re 
Tirez autant d’épreuves qu’il y n 
de jeunes ge:is, et et venez, un soir, 
(es offrir voirç-môme. \ ous coin, 
prenez ? '

- Oui, j<* vais faire eeJa tout de 
uite, car, la semaine procluiinc, 
aurai pas qml de cours A suivre.

Il vint un dimanche après-midi 
vers .5 heures; un certain nombre 
Je grands paient partis. Il rç- 
ttfirdrr jouet H»s autre*, o dm s ce 
lulieu fruste où les valeur» étaient 

nour ainsi dire mi»e.» A nu, il se, 
trouva de nouveau l’air idiot avec 
son complet tailleur impeccable f 
son col immaculé; sa canne &

maneht» (i argent et ses gants
nés.

Le.» enfants, avec de grands ( 
tourbillonnaient en bras <i<* clien 
autour de lui, brutalement eon 
de jeunes poulains, Taceroch 
pour se retenir dans les virai 
m* le rejetant de Tun à l’autre s 
paraître même soupçonner qi 
Sl‘ lançaient, dans la personne 
•e beau jeune homme, un sac d’é 
de vingt millions A la tète, 
riait pour se donner une cor 
nance. Mai» évidemment, il 
rail été plus A Taise au Pré Ci 
lan, A prendre une tasse de tic 
le tJié.

La gymnastique battait son pl< 
ie ressemblant en rien A celle qu 
professeur lui faisait faire, à grai 
tais, dans une chambre.

II s’aperçut que le mâchefer 
ia cour mangeait ses fines bot tir 
-’•l pour arrêter |e. ravage, il ; 
lans la salle* «te billards. Mai» 
e fut autre chose; quelques jeu: 
(eus jouaient sérieusement ; cTi 
res st» poursuivaient soulevant i 
xiussièrc intense (jui, A la -fin, T 
Miiéta. f ’e tpi'il «levait, A chacj 
ispiration, en avaler des microb 
ù sa mère le voyait IA!

Kt pour!a ni . tous-ces enfants 
mrai>»aient forts, très vivants, 
>lus robust«»s(|iiemi. Ilssemblaie 
ibsoluinent n«» rien craindre, 
ui avait peur de tout.

(A suivre)

ACCORDAGE
de

PIANOS
Adresse!-vous à 

Alphonse GRENIER 
Jonquiere

13 avril au 1er juin» D. 2539

294663

2595
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M. NV. Hutchison, accôrdour do 
pianos do lu Maison LAYKît'Kl R 
J: HUTCHISON de Québec, sera 
à Hobcrvnl, nu Château Ruberval 
pondant la soi naine du 13 avril, ft 
Chicoutimi à l'Ilôt cl Bellevue |w»n- 
dant la semaine du 23' uvrd,» et il

Hôtes locales La plus achalandée
J ÜT'CSSAI aHATli OfSD JOURS.

H*/)?/ un a«( iCO flnklt«tn.r> A ubtfllr c* 
nwt« im 4rrk’ti* m»i« ftir.tto aui ilU4 fftrtiM !*y*| A nyt/* ri*: i» VOj•* »* f »>t im 

t*>u«irtr. m nt*M* cou

On demande
kiwstin

A un *****Homme à louer T erres- uu ixÜUOp J**
l\A !*■» l*tu» dur*» »>utTmv -
“iPâ*ïH HI Mlle*i Va p«a cIukiu* TuSt» i*t.,u„i 
*H4h» rm*ru»M-U A n*s fr*U.

nnmi.
S^ult Ste-Mûrie, Ont,

jlff-iit rin.i I'ju il» n*»^uv um* Ul-i- r*. * ]£■
A. J. KIRSTIN Canadian Company,

J’ai 200 acheteurs à placer au printemps. 
Cultivateurs, fromagers, boulangers, forge

’ t * . * «» .«* , 1

rons et autres,
Qui désirez vendre ôu échanger une proprié 

té de quelque genre que ce soit...

Fromageries a vendre J. N. O
Su sont inscrits à l'Hôtel Belle- 

illo vue: MM. .les. Lelïrun, jr., St- 
ui-!Jérôme, dulicn Grégdîro, Jon<|iiiè- 

iv, A.-J. Gagnon, Station d’H6- 
bertville, Wilfrid Mercier, Mont- 
m.Mirnv, Philippe ( Wré, St-Jérôme, 
William Bouchard, Hector Roily, 
Arthur Gagné, St-Jérôme, Fih- 
Xavier Côté, Québec, Wilfrid Bou­
let, Kdmour Simard. Sr-l'yriac, 
Ssii. McMaster, Montréal, L.-P. 
i'arent, St,-Prime, J.-N. Barbeau, 
Jonquien*, Willie Liudsay, Station 
d’Héhci (ville.

* ST-I RENEE
• * i •

» I/* 20 mars, Georgia-Hour, en­
fant. «le Albany Pilote et do \icti»- 
rît» Lajoie. Parrmn: Joseph Girard, 
marraine: Marie Tremblay. 
Mariaoks .

Mardi le *1 avril, AI. Joseph Per­
rot», tils de M. Ferdinand Perron, 
d«»s Khoulcincnts, unissait- sa des­
tinée à Mll<* Eugénie Boudmult, 
tille «Je M. Edmond Boudiaull-,

< )n annonce |x)ur le 17 de ch» mois 
les mariages suivants: AL Jean- 
(’hurles laijoic, tils de M. Alaurille 
Lajoi»* jivit Aille Antonia Trem­
blay, tille» do M. Joseph Tremblay.

M. Ludger Bouchard, tils <|<* AI. 
( iodt'roy Bouchard, des Khniiln- 
ments, avec Aille Aurore* Bouchard, 
till** d«» feu F(*rdinaiid Bouchard.

M. Thaddée Gauthier, tils de M. 
William Gauthier, avec Mlle Y- 
vorme Gauthier, tille», de feu Palc- 
iiion Gauthier, des Lboiilcmcnts.

Al. JeiM^pli Girard, fromager, 
fils de* M. William Cîirard, oulfi-

i» Marie* Audet, 
rVudet, ele»s Ehoii-

lements.
Si;i:Me i.s ANNi \Y:usAim:s

Lundi, le 3, a c»u lien, en eette» 
paroisse, !»* service» anniversaire de 
feu Mûrie-D mine Bouchard, épouse 
de Kucliele Gauthier.

L«* service anniversaire» de feu 
1 Icmicl Thibault, cjmmix «le* Emma 
Bouchard aura lieu en notre église, 
mercredi le 20 courant; imrents et 
amis sont. priés d'y assister.

de* Ths-Ls (’Inveau oUdo AC 
elle Savartl. Parrain: (Jédée 
vard, marraine»: Isabelle G ira

7 avril, AI.-Rosalie, fille» i 
tnand Fortin «*t «le Antoinett 
hertson. Parrain et mai 
AI. et Aime Auguste Fortin.

7 avril, Jos.-I.éo-AIniiriee,* fil? 
«1«* Ernest Simard el Je Albertiue 
Marquis. Parrain et marraine»; AI 
et Aline» W illiam Simard.

7 avril. M.-Bîan«*he Lhtiret te, filL 
de Médérie Vachnn e*t « le Julie 
Xepton. Parrain: Willie Vuclfori: 
marraine: Kinilif.» LarQiichc. .

7 avril. AI.-CiaLcç^Yvette, till* 
de Mé«Iérie Yachon «*t de Julie 
Xepton. Parrain: Ls-Ph. Lemieux; 
marraine: Hélène Iriibcitu.

S avril. A L-Thérèsc-Fernande, 
lill«* d«» Ernest Dallairc «*t «le Iine*l- 
d.*i Roily. Parrain et marraine: A(. 
et Mme Eugène.» Boivin.

s avril, A l.-Claire-Eernnndo-
Gcliïilln. filin «le Eugène Trrmhliiv

Dans la paroisse de St-('harl«»s 
Borroinée, l’une au 1er Rang, l’au­
tre au 2ine Rang. ( ’elle-ci est bâtie 
d’après le»s plans « iu gouvernement 
(35 x -10J un étag«* et «lemi, 3500 
|hs «l<? lait par j«»ur, on e spèn* por­
ter sa capacité à 0,000 livres.

(Vllèdu 1er Rang comprend trois 
logments, à part la fabriepie» ejui a 
21 y étages, 30 x 20; chambre «1«? 
froinage bur plans du gouverneme*nt, 
•100 pds de pareiuet, avec 2 annexes, 
l'une de? Jô x 12 à 2 étage*s, Eautre*, 
20 x lô â un étage. 3000 Ihs «1«» 
lait par jour.

A bonnes conditions, s’adresser à 
Albert TREMBLAY,
Agent P.-T. Le'garé 

JONTJEl ERE 
m 11 mai. I >. 2ô32

Venez me voir ou écrivezf ou téléphonez
moi vous rencontrer et* je croîs
pouvoir négocier facilement votre tran
sactionLa Loi de Faillite

Y EX Tl \ I/EXCAX
13 a v

Dans l’atînire de l'actif el«*
Lk (’OMCTOIU OtJVlOKU I>K 

( ’llH'Ot I I Ml
Mare*hands-( «énéraux,

Chicoutimi, P. (J.
(’édants autorisés.

AVIS est par h» présent donné 
(|ue MARDI l«* 2fi avril 1022, â 
10 heures a. in. sera vendu au Lii- 
r«*au «1«* tîusL D«*lis|e» à ( liicoutimi. 
l'actif e»n <*etfe atïain* comme suit: 
A— Kon«l«*s «1«* coin merci* S3701,57 

Ameublement «lu ma­
gasin 131.75

ETAT-CIVIL
Bai'tkmks

I avril. Jos.-b‘ail-Paul, fils d< 
J«*s«»ph-Edouar«l Le'pine et «I«* Ber* 
nadet t •* ( îuay. ParraiiMt narrai ne 
M. «*t Aime W iifrid t may.

I avril, M.-Alael« l«?ine-Alnlre'e*, lit 
l«* <i«* Henri Laiiuinmc et «1«* Al.-Ali- 
«la 'JYeinblay. Parrain: Eugène 
Tremblav: inariaiiK*: < îilb«»rt«» Treuil- 
May. ‘

ô avril, Jos.-Roland, fil.- E • Al­
fred Situai«I «*t «l«• t >«!«'• *. i** Tr«»iii-

M. Elze
t îirard

los.-Re>saire-i'ierre-I*ai- 
gene*, lils «l<* Afédérii* I rcinblay e*t 
«l«* l.atitia Tremblay. Parrain: 
Eugène lYemblay, marraine: A!.- 
I Jéosa JYcmblay.

Ilpraire* «I«* la H'inaine sainte*:
Messes:
Jeudi Ojr, et NL7 homos a. in. 
Vendr«»:Ii Sj.j lus a. m.
Samedi 7\ » lus a. m.
!Yiffiles Ojâ hrs i\t m.
T«'nèbres:
AI«»r«*reeli 31 j hrs p. ni.
Je’iieli 3^2 hrs p. ni.
Ye neliviU 3]/*» hrs p. ni.
Samedi •! lus f». m.
Le Hoir: Jeudi IV, hrs.—Heure.»

B —( Yédits suivant liste»
(J—Roulant: cheval, v<»i 

turcs, «*tc.
La vente se fera |x»ur chaque item 

séparément à tant «lans la piastre».
L'inventaire e*t la liste des eiv- 

dits seront visible»:* au bureau ele^
G; Delisle.* •• • -

Le» magasin sera ouvert * pour 
inspe»rtion «lu fonds de commerce, 
lundi le 21 avril courant.

Conditions de paiement: argent Va 
(JO AI PTA NT . 1

J.-H. DELISLE, Foi 
SyndicvAutorisc. Ire 

Bureau:» M • — ** 2
BLOG L.-E. OTÎS. et ;
ROBERYAl 
13-20 avril

1070.33

COURTIERA VENDRE
AIagnifi«pie résidence» située an 

«•«•litre» de la ville «le Kénogami 
en blocs de ciment, à deux étages 
tr«\s bien finie, avec» un grand lo­
gement et deux petits logements 
Terrain de 50 x loi) un coin de rue

Bureau rue St-Dominique, JONQUIERE

Téléphone Pubuc 183- Téléphone CentreAutre terrain de 75 x 00 pieds, 
coin de rue, en face du club «le Ké- 
nogami. Beau poste de commerce. 
Le tout- vendu pour cause de départ. 
Se renseigner on écrivant à casier 
Xo 2, Kénogami, Co. ( 'liicoutimi.
0 ni. au 11 mai. D. 2470

t on fessions, ni«»reredi après-midi 
«l«* 2 à 3L> lus, jeudi matin, ven- 
«Ir«»«li après-midi de 2 â 3M*, same­
di après-midi «le 2 à 1 hrs et 1«* 
soir à 7} j lus. D. 25*12

cr ,r

APPELEZ LES AU SECOURS DE U REINE DE VOTRE FOYER.!MAITRE DE LA MAISON

Outils pour barbiersPoêles électriques

Moffat9 Hughes Hot point

McLeary, Westhinghouse

Tondeuses (clippers) 

Machines à sécher» etc.» etc
Machine à laveMachine à laver 

TIME SAVER

Les meilleurs articles Prix des plus abordables

Machine à laver 
BLUE BIRD

» r*.j,w uh

F.LTXKA 
I IkU U-üCsm BALAYEUSEmon venez

nous voir BALAIE
LE

PARQUET 
ET LES 

MEUBLES 
La meil­

leure mar­
que". La 

plus facile 
à manoeu­

vrer.
LA PLUS 

EFFICACE

Jw^îi,L’assortiment le plus considérable
folie visite
nous ferafcurniss:r.s

suiter nos

et nos listesiSJOZV 7 tO .S7 ..r id*mmm wtm ' a m a. æLe fer des fers!
indiscvJta

i .i// h

as**.

n.*fa&o

(fj

ôû- ML
: ■*

—rj.
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La proprrto dant 
notre* iiiunufiii turtr 
qu’Kluiretit Ira bril­
lait ta ru> on* du aoIcII, 
ajou(é« <1 In qualité 
de* matériaux cm- 
ployé*, expliquent 
rau&nir n ta (loti cona* 
tante de noe rente* de

JERSEY CREAM 
SODA

. Jj&rtpu^ où vit tin canadien d’ori- 
gific* |française, au Canada, aux 

ot même outre-»ner, la
fôt^'dè Dollard sera ce Mirée avec 
fjltiH'd’oclaf; que j ni nuis cette unnfli\ 

tojfti en Nouvelle-Angleterre on 
a J çqjmjiçncé les préparât ifs. I )ans 
line leljtÇci qu’il adresse à tous les 
Cbnftéijs, tic» rUnion St-Jean-Map- 
tiitye cjfAmérique, M. Elie Véziaa, 
le «^eorpmj je de*, cette importante 
airôiJUitiu. écrit:
J'fpeî f“Jour" <le Dollard et do 

ttftâ^compagnons existe maintenant, 
il Taut faire en sorte qu'il continue 
clîexifitf'r, et surtout qu’il garde sa 
féconde signification.
,‘ÀInpi que l'an dernier, mais d'une 

inàilièh? plus générale encore, nos 
conseils voudront faire, au 21 
inqjiprochain, la célébration d’une 
fête, du’ils maintiendront annuelle.

°ll ftiut que la fête du 24 mai, 
ertfdC'généralisant de plus en plus, 
dijyfèîme .. un hommage, de recon- 
imltàmïjee. éclatant rendu à la mé- 
mdifredlo Dollard et de ses compn-dm _ _____________ .
gtijrabfdp Lnng-Sault. fl faut fain 

grand, afin tie grandir notre 
éfeutfA ,qp Jùi rappelant *(** nobîëè 
orimhés et ses plus pures gloires
crajwsaé;"
yw^éte-de Dollard, ainsi cju’il 

«ouvierit devient donc une insti- 
tiUjori ét l'exemple donné par nos

* . ^ * • • •
^ ‘ À VENDRE
4 c » *. •* r
hUn bol emplacement est il 

)vi^ndro il de. bonnes condi­
tions. Çit,u6 §Ür l’avenue St- 

iVàllier, (terrain du Séminai­
re). • . 1 "■ • ' ..w' S’adresser a

J.-D. CLOUTIER
RUE HOTEL-DIEU CHICOUTIMI

frères d’outre-quarante-cinquièmc 
portera ses fruits. Déjà l’Action 
française’ qui centralise l'organi­
sation de la fête, a été informée que 
des préparatifs étaient à se faire à 
Ottawa, à Hull, à Québec, à Chi­
coutimi, à Sherbrooke, etc., et 
tous les jours de nouvelles adhésions 
arrivent.
• Nous avons dit que la fête tra­
verserait les mers, l/an dernier 
un petit groupe d’étudiants cana­
diens français fêtèrent Dollard à 
Fribourg, Suisse, t e geste sera répé­
té cette année et il s'étendra à Pa­
ris où la Comité de Propagande, 
dont M. l'abbé Lionel ( îroulx est 
le président, organise une fête en 
l'honneur de Dollard.

A Montréal, la fête du 21 mai 
sera précédée d’une “Veillée des 
armes” en l’église du St-Enfant- 
Jésus, alors qu'un salut solennel 
sera chanté. Le jour même de la 
fête une manifestation aura lieu 
au monument de Dollard au Pare 
Lafontaine, sous les auspices du 
Comité Régional de l’A. C. J. (’. 
(pii invitera tous les montréalais à 
fleurir leur boutonnière de la “Rose 
de Dollard". Cet emblème sera 
du reste porté par tous les Cana­
diens-français.

Dr son côté, l'Action française 
fera son pèlerinage historique an­
nuel à Carillon à l’endroit même 
du combat de 10(50 et, désir enfin 
réalisé, le voyage se fera en bateau 
à bord de la “Duchesse d'York". 
Les billets aux prix de $1.50 pour 
les adultes et de 75 sous pour l(*s 
enfants seront en vente dans quel­
ques jours à nombre d’endroits et 
à l’Action française, 300 rue St- 
Denis, (Tél. Est 13(50) où l’on peut 
s’adresser pour obtenir des roses, 
timbres de Dollard, bustes et tous 
les renseignements désirés.

A STE-ANNE
Baptêmes

(i mars, Joseph-Léon-Mau rice, en­
fant de Ludovic Tremblay et de 
Evn Jean. Parrain: Henri Gagnon; 
marraine: Julia Gagnon.

13 mars, Jos.-Cbarles-Artliur, en­
fant de Georges Gauthier et de 
Desneiges Villeneuve. Parrain: Cbs 
Fillion; marraine: Anne-Marie Vil­
leneuve. *

15 mars, Joscph-Raoul-Ilcné, en­
fant de* David Jean et de Eugénie 
rremhlay. Parrain: François Nil 
Jean; marraine: Antoinette Trem­
blay.

17 mars, Mnrie-Tliérèse-Solangc, 
enfant de David Gauthier et de 
Marie-Antoinette Maltais. Parrain: 
Pitre Boudrcault; marraine: Mary 
Ucnuld.

18 mars, Joseph-Romuald-Pat riek 
enfant de L'onidas Tremblay et de 
Yvonne Bouchard. Parrain: Pa­
trick Blackburn; marraine: Simon­
ne Tremblay.

Ill mars, Mnric-Jnscph-Kita, en 
faut de Arthur Bouclier (‘t de Alice 
Tremblav. Parrain: Elie Boucher; 
marraine: Yvonne Villeneuve.

21 mars, Joseph-Robert-Alman- 
zor, enfant de Vilmond Tremblay 
et de Juliette Gauthier. Parrain: 
Delpbis Tremblay; marraine: Sara 
Larouehe.

26 mars Maiiette-Aiiiaiylda-Jcan- 
ne-d'Are, enfant de Fabien Bou­
chard et de Alida Brassard. Par­
rain: Pruxède Bouchard; marraine: 
Clarisse Brisson.

26 mars, Joseph-Léon-Maurice,
enfant de Théophile Tremblay et 
de l/’ontine Desbiens. Parrain: 
Hormias Lavoie: marraine: Louise
Tremblav.

27 mars, Jean-Joseph-Mareel- 
Adélurd, enfant de Ludger Renald 
et de Lvdia Yerreault. Parrain: 
Adélard Yaillancourt ; marraine: f- 
sola Renald.

28 mars, Mnrîe-Cécile-Gcrtrude,
enfant de Arthur 'rremhlay et de 
Ifermeline Dufour. Parrain: David 
Tremblav; marraine: L'da Ver-
reault.

5 avril, Joseph-Louis-Alfred, en­
fant de David Tremblay et de 
Alida Villeneuve. Parrain: Alfred 
Villeneuve; marraine: Hélène Black­
burn.

h avril, Joseph-.!ulien-Rogjr, en­
fant de Elie Tremblay et de Hé­
lène fiant hier. Parrain: Georges 
Tremblav; marraine: Eliza billion.
( OMMlNION SOLENNELLE

Samedi, le 1er avril clans, notre 
église, 58 enfants avaient le bon­
heur de faire Jour communion so-' 
Irnnelle. Après avoir suivi les oxer-

LE PROGRES Du 8AGUENAY

eices du catéchisme. Espérons sur­
tout qu’ils garderont toujours gra­
vées dans leur mémoire ce qu’on 
leur a appris pendant cos semaines 
d'explication du catéchisme. 
TiiAOIQL’K accident

Samedi dernier le 8 avril nous 
apprenions un bien triste accident, 
arrivé à l'usine électrique du village 
de Ste-Anne. Mme Adrien Bou­
chard, gardien de l'usine s’est 
noyée en traversant sur une 
passerelle qui relie la maison à la 
terre ferme. Voici comment est 
arrivé l'accident: c’était vers bj.j
lus du soir, M. Bouchard et Mme 
Bouchard sont sortis pour aller à 
l’étable de l’autre côté de la passe­
relle. M. Bouchard était sur la terre 
ferme et Mme Bouchard avait lais­
sé son mari et s'en, revenait à la 
maison. Fn M. Gagnon cousin de 
M. Bouchard était près de la porte 
de la maison lorsque tout à coup 
il vit une énorme glace qui des­
cendait, il cria à Mme Bouchard 
de se hâter, mais sans laisser le 
temps d’aviser, la banquise em­
portait la passerelle et l'occupante. 
Mme Bouchard levant les mains 
au ciel fut précipitée dans le cou­
rant de la rivière. On n'a pas en­
core retrouvée son corps.

Mme Bouchard née Lucille Des­
biens était la fille de feu M. Ed­
mond Desbiens et était âgée de 
22 ans.

Vives sympathies à la famille.

N.-D. DE LATEHRIERE
N VISSA NC HS

(5 avril, Joseph-François-( liston, 
enfant de Aimé Fortier et de Ju­
liette Larouehe. Parrain et marrai­
ne: M. et Mme François Li rou­
elle, de Chicoutimi, grands parents 
de l’enfant.

7 avril, Jos.-Roméo-enfant de 
Jos. Perron, forgeron, et de Phi- 
lomène Bergeron. Parrain et mar­
raine: M. et Mme David Gilbert.

7 avril, Thomas-Louis, enfant de 
Amédée Côté ot de Dianna Lnmnd. 
Parrain: M. Anatole Lavoie; mar­
raine: Mlle Marie-Jeanne Gant hier.

Mario-Raeholle, enfant de Elisée 
Boudrrault .et (h* Emma Pot vin. 
Parrain et marraine: M. Adélard 
Robin et Mlle Imelda Bernier, 
cousin de l’enfant.

Mnrio-Vietorine, enfant de Adé­
lard. Aubé et {le Üiymeiges Girard. 
.Parrain: Victor Emond; marraine: 
Oliva Aubé, tante de l’enfant.

A VENDRE
BEAU TERRAIN A BATIR

SITE INCOMPARABLE
EXCELLENTES CONDITIONS

Un emplacement, 100 pds de front 
par 125 de profondeur, terrain plan.

Endroit où l’on peut goûter, tout en restant en 
ville, la tranquillité de la villégiature. *

S’adresser à
L. - A. DUSSAULT

Immeuble de la Banque d’Hochelaga, - - Chicoutimi.

COMPLETS DE 
GOLF
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POUR PAQUES
KâhÎoH-praft

Offre aux messieurs les vêtements les
plus attrayants

Nouveaux modèles, 
nouveaux tweeds, 
homespuns et ser­
ges.
COMPLETS DE 

SPORT
Offre spéciale de 
complets demi-sport 
très en vogue en 
Angleterre comme 
tenue de ville.
Mis à la mode du 
jour, le complet tra­
ditionnel de l'homme 
d'affaire est toujours 
le plus demandé.

NOUVEAUX DESSINS DE TISSUS DURABLES—

Nouvelles couleurs et nuances, bonnes teintes, nou­
veaux modèles de complets et pardessus de prin­
temps.

FASHION-CRAFT REUNISSANT LA QUALITE

d’aurefois et les modèles dernier genre, fait de ses 
établissements un centre d’intérêt pour l'homme 
qui s’habille bien.

Les tissus anglais, écossais et canadiens sont les 
mêmes que ceux qui firent autrefois la réputation 
de Fashion-Craft.

NOUVEAUX PRIX—$35.00, $40.00, $50.00, $60.00
Confectionnés par des tailleurs experts. 
Satisfaction assurée.
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SUIVEZ LA FOULE
de ce temps ici qui fréquente les magasins GAGNON & FRERE

Sur la Côte
A l’occasion de leur 1 8ème anniversaire qui se continuera

jusqu’au 15 avril.

Très bon coton à tablier, grande largeur...................... .......................... 18c
Camisoles en coton, pas de manches, pour dame .................................. | 3c
Bas de coton noirs ou bruns.................... .............................................. 18c
Coton chambré .....................................   18c
Casquettes pour hommes ou jeunes gens.................................................. 98c
Blouses en marquisette extra........................................................................ | ,43
Souliers de maison pour dame.......................................................................... 49c
Crêpe japonais pour kimonos....................................................................... 50c
Sweaters en laine, pour enfants.................................................................... 89c
Complets pour enfants....................................................................................... $6.98
Robes en laine, pour dames ............................................................................ $8.00
Costumes bleu marin ou noir .. ..• • •• •• •• •• •• •• •• •• • • • . ••

Habituez vous à faire vos achats là où les prix sont les plus bas
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Joseph-Georges, enfant «le Geor­
ges Bédard et de Lumina Allard. 
Parrain (‘t. marraine: M. et Mme 
Lucien Delisle.

Maric-Franre-enfnnt de Pierre 
Tremblay <*t de Lydia Brassard. 
Parrain: Arthur Beaulieu ; marraine: 
Louise Brassard.

Joscph-Théotine, enfant de Fi­
nest Girard el de Elise Tremblay. 
Parrain: Donaldo ( laudrea’uh ; mar­
raine: Germaine Girard, sieur de 
l’enfant.

Nous apprenons que Mlle Régi- 
na Girard, institutrice gravement 
malade depuis une quinzaine de 
jours est. maintenant en bonne voie 
de guérison. Nous lui souhaitons 
complet rétablissement.
Dk l’ASSAGK

M. Jules Gauthier, noua ire d’Hé­
bert ville, était dans sa famille, 
dimanche.

Mlle Jeannette Gafjné est de 
retour d’une promenade de quelques 
jours à Chicoutimi.

A KENOGAMI
Table au n* 11 onn k u u

Ecole des Frères du Sacré-Cœur.
Division française: J.-Paul La- 

pierre, J .-Paul Talon, Georges Hé­
bert, Philippe Fillion, Albert Bras­
sard, Dominique Gauthier, Roméo 
Ilapland.

Division anglaise: Bernard Ar- 
scneault, Rosario Lavoie, Antonio 
Baron, Antoine Boilv, Edouard 
Boily, Aristide Doschênes, Edouard 
'rremhlay.
Baftemes

Joseph-Louis-Roynald, enfant de 
Joseph-Philippe Larouehe, comp­
table et de Ida Beek. Parrain et 
marraine: Ylvsse Larouehe et Odile 
Gagné, grands parents de l’enfant.

Marie-Glaire*-Yolande, enfant de 
J .-O. (’listeau, contremaître et de 
Marie-Anne Tremblay. Parrain 
et marraine: Victor Gaud requit et 
Maric-Louie Tremblay, oncle et 
tante de l’enfant.
Avant garde du s. c. a ken oc ami

L'enthousiasme règne parmi les 
membres de notre jeune cercle. Les 
assemblées sont, intéressantes car 
elles sont animées. Depuis le jour 
de l’An, les travaux suivants ont 
été préparés et lus aux séances ré­
gulières:

Madeleine de Verchères par J.- 
Paul Talon, Bataille de Carillon 
par J.-Paul La pierre, Iberville par 
George Hébert, Bataille des 
Plaines d'Abraham par Joseph Ga­
gné, Siège de Québec par Phipps i 
par Henri Arfjpneault. Dispersion] 
d(*s Acadiens par J.-Paul Talon, 
Narration sur une partie de Ballon 
par L.-Philippe Fillion, Narration 
sur une partie de Gouret par Lau­
réat La pierre.

Des discussions très intéressan­
tes par l’animation qui régnait entre 
les deux groupes ont été faites sur 
h*s sujets suivants: L’eau et le feu. 
L’hiver et l'été. Le bois et le fer. 
Les bateaux et les chemins de fer. 
Fn vote est pris après chaque» dis­
cussion pour décider quel groupe a 
le mieux défendu son opinion. L’at­
tention des membres est toujours 
dirigée pour In mise “au rancart" 
tit's mots “moé, toé, etc., et surtout 
des Anglicismes. Un entend lare- 
ment un mot anglais dans le jeu 
de ballon et cot hiver, les parties de 
gouret se jouaient souvent sans 
qu'un seul joueur s’oubliât à em­
ployer un terme anglais.

Les membres mettent honneur 
de tenir rengagement, qu'ils ont 
pris de ne pas fumer la cigarette, 
de ne pas fréquenter les salles de 
\ucs animées, de veiller sur leurs 
paroles jwmr n'employer aucun

mot grossier. Pour s'attirer les 
secours du bon Dieu, ils se sont en­
gagés à entendre une seconde messe 
tous les mercredis du Carême. De 
plus, pour s'imposer un sacrifice 
pendant ce saint temps, ils ont dé­
cidé unanimement de s’abstenir 
de fumer la pijM.» excepté le diman­
che; il faut voir avec quelle fidélité 
cette décision est observée. Ce 
n'est pas tout: notre Avant-Garde 
veut une bibliothèque. Aussi, une 
séance se prépare afin de recueillir 
la somme nécessaire à l’achat de 
beaux volumes canadiens (pic les 
membres liront avec avantage.

Le Secrétaire

Une maladie insidieuse
C’est vue nécessite nationale que de 

faire disparaître la tuberculose de 
nos troupeaux de vaches laitières.

La tuberculose est une maladie 
insidieuse et dont la présence en 
général ne peut être constatée 
qu’au moyen d’une épreuve. L’ins­
pecteur vétérinaire en chef de la 
division sanitaire des animaux, .le 
Dr George Hilton, dit que c’est le 
devoir de tous les éleveurs de bé­
tail de prendre tous les moyens qui 
sont à leur disposition pour netto­
yer leurs troupeaux et en éloigner 
la maladie; il y a va d** la vie des 
enfants et de la santé générale de 
la population. Le Ministère fédé­
ral de l’agriculture a adopté deux 
initiatives spéciales dans ce but; 
l’une d’elle est l'ordonnance muni­
cipale sur la tuberculose, qui est 
appliquée depuis 19M; l’autre est 
le système de troupeaux accrédités 
adopté en 1620. Treize* municipa­
lités seulement, ont profité de la 
première ordonnance, par laquelle 
le gouvernement se charge d’ex­
tirper fi ses frais la tuberculose des 
troupeaux de vaches laitières dans 
une localité quelconque et de payer 
une indemnité pour tous les ani­
maux que l'on juge nécessaire et 
utile d’abattre. Quant au système 
de troupeaux accrédités, il n’a pu 
jusqu’ici être développé au point 
(pie l’on aurait désiré à cause du

manque de personnel compétent. 
II y a cependant, au Canada à 
l’heure actuelle soixante et dix 
troupeaux, eutièrement accrédités, 
c'est-à-dire des troupeaux qui ont 
subi deux épreuves officielles an­
nuelles ou semi-annuelles à la tu­
berculine sans que l’on ait trouvé 
tin seul réacteur. Ce système est 
limité aux troupeaux <1(* race pure. 
L’année dernière le Ministère à 
éprouvé 23,335 animaux dont 2,CSG 
ont été abattus, et pour lesquels on 
a payé $13-1,500. Depuis que l'é­
preuve à la tuberculine est appli­
quée, il s’est, fait plus d’un demi- 
million d’épreuves, cinq mille bêtes 
ont été abat t lies et près d’un deiui- 
niillion de dollars ont été payés en 
indemnité.

Obligations de Fabriques
5l/2 %

Lei obligations dt Fabriquas sent 
une première hypothèque sur tous 
les biens-fonds des catholiques as­
sujettis. C’est ce qui en fait une va­
leur si prisée des épargnants. Nous 
offrons AU PAIR 180,000 d’obliga­
tions 5bj % à 6 ans de la Corporation 
des Syndics de Saint-Dominique de 
Jonquière. Cette paroisse oompte 
plus de 6,800 habitants et a un reve­
nu annuel de $20,000 pour une dépen­
se annuelle de $6,600 environ. Zlle 
aura donc $13,600 par année pour 
l'amortissement de son emprunt, 
contracté pour consolider les frais de 
construction d'une nouvelle église. 
JONQUI8RE est une paroisse et partie 
industrielle et partie agricole située 
dams le comté de Chicoutimi.

VERSAILLE8-V1DRICAIRE - BOU­
LAIS (limitée). Montréal, rue S.-Jac­
ques, 00; tél: Main 7080.—Québec, 
rue S.-Pierre, 80.—Ottawa, rue Gui- 
gues, 224.

Les Ustensiles de Cuisine 
ont la surface lisse et le poli de lai 
bonne faience—sans ctre aussi fra­
giles. Ils sont faciles à laver—aussi '• 

faciles qu’une assiette, et donnent I 
par conséquent moins de travail.

Quand vous achetez des ustensiles de 
cuisine insistez sur la marque de com-, 
mercc SMP. ,

Diamond est en acier reconvert de 
trois couches d’émaiL bleu de del et j 
blanc à l'extérieur et blanc comme la 
neige à l’intérieur. Pearl est en acier 
recouvert de deux couches d'émail» gris 
perle et blanc à l’intérieur et à l’ex­
térieur. .Vous en serez satisfaite.

Demandez’les
Ustensiles de Cuisine
Marque Pearl on Diamond

"•Sneer Metal Products CO. UMITSP .
MONTRÉAL TORONTO WINNIPEG 
EDMONTON VANCOUVER CALGARY

.. /


